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do&nne  de  V  îtruue 


fa?  ^/P  T  rcsbaultc  &  T  refillujlre  T  rince 

DAME  MARIE,  ROYNE  DOVAGIERE  DE  HVNGVE* 

rie ,  Archiducefle .  &c .  Regente  &  Gouuernanre  des  payes  de  pardecha, 
fon  treshumble  feruiteur  &  paintfre  Piere  van  AelR 
Félicité ,  Profperite  ,8c  Valetude. 


Amais  n'eufle  prefume  moy  reputer  fuffifant  a  faire  chofe  digne  d  eRre 
prefentee  a  la  haulteffe  &  excellence  de  VoRre  MaieRe^n’eult  efte ,  que  bien 
lcay,  que  VoRre  bonté  naifue  prendt  bien  en  gre  les  petits  prefentz  &  hum¬ 
bles  eIucubrarions,lefquelles  elieccngnoit  procéder  descueurs  entiers  de 
ceulx  qui  les  prefentenc.  Dont  eR  1  resilluRre  Princcfle ,  qu’en  ccRe  Fan- 

_ ce  me  fuisauance  vous  prefenter  ceprefentLiure,  traduich  d'italien  enFran- 

chois  ,  contenant  les  Reigles  generales  a*  A rchiteéï ure ,  concordantes  a  la  pluspart  auecq  les 
efcriptz  de  Vitruuius:  bien  feauant  (  treiuertueule  Princefie)que  apres  voz  grandes  occupa¬ 
tions  ,  prenez  volentiers  le  loifir  de  lire  liures ,  ceulx  principalement ,  qui  remémorent  choies 
anticques&  authenricques , ce  quefaid  ceprefent  volume:  Lequel  Fay  tranfiate  au  prouffit 
de  ceulx,  qui  en  leurs  Edifices  veullent  enluyure  rAnricquite  Romaine  :  Car  par  ce  pour¬ 
ront  congnoiRre  toutz  ordres  d’Edifices ,  &  aulTi  auoir  élucidation  des  pluiieurs  lecrerz  dudiét 
Vitruuius  .  Lequel  vous  ay  voulu  dedyer ,  affin  d’eftre  authorize  entre  feauantz  &  non  fea- 
uantz ,  d’aultant  qu’il  foit  aggreable  a  VoRre  MaieRe  :  Laquelle  Dieu  tout  puillant  toufiours 
conferuc  en  toutte  profperite. 


COR.  GRAPHEVS  LE C T ORI. 
Pidores,  Statuarii ,  Architedi , 

Et  vos  6  Latomi  ,ô  Fabri,  experitam 
Quotquot  Symmetriam  probatis,  eia 
HucadeRe  alacres,nouum  hune  laborem 
SpeRare,  huncce  nouum  videte  lati 
Thefaurum,  exiguoq;  comparare 
AEre  bas  diuitias ,  bene  aRimandas 
Ingenti  precio  :  hic  meridiano 
Phccbo  lucidius  queat  videri, 

QjLiicquid  toto  opéré  in  Vitruuiano 
Aut  fit  difficile ,  aut  male  explicatum, 
Aut  non  lufficiens ,  rninusq;  noRris 
Aptum  temporibus  : nihil  deeR  iam, 

K  il  iam  difficile ,  aut  tencbricofum 
In  hbns  legitur  Vitruuianis. 
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mais  aufiy  ceulx  le puifient  comprendre,  qui  font  de  maindre  ingenieufite, 
ielon  ce  que  iceulx  feront  plus  ou  moins  a  tel  art  incline  :  lefquclies  Rcigies 
|A|||p  font  diuiiees  en  iept  liures^ainfy  comme  cy  defoubz (era dénotez  .  Mais  veu 
\  j  que  la  matière  le  comporte,  ay  voulu  commencer  a  faire  oftenfion  de  ceftuy 

quatriefme  liure,  lequel  eff  le  plus  propitiatoire  &  necefifaire  de  tous  les  auitres,par  iaceng- 
noi (fan ce  des  differentesfortes  des  Edifices, &dc  leurs  aornementz. 

Parquoy  de  tout  ce  qu'en  ce  prêtent  liure  trouuercs  agréable ,  n'en  attnbueres  a  moy  le  loz  ny 
rhonneur,maisprincipalemenc  a  mon  précepteur  Baltazar  Pctrucio  de  Siene,  lequel  feulement 
ne  fut  trefdoifit  en  cefie  art,  tant  par  tlieoricque,que  par  pracfîicque,mais  fut  aufurplus  courtois, 
&  liberal  allez ,  le  donnant  a  cognoifire  a  ceulx  quelz  y  ont  prins  délégation, &  finguiierement 
a  moy,  qui  cecy  (  pour  auitant  que  feauoir  i’en  puis  )  recongnois  auoir  receu  de  la  bénignité.  Et 
fuyuant  Ion  exemple  i'ay  conclud  de  faire  le  mefme  a  tous  ceulx ,  delquelz  ie  pretendz  n'acce¬ 
pter  de  moy  icelle  doefirme  en  indignation.  A  celle  fin,  qu'vng  cliafcü  puifle  auoir  quelque  con- 
gnojffance  de  cedide  art  &fcience,  n'efiant  moins  a  i'efprit  défi  (fiable,  confiderant  adee  qu’on  a 
de  faire ,  que  lemblablement  n'elf  a  la  veueefiantmife  enoeuure  .  Laquelle  fcicnce  par  la  vertu 
des  renommez  &  excellentz  ingenieulx  efpritz,  auiourdfiuy  eft  pour  le  prefent  en  nofire  fiecle 
fieunfiant,  comme  faifoitau  temps  de  Iuiius  Celar  &  Cicero  la  langue  Latine .  Accepte  donc- 
ques  de  cueur  ioyeulx,  &  d’vng  elprit  gentil  (  fi  touteffois  Leffedf  ny  eft  )  pour  le  moins  la  vou- 
lunte  &  defideration,que  certes  i'ay  heue  trefgrande  a  te  fatiffaire  &  complaire  en  ceftuy  trauail. 
Et  ou  vous  congnoiflresque  mes  forces  debilles  n’ont  peu  fufporter  tant  de  poix  &  cbarge, priè¬ 
res  doneques  au  plusrobuiles,que  pour  moy  les  vueillent  foubftenir,&  fupplifient  en  tout  cela 
ou  ie  pourray  dire  trouue  deffaillant. 

Au  premier  liure  ie  traidleray  des  commencemctz  ne  Geometrie,  &  des  diuerfes  interférions 
de  lignes, entant  que  rArchited  pourra  rendre  bon  compte  de  tout  ce  quil  medra  enceuure. 

Au  fécond  demoftreray  par  pourtraidure  & parolles,tant  de  Pcrfpediue,que  s’il veult,pcurra 
ouunr  fon  concept  enpourtraid  vifible. 

Au  troiziefme  le  verra  la  klinographie ,  aficauoir,  le  plant, ou  plateforme,  la  Orthographie, 
aficauoir, i'efieue  du  deuant,la  Sciographie  ou  Scenographie,qui  vault  auitant  a  dire, comme  les 
racourciflementz  de  la  maieur  part  des  Edifices,  qui  l’ont  en  Rome,  en  Italie,  &  dehors,  diiigem 
tement  mefurees,  &  mifes  par  eicript  les  lieux  ou  îlz  font  auec  leurs  noms. 

Au  quatriefme  qui  eft  ceftuy  prefent  liure,  fe  rraidera  de  cincq  manières  d’Edifices,  S:  de  leurs 
aornementz, aficauoir, Tfiufcan,Doricque,Ionicquc, Corinthe, &  Conipofite.Et  par  iceulx  ie  cm 
bralTe  quafy  i’ entière lcicnce,par  la  congnoifiance  des  chofes  diuerles  . 

Au  cincquiefme  parleray  de  plufieurs  fortes  &  maniérés  de  Temples  ,dcfignez  en  diuerfes  for 
mes, aficauoir,  rondz,quarres,de  fix  faces,  de  huid  faces, oualz,  &  en  croix,  Auecqiics  leurs  plates 
formes,  les  droi<fiz,&  les  racourfificmentz  diligemment  mefurees. 

Au  fixicfme  dirons  de  tous  les  habitations,  que  au  lourdhuy  fe  peulent  vfer,  commenceant  de 
la^lus  vile  maifonnette,  &  de  degré  en  degre,  prenant  fin  au  plus  aornez  palais  de  Princes,  tant 
par  citez, que  par  vüiaiges. 

Au  feptiefme  &  dernier, fe  fincra  plufieurs  accidentz,qui  peultentfuruenir  a  l’Archited  en  di- 
uers  lieux, &  cftranges  formes  de  fituacions,  &  en  les  reftaurementz  ou  reftitunons  de  maifons: 
&  comment  nous  auonsa  faire  de  foy  feruir  d'aiiitres  Ediiices ,  &  pareilles  chofes  qui  fonr,&ont 
eftees  aultref fois  mifes  en  oeuure.  Or  pour  mieulx  procéder  par  raifonnable  maniéré,  donne¬ 
ra  y  commencement  du  plus  folidc  &  moins  plaifante  ordre, aficauoir,  de  la  1  hufeane,  qui  eft  la 
plus  rufticquc,  &  la  plus  forte  S:  de  maindre  1  ubeilite  &  gracieufete. 

Les  Anticques  dedioient  les  Edifices  aux  dieux ,  les  ccmmodans  a  iceulx  félon  leur  nature,  ro- 
bufie  ou  délicate , comme  la  forme quon  appelle  Doricque aux  dieux  Iupitcr,Mars,  &au  iort 
Hercules,1 prenant  fa  forme  de  l’homme.  Et  la  forme  Ionicque,a  Diane, a  Apollo>&  a  Bacchus,pre 
liant  l’ ceuure  de  la  forme  matronale,  qui  a  part  du  rebufte  &  délicat .  Diane  par  la  nature  feemi- 
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nine  eft  rendre,  mais  par  l’exercice  de  la  chaftc  eft  robufte,  ainfi  Apollo  par  fa  beauîte  eft  mol  8C 
doulx, neanrmoins  eft  aully  robufte  par  eftre  homme.Lemefme  dis  ie  de  Bacclius.  Mais  la  Co¬ 
rinthe  p  ri  nie  de  la  forme  virginale,  vouloicr  qu’elle  fuft  dedice  a  la  deefte  Vefta  prefidente  des 
vierges:  mais  en  ces  temps  modernes,mc  (enible  de  procéder  par  aultre  maniéré  non  deluoyant 
pourcedes  Anticques .  Mon  inrencion  efr3qiie  fuy  uanr  noz  vlancesClireftiennes  dedieray  (en- 
ranr  que  par  moy  le  poura  faire)  les  Edifices  lacrez  félon  leurs  efpeces,a  Dieu,&  a  les  Sainftz:  Er 
les  Edifices  profanes,  ranr  publiques  corne  priuez,  dôneray  aux  homes  félon  Eeftat  de  leurspro- 
feffions.  le  dis  doncques,que  l’oeuure  Thufcane  (  a  mon  aduis  )  eft:  côucnable  aux  fortreftes,côme 
feroit  a  portes  des  circz,a  chafteaulx,  a  lieux  pour  côferuer  rrefors,  ou  lieux  pour  tenir  munitiôs 
&  artilleries,  a  priions,  a  portz  de  mer,  &  aultres  femblables  pour  Evlance  de  guerre  .  11  eft  vray 
que  rceuureRufticq;,ceft  a  dire, de  diuers  liemctz,groftfementembofche  de  pi erre,&  encore  aul- 
cunes  d’icelles  fauftes  auecqs  queîqplusde  mignotile  pour  plaifir,  que  n’onr  heuz  les  Sculpteurs 
ou  maiftres  ouuriers:  aulcunetfois  il  a  cfte  mêliez  des  anticques  en  fceuure  Doricque,  &aultref- 
fois  en  la  Ionicque, &  en  la  Corinthe  .  Neanrmoins  qu’en  vente  Eoeuure  Thufcane  eft  plus  ru¬ 
de,  &  moins  aornee  de  tourtes  les  aultres, me  femble,que  la  Rufticquc  le  conuient  mieulx,&  eft 
plusconformee  a  la  Thufcane  que  a  aulcune  aultre. Lequelmanifeftement  le  côprend  auoir  efte 
obferue  desThufcayns,  ainfi  dedenscnla  plus  grande  tk  leurs  principale  cite  qui  eft  Florcce,cô- 
me  dehors  par  les  villages:  en  auitantz  daulïy  belles  édifices  8c  riches  fabricques,  pures  8c  ne<ftes 
faiftesd’oeuure  Rufticque, qu’on  en  poulroit  veoirau  remanant  de  la  Chreftiennete,nonobftanc 
meflez  de  telle  rufticite  &  delicature,  qu’il  a  pieu  aux  Architeftz  .  Et  pource  diray  telle  oeuure 
eftre  plus  côuenable  au  Thufcayn  que  a  aultres  efpeces .  Parquoy  en  recueillâr  aulcunes  de  A  n- 
ticques,&  aulcunes  aultres  des  noftres,dcmonftreray  en  diuerles  modes  de  telle  oeuure,  cornent 
fe  peultent  faire  portes  de  citez  &  de  fortrefïes  :  &  aufty  pour  lieux  publicques&:  priuez,  frontz, 
l0gcs,gallcries,feneftres,niches,pontz,aqucduftz,&  aultres  diuers  ornementz,  que  au  bon  Archi 
reeft  pouroient  efeheoir.  Se  poura  bien  aufty  (non  le  defuoyant  de  ce  que  ont  faicft  les  Antiques) 
mefter  &  cômunicquer  celle  oeuure  Rufticque  auecq:  la  Doricque  ,  &  encore  auecq;  la  Ionicque, 
&  teilefois  auecq-  la  Corinthe  ,  a  voulente  de  celluy  qui  vouldra  contenter  la  fantafie ,  Lequel 
pluftoft  fepouroit  dire  d’eftre  de  licence  que  derailon ,  pource  que  l’Architeft  doibt  procéder 
modeftement  8c  de  ferme  entendement, principalement  en  l’oeuure  publicque  &  graues,ou  eft  a 
priler  de  garder  le  décoré. 

Iay  voulu  enfuyure  au  côrnencement  de  ce  Liure  les  Comices  ou  Poètes  anticques, aulcun  def- 
quels  voulant  reprefenter  vne  Comedie,enuoyerent  vng  fien  meftagier  deuant,  lequel  en  brief- 
ues  parolles  donnoit  notice  aux  regardantz  de  tout  ce  que  on  auoit  a  rranfter  en  la  Comedie.  Par 
quoy  naoy  ayant  a  traifter  en  ce  volume  des  cincq  manières  d’edi fices,aftcauoir,  Thufcane,  Do¬ 
ricque,  Ionicque, Corinthe, &  Ccmpofite,  m’a  femble  queau  côrnencement  fe  voyent  les  figures 
de  chefcune  efpece  de  ce  que  Ion  a  de  traifter .  Er  bien  que  en  les  coulomnes  SC  en  fes  ornamentz 
ne  foyent  toutes  les  proportions  ny  les  melures  notées,  mais  feulement  les  principales  pour  rei- 
gle  generale  :  neanrmoins  en  leurs  lieux  ne  fauldra,que  tout  ne  loir  note  plus  menuement ,  mais 
cecy  eft  feulement  côme  iay  dicft,pour  monftrer  vne  Reigle  generale  a  vne  feule  veue.  Et  pour 
eftre  miculx  entendu  de  tous,iemecftray  au  commencement  des  ordres,les  vocables  deVitruue, 
ftgne  aux  coftez  par  abc.  affin ,  que  cheicun  les  cognoiftant ,  leur  puifte  donner  noms  félon  le 
vulgaire  du  pays  8c  de  la  refidence .  Et  pour  le  premier  lepiedeftal  Thufcane ,  ie  dis  le  plat  fans 
couronne  ou  bafe,  fera  d’vng  quarre  parfaift.Le  piedcftal  Doricque, fera  tant  plus  d’vng  quatre 
aultant  qu’eft  a  tirer  vne  ligne  en  digone  d’vng  anglet  a  laulrre  du  quarre  parfaift ,  Srla  drefter 
lus  pour  le  droi  eft.  Lepiedeftal  Ionicque  fera  d’vng  quarre  &dem  y.  Lepiedeftal  Corinthe  fera 
d  vng  quarre  8c  deux  tiers  de  ce  quarre  .  Le  piedeftal  Ccmpofite ,  fe  fera  de  deux  quarrez  par- 
faiftz.  Et  ne  vous  elmerueillez  fe  le  Chapitre  enfuyuant  fera  le  cincquiefme,que  aulcunspoul 
roient  entendre  pour  le  premier  :  carie  premier  Liure  de  Géométrie  occupera  vng  chapitre  :  le 
fécond  de  Pcripeftiue  en  occupera  deux:  &  le  tiers  des  Anticquitezen  occupera  vng ,  que  feront 
quattre.  Et  pourtant  le  chapitre  fuy  liant  par  telle  raifon  fera  le  quint. 
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DE  LA  T  HVSCANE. 

f«Der  oeuure  1  hulcane,&  de  fes  ornementz. 

Chap  »  V. 

N  trouueauxefcriptz  de  Virruue ,  auLiure.iiii.  Cliap.vii.  que  Ja  couîomne 
Thufcane  fe  doibt  faire  de  fept  partz  en  liaulreur ,  auec  la  Baie  &  Chapiteau: 
prenant  telle  me! tire  en  la  grofleur  de  la  couîomne  embas .  La  hauiteur  de  la 
Bafe,fûït  de  la  moitié  de  la  couîomne,  &  diuifee  en  deux  partz  ,vne  iera  pour 
le  Plinthe,  Laultre  le  partira  en  trois ,  les  deux  partz  fe  donneront  au  Thcre, 
&  la  tierce  partie  fera  pour  la  Cinthe,  quaft  comme  feinture  :  La  Proiefture 
oulaillie  d'elle  le  fera  en  celle  maniéré. Au  premier  loit  faicB  vng  cercle  aufly  large  que  la  grol 
leur  de  la  couîomne  embas,  &  celluy  mis  en  vng  quarre,&  au  dehors  du  quarre  fur  les  quattres 
angletz,  fanff  vng  aultre  cercle,  cela  fera  la  laillie:  Et  pource  que  toutes  les  aultresbafesont  les 
plinthes  quarrees, non  pourtant  ceftcde  la  thufcane  doibt  eftre  ronde,  félon  le  texte  de  Virruue. 
La  hauiteur  du  chapiteau  foit  comme  de  la  bafe  :  &  fa ï£t  trois  partz  dudidf  chapiteau ,  vng  fera 
le  tailloir  appelle  A  bacus,  la  refie  fera  party  en  quattrc,dont  les  trois  feront  données  a  Lechine, 
&  laultre  au  Lllet  ou  cincfïe,  ou  ainiy  qu'on  le  veult  nommer.  La  tierce  part  refiant  du  chapi¬ 
teau,  loit  pour  la  frize,  appelle  Hipotracheliuni.  Le  petit  boffel  defoubz  le  chapiteau  auec  Ion 
fillet  feront  de  la  moine  de  la  frize  .  Mais  diuife  en  trois ,  les  deux  feront  le  boffel  di£f  Aftra- 
galus,&  le  tiers  le  hliet,  Sc  aura  aultant  de  laillie  que  de  hauiteur.  Et  combien  quil  eft  conioindt 
au  chapiteau, eft  pourtant  membre  delà  couîomne, laquelle  couîomne  a  la  part  d'enhault  doibt 
eftreretrefhela  quarte  partie .  L'Abacusou  tailloir  du  chapiteau  ne  fera  plus  large  que  la  cou- 
lomne  embas. Mais  la  maniéré  deretrefiir  la  couîomne  fera  ccffe,quele  troncq  de  la  couîomne 
foit  diuile  en  trois  partz, SC  la  tierce  partie  d'embas  demeure  a  plomb ,  ccft  égal  de  groffeur .  Et 
les  deux  tiers  reftantz  loient  diuife  en  tant  de  partz  egaulx  comme  Ton  veult,apres  lur  la  tierce 
partie  de  la  couîomne  foit  mene  vng  demy  cercle, &  la  couîomne  reftreffie  par  défi  us  a  chafcun 
colle  la  huidliefme  partie,  que  fera  en  tout  la  quarte,  comme  didleff.  Du  plus  effroi  dfdoncques 
de  la  couîomne  mènera  Ton  deux  Iignes,cheant  a  plomb  fur  le  demy  cercle, &  les  deux  coftes  du 
cercle  leront  diuile  entant  de  pointz  equidiftantz  comme  ilya  de  diuifions  en  les  deux  tiers  de 
la  couîomne  :  &  ainfy  faidfde  ces  pointz  des  deux  coffez,foient  tire  lignes  au  trauers,& a  chaf- 
cune  ligne  mis  fon  nombre  par  ordre  defeendant,  &  pareillement  mis  le  mefme  nombre  fur  les 
lignes  qui  partent  la  couîomne, certain  eft  que  la  première  ligne  du  cercle  faccordera  a  la  ligne 
defoubz  le  fillet,  puis  on  portera  la  féconde  ligne  du  cercle, fur  la  fécondé  de  la  coulomne.Apres 
foit  porte  la  tierce  du  cercle, a  la  tierce  de  la  couîomne.  Et  la  quarte  fur  la  quarte  :  cecyfaiél  ,foit 
menee  vne  ligne  de  la  bafe  du  demy  cercle,  îulquesa  la  quarte  ligne  .  Et  de  la  quarte  a  la  tierce, 
&  de  la  tierce  a  la  feconde,&  pareillement  de  la  fécondé  a  la  première.  Et  combien  que  les 
traiffz  ou  lignes  en  eulx  font  droiftz  du  coffe  de  la  coulomne,touteffoisproduifent 
vne  ligne  curuc ,  de  laquelle  le  diligent  artifant ,  par  loeuure  de  main  vient  a 
neantir  tous  les  angletz,  qui  font  aux  iointfures  des  lignes.  Et  bien  que 
ceffe  Rcigle  foit  fanBe  a  la  couîomne  Thufcane, laquelle  eft  re- 
treffic  la  quarte  partie  &  non  les  aultres,  neantmoins 
pourra  feruir  a  toute  forte  de  coulomne,&d'aultant 
que  les  portions  de  la  couîomne  &  du  demy 
cercle  feront  en  plufgrand  nombre 
d'aultant  plus  iufte  viendra 
fon  reflreffiffemenc. 
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A.  Abacus. 

B.  Echine. 

C.  Filler  ouCin<fle. 

D.  Hipotrachelium,ou 
Frile. 

E.  Aftragale. 

F.  Filet  ou  Cinfte. 

G.  Grofieur  du  luperieur 
de  la  coulomne. 


H.  Grofieur  de  l’inferieur 
delà  coulomne. 

I.  Cincfie. 

K.  Thore.  ^Bafe. 

L.  Plinthe.  J 


M.  Proiefiure  ou  fail¬ 
lie  de  la  Bafe. 

N.  Groffeur  delà  cou¬ 
lomne  embas. 

O.  Grofieur  de  la  cou- 
lomneenhault. 
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DE  LA  TH  VS  CANE. 

A  Coulomne  acomplie  auecq  fa  Eafe  &  Chapiteau,  fur  icelle  font  a  afleoir  l’Epidile  ou  Ar 
c-hitrabe,Zophore  ouFrize,&  Corniche.  Larchitrabefôit  de  la  haulteur  du  chapiteau  :  &  la 
Texte  part  d'elle  fera  la  Ténia  .  La  Frife  foit  delà  rnéfmehaulteur  :  Et  pareillement  la  Corniche 
auec  les  membres  :  &  que  d'elle  loir  fai  de  quattrè  pars ,  l'vne  fera  pour  l'Efchine  en  lieu  de  Ci- 
maile  :  &  les  deux  pour  la  Couronne.Et  la  part  refiant  dôneray  on  a  la  Fafcie  en  lieu  de  cimaife 
defoubz  icè'lle couronne .  La  Saillie  du  tout  loir  pour  le  moins  comme  la  haulteur.  Et  au  fons 
de  la  courône  conuient  a  faire  aulcuns  caneletz,  maicurs  ou  mineurs,felon  l'oportunite  de  l’oeu 
ure,&  au  vouloir  de  Larchited.  Mais  par  dire  celte  oeuure  moult  ferme  &  fimple  de  membres, 
pourra  bien  a  mon  femblant  FArchired  prendre  licence  d'yioindre  aulcuns  membres  refem- 
blant  telle  efpece  d'oeuure .  Et  cecy  fe  fera  quant  Ion  vouldra  décorer  &  enrichir  ledid  oeuure  : 
ainfi  qu*on  voit  icy  defoubz  apart.  le  loue  encoire  icelles  couronnesquiont  plus  de  faillie  que 
fon  quarre,  entendu  que  les  pierres  1  oient  aptes  a  foy  loubilenir  es  edihces;  Lefquelles  faillies 
prellent  commodité  SC  aornement  :  La  cômodite  eft,  fil  ya  ambularions  delfus  icelles,  de  tant 
plus  fera  fpacieufe,&auffi  conlerueraLoeiiuredcs  eaues.L'aornement,par  ce  que  hafa  débité  di- 
dance, loeuure  femblera  a  la  veucdeplusgrande  fatilfadion. 
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7  T3  I E  N  eft  vray,  que  iay  di&  cy  defius, 
-*-^que  la  CoulomneThufcane, quant  au 
texte  de  V itruue ,  doibt  eftre  de  fept  dia¬ 
mètres  auec  fa  Bafe  &  Chapiteau. laquelle 
proportion  &  forme  eft  certainemct  bon- 
ne  &  efprouuee  .  Non  obftant  par  ce  que 
les  plus  anticques  coulomnes  furet  faites 
de  lix  partz, prenant  celle  mefure  du  pied 
de  rhôme,eftant  (  félon  Vitruue  )  la  lexte 
part  de  luy  .  Et  pource  que  les  coulomne  s 
Doricques  feront  de  fept  pars, veu  que  les 
Anticques  pour  luy  donnerplusd’efleue- 
tnct,luy  ont  adioufte  vne  part:  fe  me  fem 
ble,que  par  telle  autorité, &  par  eftre  ce¬ 
lle  coulomne  de  plus  robufte  façon, qu’el- 
le  fe  doibt  faire  en  foy  plus  bafle  q  la  Do- 
ricque.Parquoy,a  mon  aduis,fefera  de  fix 
pars  auecques  la  Bafe  &  chapiteau:  &  tout 
loir  pour  Reigle  generale, obferuant  le  re 
manât  des  mefures  qu’auôs  did"  en  la  cou 
lomne  paffee  &  en  fes  aornemctz.Et  pour 
tant  queV  itruue, ne  aukreArchite<ft,pour 
aultant  que  Ben  ay  veu, iront  iamais don 
nez  aulcunes  Reigles  des  Stilobates,  di<51 
Piedeft alz,aulïy  que  aux  Antiquités, aul¬ 
tant  qu’on  en  peut  veoir, celles, telles  cho 
fes  furet  failles  des  Architedlz  félon  leurs 
îucidentz  &  befoignes ,  ou  par  exaltation 
des  coulomnes,ou  par  afcenfions  aux  gale 
ries  auecques  leurs  degrez ,  ou  par  auitres 
leurs  acompaignementz  .Veu  doneques 
que  ne  fonrnes  contrainftz  de  neceilite, 
iugeroie  qu’on  donna  a  chafcune  forte  de 
coulomne  fon  acommodepiedcllal,  auec 
aulcunes  raifons  probatiues .  Manifelle 
chofe  ell,que  lepiedeftal  veult  eftre  au 
moinsquarrez,  l’entens  du  plat  fans  Baie 
ny  Cime .  Eftantz  doneques  la  coulomne 
Thufcane  la  plus  ferme  de  toutz  les  aul- 
tres,fera  fon  piedellal  d’ung  quarrepfaift 
le  front  duquel  doibt  eftre  aultant  large 
que  le  Plinthe  de  la  Bafe  de  la  coulomne. 
Et  la  haulteur  loit  diuifee  en  quattre  pars, 
&  fe  adiouftera  vne  telle  part  gour  le  plin 
the  d’embas,&  encoire  vne  pour  la  Cime. 
Lefquelz  membres  loient  fans  aulcunes 
cntaillcures.Et  ainfy  eftant  la  Coulomne 
de  fix  partz,lePiedeftalferaenfoy  de  fix 
partz  proportionne  a  la  Coulomne. 
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DE  LA  T  H  V  S  C  A  N  E. 

IAy  promis  en  ce  prefent  volume,  de  traiter  feulement  des  aornementz  &  des  differentes 
fortes  des  Edifices,  parquoy  ie  ne  parleray  a  lheure,de  quelle  manière  fe  doibuent  planter 
les  portes  des  citez  SC  des  femelles  auecques  les  flans  &  canonnières,  &  leurs  aultres  circonftan- 
ces  pour  deffence  :  Enflant  telle  charge  aux  Archiretfz  de  guerre, félon  les  lieux  &  accidentz  qui 
furuiennent .  Mais  îe  diray  bien,  apres  laffieft  de  la  porte  ou  fortrefle,la  maniéré  comment  elle 
doibt  efire  aornee,  par  mon  aduis,  en  demonftrant  aulcunes  figures .  Toutte  porte  de  cite  ha 
befoing  de  poternes  :  mais  pour  garder  la  fimmetrie,  ceft  a  dire,  correfpondence  proportiônee, 
cil  befoing  d’enfuyure  par  celle  maniéré,  que  aultant  que  fera  la  latitude  ou  largeur  de  louuer 
ture  de  la  porte, foit  adioullee  la  moitié  d’icel le  a  fa  haiîlteur.  La  largeur  foit  diuifee  en  fix  pars 
Sc  vng  fera  le  pilallre  du  dextre  &  fenellre  colle  .  Le  front  despilliers  foit  la  tierce  partie  de  la 
largeur  de  la  porte:  &  foit  la  haulteur  de  cincq  partz,auec  les  Baies  &  chapiteaulx.  La  haulreur 
desBafes foit  de  la  tierce  partie  du  pilier, 8c ainfy  les  chapiteaulx, obferuant  touteffois  la  Reigle 
deuant  donnée .  L  architrabe,Frife,&  Corniche,  foient  enfemble  en  haulteur  dVne  largeur  des 
piliers, aulTy  enfuyuanr  la  prediéle  Reigle .  Entre  Evng  des  piliers  a  laultre  fera  la  poterne,  &  fa 
largeur  fera  comme  le  front  du  pilier  :  &  la  haulteur  loit  dupliec  a  la  largeur  .  Ses  pilalfres  des 
coftez  feront  la  tierce  partie  de  la  mefme  poterne.  L  eleuation  fur  la  porte  fera  a  1  arbitre  &  vou 
lente  de  LArchitctf  .  Mais  la  proportion  du  faftige  ou  frontiipice,monftrerons  en  deux  fortes 
en  l’ordre  Doricqne. 
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T7  T  pource  que  l'Archired  doibt  dire  copieus  dhmicntions.pour  fatiffaire  a  foy  &  aux  aul 
J-  tres,l  on  pourra  encore  en  celle  aultre  maniéré  aorner  Ja  porte  dVne  erre  eu  fortreli  Jar 
gant cefte reigle.Que aultant  fera  large  louuerture d’icelle porre.foir  fa haulteur  vue fexqSi- 
aitera.c  et  a  dire,  deux  parts  en  largeur,*  trors  en  haulteur.  Les  P, Litres  forent  la  hurtfrelme 
partre  de  la  largeur  de  L  porte.  Et  la  coulomne  fort  la  quarte  part  d’icelle  porre.Mais  par  cfrre 
la  coulumne  la  t.erce  partie  enmuree,  auecques  les  aultres  pierres ,  m  rfe plus  pour  aornemenr 
que  pour  foubftenement.elle  le  fera  de  fept  partz  en  haulteur.Er  aulTy  fe  comporte™  de  huibî 
en  tel  cas  quant  1  Archiretf  vouldrort  faire  la  porte  plus  gracile .  Louuerture  des  poternes  de 
cofte  fera  de  la  moitié  de  la  principale  porte  :  &  fes  Pilalires  arnly  que  celles  de  la  grande  •  &  la 
haulteur  fera  que  la  falcie  qui  foubPient  l’arc,  foit  fon  fupercile  ou  architrabe.  Et  l’on  ne  trou 
ue  pierre  dvnepiece  pour  telle  befoigne  ,foient  faidz  les  penantz  ainfyqueledeireinalede 
monftre.  Et  amiyla  proportion  decespetittes  poternes  fera  de  Superbipartiens  tertias  «la  ell 
trois  partz  en  largeur  &  cinq  en  haulteur .  Les  penantz  de  l’arc  feront  quinze .  A  ux  Bafes  Cha  ’ 
piteaulx,  Architrabe.Frife, &  Corniche, foit  obferuee  la  Reigle  deuant  donnée  Pareillement 
l’eleuation  du  millieu  fera  au  vouloir  de  l’Architeifr ,  ainfyque  des  aultreseft  mentionne  Et 

telles  œuures  tant  plus  groffement  leront  emboche.tant  myeulx  garderont  le  décoré  de  la  for. 
trefle. 
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DE  LA  T  H  V  S  C  A  N  E. 

1-  N  aultre  mode  plus  firnple ,  &  aufly  plus  forte  fe  pourra  faire  la  porte  d’vne  cite ,  ou  clia- 
Jt  (Peau,  obferuant  le  defieing  ou  pourtraift  cy  delloubz  note .  Et  la  proportion  fort  aultant 
en  largeur  d’ouuerrure  que  la  liaulreur  fine  defloubz  la  falae ,  qui foubftientla  vo  lure  Et  la 
haulteur  fort  de  la  fafcie  en  deiïus  dVng  demy  cercle.Mais  touhours  eif  en  la  voulente  de  1  Ar 
chitea,de  plus  ou  moins  lelon  le  befomg,  Si  principalement  quant  il  eft  contraint  de  quelque 
accèdent  .  &  ainfy  aux  deux  coftez  les  moindres  portelettes  font  de  faire  corne  lay  difl  des  au  ¬ 
tres.  leur  laroeur  foit  de  la  moitié  de  la  porte  du  mitant.Et  aultant  de  maifit  icit  laiife  entre  la 
grande  SC  deux  rentres .  La  haulteur  defquelles  foit  doublée  a  la  largeur .  Et  ainfy  la  falcie  qui 
foubftient  Lare,  fera  encoire  foubftenement  aux  penantz  de  ces  poternes.  Et  encoire  fe  pourront 
faire  que  la  fafcie  fufïe  le  mefme  fupercille  ou  architraue  d  1  celles .  Laquelle  ainfy  que  didt  elt, 
fe  pcult  faire  maieur  ou  mineur,  ainfy  que  bon  femblera  a  1* Architeft ,  non  defuoyant  par  ce  de 

la  forme  donnée. 
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LA  diuerfite  des  inuentions  fai<5L  aulcuncffois  prendre  partie  a  l’Architeél  des  chofcs  defi- 
quelles  li  n’a  paraduenture  iamais  heu  en  peniee.  Parquoy  la  figure  enfuyuante  preftera 
grande  commodité  &  vtilite  aux  Edifices ,  lelon  les  accidents  que  pourront  efcheoir  a  l’Archi- 
tecl ,  ainfy  que  fcroit  au  mur  d’vne  fortrefle,  combien  que  les  mures  fuffent  de  bonne  groffeur, 
faifant  ccffceœuure  par  dedens.  Premier  fera  feruice  délogé  pour  eflre  au  couucrt,&  fera  plus 
large  ambulation  dcllus,  cômode  a  la  deffence  Sc  au  temps  dvne  batterie,  pour  plus  d’afleurâce 
Ton  pourroit  remplir  tourtes  les  arcures  de  terre.Pourroit  auffy  aulcuneffois  efcheoir  a  PArchi 
tedl  de  baftir  près  d’vue  montaigne,  la  ou  pour  le  afleurer  de  ladite  montaigne,  qui  par  les  eau 
es  qui  continuellement  des  pluyes  defeendent,  conduilent  encoire  le  terreyn  embas.  Parquoy 
eft  befoing,  d’appuyer  a  vng  tel  mont  de  femblables  édifices, par  lefquelles  non  feulement  l’on 
lera  affeure  de  tel  fufped,  mais  fera  grant  aornemenf  a  fa  fabricque.  Et  dépareille  inuention  fe 
aeômodoit  Raphaël  Durbin  a  Monte  Mario  vng  peu  de  la  Rome  a  la  vigne  de  Clemct  le.vii. 
de  luy  commence  au  Cardinalat  deleronymoGenga.  &  al  colle  Impériale  horsdePefero  vng 
peu  diftant  a  vne  trefbelle  édifice  pour  cômodite  de  fon  patron  de  telle  inuention  s’en  eft  fer~ 
u y  pour  foubftenemct  d’vne  delfence  d’eaues,  pour  appuyé  contre  vng  mont, mais  faidl  de  bric 
ques  moult  délicat. 


DE  LA  THVSCANE. 

IES  Anticques  ont  vfez  de  diuerfes  maniérés  de  lyementz  en  cefle  oeuure  Rufticque,  fl 
y  comme  cy  dcfoubz  eft  demonflre.  De  laquelle  inuention  l’ArcInred  fe  pourra  acommo- 
der  a  diuerfes  chofes,felon  les  accidentz  qui  furuiennent.  Sa  mefure  fera, que  Touuerture  (oit  d* 
vng  quarre  parfait .  Le  maffif  (affcauoir  du  mur)  entre  rouuerture  del'vne&  de  laultre,foit  la 
quarte  partie  moindre  d'icelle.  Le  Supercile  ou  Arclntrabe  foit  de  la  quarte  partie  de  ladite  ou 
uerture,Et  foit  fai<fï  de  penantz  qui  courent  fur  le  centre  en  nombre  inégal .  Et  fur  icclluy  Su- 
pcrcile  (oit  mene  vng  demy  cercle,  party  en  neuf  égalés  portions  :  les  lignes  auffy  nreeslurle 
centre.Les  penantz  ainfy  forme,  auec  les  trois  pièces  mifes  entredeux,  &  la  fafcie  de(lus,(era  vue 
oeuure  trefForte  &  perpétuelle  .  Mais  a  celle  fin  que  les  penantz  du  fupercille  ou  architrabe  fe 
tiennent  plus  ferme, lera  befoing  de  remplir  le  demy  cercle  de  bricques  ou  pierres  cuyres.Aufiy 
pour  plusgrant  aornement  les  peult  on  croifer,comme  les  Anticques  du  temps  pafle  ont  vfe.Si 
corne  on  trouuc  encoire  a  prefent  en  Rome  a  lainft  Cofme  &  Damien, pour  l'heure  encoire  tref 
forte ,  combien  touteffois  que  des  plus  anticques  foient. 


LE  .1111.  LIVRE.  C  H  AP.  V.  8 

r'V  E  celle  porte  l’ingenieux  Architefl  fe  pourra  feruir  en  diuerfes  places, comme  difl  eft  au 
commencement.  Mais  non  pas  a  portes  de  fortreflcs.par  ce  que  l'entree  d’icelle  ne  feroit 
propice  a  manier  artillerie ,  ny  a  aulcunes  vtcnfilles  de  guerre  .  Neanrmoins  par  dehors  peult 
elle  feruir  a  quelque  porte.De  laquelle  lera  la  proportiô  telle,que  l’ouuerture  ou  iour, fera  deux 
fois  aufly  hault  que  la  largeur  d’icelle .  Les  Penantz  du  demy  cercle  feront  en  nombre  de  ix 
Et  tourtes  fes  lignes  foient  tirées  fur  le  centre  du  cercle .  La  F afcie  foubffenant  l’arcure  foit  dé 
la  fepticfme  part  de  la  porte  .  Et  depuis  icelle  falcie  embas  uifques  au  pauement  fera  party  en 
lept  partz  &  demy,  &  fe  feront  fix  giffeez  de  pierres  :  les  trois  d’icelles  (e  partiront  chalcune  en 
vne  part  &  demye,&les  trois  aultres  chafcune  d’vne  part. Et  amly  feront  diftribue  les.vii.parrz 
&  demy  .  La  haulreur  du  Penant  eftant  au  mytan ,  foit  la  moitié  de  la  largeur  de  la  porte  La 
Fafcie  deffus  les  penantz  foit  de  la  haulteur  du  pied  duditf  penant .  Neanrmoins  le  penant  du 
millieu,  &  auffy  le  pied  d’icelluy  fera  la  quatriefmepart  maieur  que  les  aultres.  ‘ 


DE  LA  THVSCANE. 

LA  porte  fequente  poura  auïïy  feruir  a  tous  les  édifices  cy  deuant  mentionnez  .  Et  princi¬ 
palement  aux  moitreffes,&  aultres  femblables  ertantz  fur  les  champs  .  Corne  en  plufieurs 
lieux  d’Italye  encoire  a  prefent  on  en  voir .  De  laquelle  la  proportion  fera  telle,  que  la  largeur 
de  rouuerture  (ou  du  iour,ainiy  que  l’on  le  veult  nommer)  foit  doublée  lufquescn  deloubzi'ar 
cure  d’icelle  .  Les  Pilartres  venanrz  aux  deux  coftez  de  Pouuerture ,  feront  chafcun  de  la  lar¬ 
geur  de  la  dirte  ouuerture  la  cincquiefme  part.  Pareillement  de  telle  mefure  fera  Parcure  .  Le 
grantPillier  iera  encoire  vne  foisaurty  large  que  le  dirt  Pilaftre  :  &lahaulteur  de  fix  largeurs 
d’icelluy.La  Bafe  foit  en  haulreur  delà  quatriefme  partie  de  la  largeur  du  dnfr  Pillier:&  le  Cha 
piteau  la  tierce  partie.  LaFafcie  qui  1ère  au  lieu  de  PEpirtile,ou  Architrabe,foit  de  la  haulteur 
du  Chapiteau.  Pareillement  la  Frife,&  la  Corniche .  Mais  des  particuliers  membres, corne  des 
Bafes,Chapiteaulx,  &  Corniches, on  obferuera  la  deuant  dnrte  ordre .  L’Impolie  qui 
foubrtient  l’arcure,  foit  de  la  haulteur  du  Chapiteau ,  party  en  la  met  me 
melure.  Le  partaige  ou  mefure  des  Penantz  deuant  di<rtz,&  aul¬ 
tres  picrr es,fe  pourront  legierement  trouuer  au  compas. 

Et  li  l’on  veult  rnertre  le  Fronrilpice  dertu,pour 
plufgranr  enrichiffement,  l’on  en  verra  cy 
apres  en  l’ordre  Doricque 
de  deux  fortes. 
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DE  LA  THVSCANE. 

COmbien  que  la  porte  cy  defoubz  pourtraitte  foit  fort  differente  desaultres  maniérés, ne- 
anrmoins  pource  que  c’eft  vng  ceuure  duyfable  a  Tordre  Thufcane,&  qu’elle  eft  anticque, 
a  mon  aduis  Tay  bien  voulu  mettre  cy  defoubz  en  figure.  Laquelle  par  cy  deuant  fouloit  dire 
en  Rome  en  Capo  de  la  militia  trayana,  combien  que  a  prefent  pour  les  ruynes  du  temps  paffe 
Ton  ne  la  voit.  Les  deux  Poternes  eftantz  de  coftez,font  hors  leurs  places,  defquelles  Texpert 
Architett  fe  pourra  feruir  en  les  mettant  en  leurs  lieux  conuenables.  Des  mefures  &  proportions 
d’icelles, par  les  Reigles  cy  deuant  donnees,pourra  f  Architett  facillementparuenir  a  Ion  înten 
tion.  Et  de  la  porte  ne  donnera/  aulcune  mefure,  carrelle  eftlegiere  a  trouuer. 
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LE  .1  ru.  LIVRE.  CHAP.  V. 

CEfte  aultre  forte  de  porte, eft  couuerte  de  la  fixiefme  part  du  cercle:  &  eft  oeuure  trefforre. 

Nonobftant  les  penantz  ne  le  peultent  acompaigner  auecques  aultres  licmens  de  pierres. 
Parquoy  vueillant  faire  telle  oeuute ,  le  tiendroit  bien  en  vng  mur  de  bricqucs .  Et  quant  a  fa 
proportionne  me  la  veulx  eftendre  plufauanr,adcaufe,que  ceft  chofe  facile  a  trouuer  l'a  mefure 
par  manyement  du  compas,&  les  Nichetz  mis  au  coftcz  pour  emplir  le  champ,  l’Architeft  les 
pourra  pofer  a  fon  plaifirja  ou  myeulx  a  propos  elles  duyront.  Non  pas  que  iceulx  Nichetz  fer 
uent  feullement  a  telle  oeuure,  rnaisaulTy  pour  feneftres.  Neantmoins  ft  le  trouue  que  lefdicfiz 
nichetz  y  conuiennent  eftre,pour  dedens  pofer  aulcunes  figures  ou  fiatues  efieuees,toufiours  fera 
chofe  aggreable  &  plaifante,que  la  haulteur  palfe  la  double  proportion,affin  que  quant  fon  po- 
fera  aulcunesfigures  dedens, myeulx  foient  correfpondentz.  Laquelle  chofe  fe  relcruetoufiours 
au  iugement  de  lArclnte#. 
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DE  LA  THVSCANE. 

IL  a  pieu  St  a  die  chofe  aggreable  parcy  deuant  aux  vielz  St  anticques  Romains,de  mefler 
auecque  le  Rufticque  non  feulement  le  Doricquc,  mais  auPy  le  Ionicque,  &  dauantaige 
le  Corinthe.  Parquoy  ne  fera  aulcune  erreur,  fi  d’vne  maniéré  Ton  faiP  aulcune  mefiee,repre- 
fenrant  en  vne partie  Lceuure  de  nature ,  St  vne  aultre  partie  Lceuure  d’artifice  .  Par  ce  que  les 
coulomnesmefiees  auecques  pierres  Rupicques,&  aufiy  PArchitrabe  St  Frize  corrumpuespar 
les  penantz  Signifient  œuure  naturelle  .  Mais  les  Chapiteaux  &  vne  partie  des  coulomnes, 
aufiy  la  Corniche,  auec  ce  le  Frontifpice  dcmonPrent  oeuure  de  mains .  Lequel  entremeP  St 
meilee,  me  femble  a  mon  aduis  ePre  fort  plailant  a  la  veue,  St  reprefente  en  foy  mefmes  grolfie 
force.  A  cePe  caufe  lugeroye  la  ePre  myeulx  duyfable  a  fortrePes  que  aultrepart.Neantmoins 
en  qu  elle  place  que  vng  édifice  RuPicque  fera  mife,  toufiours  viendra  bien  a  point.  Et  en  telle 
entremefiee  a  heu  Iuhus  Romanus  plufgrande  delePation  que  nulz  aultres .  Ainfiy  que  Rome 
tefmoingne  enplufieurs  lieux, &  auPy  Mantua,  St  la  dehors  au  beau  palays  appelle,  el  Te  :  vng 
vray  exemple  en  noPre  temps  d’ArchitePure,  St  de  PainPure .  La  mefure  de  cePe  porte  ep 
ainPy  a  faire, que  la  largeur  de  rouuerture  foit  de  double  proportion  .  C’eP  que  la  haulteur 
iulques  defoubz  Larcure  loit  de  deux  largeurs .  Le  pilaPre  fera  de  la  feptiefme  partie  de  la  lar¬ 
geur  de  Louuerture.Et  la  coulomne  deux  fois  aufiy  groPc  que  le  pilaPre.  fa  haulteur  auec  le  cha 
piteau  fera  de  hui<fi  parryes.  Le  Chapiteau, Architrabe,Friie,&  Cornicefera  fa iP  comme  il  ep 
diP  au  commencement,  ainfy  fera  auPymonPre  le  fafiigie,  frontifpice ,  pignon  ou  comble  au 
Dori cque, comme  il  ep  mentionne .  Le  demy  cercle  de  Larcure  fera  party  en  vnze,  pour 
les  penantz,  mais  la  noix  fermant  Larcure  fera  vng  petit  plus  groPe,  St  fil  plaip  a 
LArchited,  ilia  peult  faire  plus  fortir  que  les  penantz.  La  fafcie  qui  ioub- 
pient  Larcure,  iera  d’vne  demy  coulomne  d’efpefieur  ,&  de  depuis  la 
embas  Lon  partira  en  neuf,  defquelles  partz  ieront  deux  pour  la 
plusbaPe  part  de  la  coulomne ,  St  les  aultres  feptz  parties 
egallement  Ieront  les  pierres  qui  lieront  St  rrauerfe- 
ront  la  coulomne  .Et  plus  rudement  fera  cePe 
ouuraige  embofehe  (neantmoins  artificia- 
lement  )  tant  plus  gaillard  fe  mon- 
Prera  ceP  ordre  .  Principa¬ 
lement  les  pierres  qui 
fceindent  la  coulom¬ 
ne  ,  St  auPy  les 
penantz . 
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DE  LA  TH  VS  CANE. 

("*  E  neft  pas alïez  que  Pceuure  Toit  de  bonne  fortitude,  mais  conuient aufTy  eftre  aggreable 
a  loeil,&  d’ingemeux  artifice.  Parquoy  cefte  maniéré  de  Jiemenr  de  pierres  n’eft  ieulemcc 
treffort,  mais  aufly  ingénieux  &  aggreable  aux  regardans.  de  laquelle  muention  ÏArchiteft  Te 
pourra  feruir  en  plufieurs  chofes  .  Sa  proportion  icra  telle,  que  la  haulteur  de  l’ouiierture  foit 
d’vne  largeur  &  demye.  Le  demye  cercle  loir  party  en  neuf  &  vng  quart.  Pource  que  la  noix  du 
millieu  fera  la  quatriefme  partie  pluflarge  que  lesaultres.La  haulteur  d’icelle  noix  eu  pierre  du 
millieu  foit  de  la  moitié  de  l’ouuerture.  La  plâtre  fafeie  ioubftenant  rarcure,aura  la  ieptiefme 
partie  de  ladide  ouuerture .  Et  depuis  la  faicie  embas  fera  faift  fept  partz.  La  fafeie  deffus  les 
penantz  fera  aufTy  large  comme  la  noix  ou  pierre  du  millieu  eft  au  deioubz.  Laquelle  on  peult 
faire  pendre  defoubz  la  .vni,  partie  de  ia  largeur.Et  quant  aux  ligatures  tant  des  aultres  pierres 
comme  des  penantz,  apertement  le  voit  on  en  la  figure. 
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LE  .1111.  LIVRE.  CHAP.  V. 

ET  pource  que  les  commoditez  font  conuerries  en  aornementz,&auIcuneffoisraornemcnt 
ou  enrichiffement  excede  la  neceffire  pour  demoniirer  l’art  &  auffy  la  richcffe  de  ceulx 
qui  prengnent  plaitir  a  fabricquer.  Parquoy  cefte  inuentioneft  faifiepour  ayfement,  pour  for 
trefle, &  pour  enrichifîement:  pour  ayfement,adcaufe  derouuerture  d’iceulx  :  pour  fortrefTe,au 
regard  que  entredeux  ya  beaucoup  de  maffifz  ou  mures,  &  bien  lye  :  pour  décor,  par  ce  d’efîre 
riches  d’aornement.  De  laquelle  inuention  (comme  dift  eh)  Larchiteft  le  pourra  a  yder  en  di- 
uerfes  ouuraiges.  La  proportion  d’icelle  fera, que  le  folide  ou  maffif  foit  auffy  large  que  l’ouuer- 
ture  :  laquelle  ouuerture  fera  mife  deuxfois  pour  la  haulteur.Les  Pilaftres  feront  de  la  huiéî u 
efme  partie  de  l’ouuerture  :  8c  les  coulomnes  la  quatriefme  parr .  Les  entrecoulomnes  (  c’eft  a 
dire)  l’entredeux  des  deux  coulomnes,foit  vne  coulomne  de  largeur.La  haulteur  defdnffz  cou- 
lomnesauecq  Bafe  &  Chapiteaulx  foit  de  huicff  partz.  En  l’archirrabe,fnfe,cornice,bafe,^  cha- 
piteaulx  foit  obferuee  la  Reigle  predifte .  Les  Penantz  &  aultres  ligatures  voit  on  en  la  figure. 
Et  combien  que  les  coulomnes  excédent  encoire  deux  partyes  plus  que  la  deuant  di£îe  Reigle 
donnée,  neantmoins  par  eftre  fi  près  l'vne  de  laultre,  &  auffy  en  partye  dedens  le  mur  maffon- 
nees,mife  plus  pour  enrichifîement  que  pour  force  ou  foubfîenement  de  Pceuure .  Parquoy  en 
tel  cas  fe  peult  comporter  par  l’auftorite  de  plufieurs  œuures  anticques. 


DE  LA  THVSCANE. 

TResbelle  chofe  eft  a  l’Architetf  d’efïre  habcndant  d’inuentions , pour  la  diuerfite  des  ac- 
cidentz  qui  furuiengnent  a  l’edifïcateur.Car  fouucnrcffois  Ton  rrcuue  bon  nombre  de  cou 
lomnes,  mais  il  bas  ou  courtes,qu’elles  ne  duyroient  nullement  adce  qu’on  auroit  de  befoing ,  fï 
ce  n  elLqucl’Archited-  troiiue  moyen  dicelles  loy  feruir.Etpource  fi  la  coulomnen’elïfi  baulte 
qu’elle  puiffe  effendre  îufques  deioubz  la  faicie,  qui  couche  rafibu  du  planchier  de  celle  loge, 
Ton  pourra  par  celle  maniéré  de  penantz  monter  a  raifonnable  haultcur.  Fourrant, endemen- 
tiers  qu’il  ya  du  dextre  &  fenellre  cofte  bon  contrefortz  &  appuy, quant  au  poix  ou  pcfanteur  de 
delTus  fera  trelforr.  Mais  pour  voulfer  fans  lyer  auec  fers  ou  verges  de  cuy  ure ,  ne  feroit  chofe 
feure .  Moins  de  doubte  feroit,  fi  la  loge  n’elf  oit  non  plus  large  qu’on  la  puifl  couurir  de  pierre 
d’vne  piece,ou  pareillement  d’y  pourueoir  auecques  bon  fommiers,&c.  La  proportion  de  celle 
ceuure  fera,  que  la  largeur  de  l’arcure,  contiendra  l’elpace  de  quatre  groffeurs  de  coulomne .  Et 
la  haulteur  deux  fois  aultant.Les  moindres  efpaces  ou  entrecoulomnes  feront  de  trois  groffeurs 
de  coulomne  ,&  la  haulteur  de  fix  couiomnes.  Parainfy  viendra  chafcune  largeur  deux  fois 
plushaulte  que  large.  Et  les  couiomnes  foubllenantz  greffe  charge  feront  de  la  mefure  predidïe. 
La  refte  voit  on  trelclerement  en  la  figure.  Et  quant  au  baies  &  chapiteaulx  eft  du  tout  dift  par 
la  première  coulomne. 
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LE  ,1111,  LIVRE.  CHAP,  V.  1} 

COmbien  que  celte  arcure  elt  treffortc,adcaufe  de  la  concordance  des  Iicmentz,il  elt  auec 
ce  ingénieux  St  trefplaifant  a  loeil  :  laquelle  inuenrion  ne  feruira  feulemenr  a  loges  ou  gai 
leries  de  relie  ceuure,mais  auffy  a  pontz  de  riuieres  St  torrenrz  :  pareillemct  pour  conduire  eaues 
dune  montaigne  a  aultre .  La  proportion  elL,  que  la  largeur  dung  Pilalire  a  aultre  foit  aulfy  la 
haulreur iufques defoubz la  fafciequi  foubftient Larcure .  La  falcieioit la  feptiefme partie  de 
ladite  largeur .  Et  depuis  la  fafeie  embas  fera  party  en  fix.  Le  demy  cercle  foit  party  en  neuf 
St  vng  quart .  Car  la  noix  fermant  Larcure ,  elt  la  quatriefme  partie  plufgrande  que  les  aultres. 
La  relie  trouuelon  au  compas. 


DE  LA  THVSCANE. 

IL  pourroit  aulcuneffois  efcheoir ,  que  en  vng  gros  mur  conuiendroir  auoir  pour  befoing  & 
commodité  de  l’edifice  plusieurs  trouz  ou  ouuertures ,  la  ou  celte  oeuure  pour  fupporter 
tourtes  pefanteurs le  rrouueroit  treftorte  .  Et  iij  n  eltoit  befoing  de  tantd  ouuerrures,  on  peult 
les  aulcunes  remplir  de  pierres  cuyrtes  ou  bricques  .  Laquelle  proportion  fera,  que  lefpace  de 
rouuerture  ou  tour,  &  du  maffif,  feront  dvne  égale  largeur ,  &  deux  fois  aulfy  hault  que  large. 
Combien  que  telles  chofes  font  a  multiplier  &  diminuer  félon  Je  bon  vouloir  de  Larcbitedi.Er 
femblables  oeuures  voit  on  encore  a  prêtent  en  Rome, non  fculJement  fort  vielles  &  anricques, 
mais  aulfy  encore  treffortz  pour  le  lourdliuy.Lexemple  de  celte  elt  a  Sainft  Cofme  &  Damien. 


LE  .1111.  LIVRE.  C  H  A  P.  V.  14 

IO  N  diéï,  que  le  veoir  fai<51  fouuenir  .  Parquoy  fouuenteffois  eft  faift,ce  quon  ne  feroit 
_j  point ,  fi  on  ne  l’euft  veu  nullepart .  Ainfi  furuient,  qu’en  vng  iardin  ou  aultre  place  l’on 
trouue  aulcun  pand  de  mur, auquel  ny  aura  liuys  ou  feneftre,touteffois  aura  befoing  d’eilre  en- 
richy  en  celle  rude  maniéré  :  &  de  telle  oeuure  Rufticque  l’expert  Archited  fe  pourra  feruir 
auec  celle  inuention  :  Auquelz  lieux  le  pourront  meftreftatues&aultresrelicquesd’anticquite, 
de  la  proportion  &  de  fes  mefures  ne  fcray  point  de  mention ,  car  fe  lera  a  la  voulonte  de  l’Ar- 
cliiteft,iceulx  haulfer  &  rabailfer, félon  les  accidens  qui  peultent  furuenir. 
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DE  LA  T  H  V  S  C  A  N  E. 

ET  pourcc  que  la  plufparc  des  Supercilles  ou  Architrabes,ainfiqiie  nommer  les  voulons, 
qui  fonr  mife.s  fur  portes  ou  aultres  bouticles ,  par  la  diltance  (li  la  pierre  n’efl  de  bonne 
groiTeur)  ne  peulrem  icelles  refidera  la  pefanteur  :  parquoy  au  temps  aduenir  viennent  a  rom¬ 
pre, comme  Ion  aperceoir  en  trefplufieursplaces .  Par  ce  Ton  pourra,  nonobstant  la  grande  di- 
itance  (entendu  auily  que  les  efpaules  des  codes  foient  fortes)  faire  tel  ouuraige  de  pièces  :  ainfi 
comme  icy  defoubz  cil  pourtraid  en  deux  manières ,  lequel  fans  faulte  nulle  lera  treffort  :  Et 
tant  plus  fera  la  charge  de  deffus  grande, tant  plus  fera  de  longue  duree. 


L  E  .1111.  LIVRE.  CHAP.  V.  i* 

COmbien  que  aux  Liures  deVitruue  nya  nulle  notice,en  quelle  maniéré  les  Anticquesv- 
(oient  en  palais  &  lieux  notablcs,dcs  feuz  a  chauffer .  Lon  ne  trouue  auffy  aux  Edifices  an 
ticquesaulcunes  apparences  de  cheminee,  qui  donnent  yfiue  de  fumee .  Ny  auffy  oncques  n’ay 
ficeu  de  nuiz  Architecïz  pouoir  entendre  Loccafion  d'icelles .  Neantmoins  par  ce  que  de  plus¬ 
ieurs  années  de  cha  l’on  lia  acoufitume  non  feulement  de  faire  feuz  en  laies  &  chambres,  pour 
ayfement  &  foulaige  des  perfonnes ,  mais  aufi  y  de  faire  en  telles  places  diuerfes  aornementz. 
Confiderant  doncques  que  traiter  ie  veulx  en  ce  volume  de  tousies  aornamctz  ,que  a  TArchi- 
tecfl  &  a  la  fabricque  pourroient  elcheoir ,  ne  fera  auffy  delaiffe  de  demonftrer  aulcunes  formes 
de  cheminees  ou  aflres ,  ainfy  que  appellcr  les  voulons  .  Lelquelles  faccordent  auec  la  maniéré 
Thufcane ,  quant  befoing  en  telle  Edifice  on  en  aura ,  Fvne  eft  délicate  fortant  du  mur  ,  l’aultre 
d'ceuiire  Rulticque  comprinfe  en  l’efpeffeur  du  mur. 
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DE  LA  T  H  V  S  C  A  N  E. 


Les  premiers  oeuures  rufticques  furent  faites  en  celle  maniéré ,  ficomme  Je  pièces  Je  pierres 
rudement  ef  boches, mais  leurs  ailemblaiges  font  faiéfes  a  Jiligence. 


Puis  apres  ilz  ont  auecques  pîufgranJe  amyablete ,  partys  les  pierres  auec  le  plat  qui  les  Jiui- 
fent ,  Et  puis  apres  pour  plufgranJ  enrichilTement  ont  fauff  les  croifures  par  JelTus  trauerfant. 
Aultres  Architecftz  y  vueillant  aJioufter  Jiamantz  Iaboures,ont  fai<5E  auec  pîufgranJe  ne&ete 
en  maniéré  telle.  * 
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Et  ainfy  Je  ficelé  en  fiecle  efl  furuenu  toufiours  rechangement,que  pour  Jiamentz  l’on  lia  pofe 
tables  plattes,&  auffy  plus  Je  relieue, ficomme  cy  Jefoubz  on  appercoit. 


Aulcuns  aultres  Arcbiteâz  ont  voulou  vfer  Je  pîufgranJe  fpecialite&parulïement  plus  rafsis 
&  or  Jonne  :  Neantmoins  telle  ccuure  lia  Ion  origine  ou  fortiflement  Je  la  Ruflicque,  Laquelle 
encore  communément  poinfte  Je  Jiamentz  ion  appelle. 


Cy  fine  la  maniéré  Thuicane,&  commence 
l'or  Jre  Je  la  Doricque. 


^  De  la  maniéré  de  l’ordre  Doricque, 

AVEC  Q_V  £  S  SES  AORNEMENTS.  CHAP.  VI.  1 

Elon  les  anticques,  qui  ont  confidcrez  les  ePatz  des  Dieux ,  &  ordonnèrent  la 
doricque  a  Iupiter,Mars,  Hercules,  &  aultres  dieux  robuftes  (ainfi  qu'aues  cy) 
nous  vueillans  a  ChriP,Paul, Pierre, George,  ou  aultres  Saintfz  pareilles,  aul- 
|  cun  temple  édifier,  qui  n  ont  fculemct  heu  profeflïon  defouldartz ,  mais  font 
H  virilz&  fortz  demonPrez  en  leurs  vies,  ePandant  icelles  pour  la  foy  en  1ESV 
61lÉi  ChriP:  a  telz  appartient  lœuure  Doricque.  Et  non  feullemct  aux  dieux,  mais 
auPy  a  gens  d'armes  8c  de  force,foient  grandz  pfonnaiges,rnoyens,ou  petitz:  quelles  édifices  qu* 
on  leur  faille, appartint  cePe  maniéré  Doricque.  Et  tant  pluseftle  perfonnaige  robuPe,  d'aultât 
luy  appartient  ceuure  plus  ferme  :  tant  plus  eP  iceluy  auPy  délicat,  d'aultant  plus  fera  on  l'oeii- 
ure  amyable,ainfy  que  en  fa  place  nous  dirons .  Venons  doneques  de  rechief  aux  oeuures  parti¬ 
culaires  &  leurs  proportions.  De  cePe  Doricque  tranPe  Vitruue  auquatriefme  Liure,Chap.iii. 
mais  de  la  Bafe  de  la  coulomnelia  il  traidïeau  troizielme  Pure: combien  que  l'opinion  d'aulcüs 
eP,que  fe  deburoit  ePre  la  Baie  de  Corinthe, veu  que  beaucoup  Ion  en  ha  vfe  la  coulom . Corin¬ 
thien:  Ionicque. Pareillement  femble  auPy  aulcuns,que  la  coulomne Doricque  n'auoit  point  de 
Bafe,ayât  regard  a  plufieurs  edifices,fcôme  au  Theatre  de  Marcelloen  Rome,vnc  de  plusbelle 
edifce,&du  millieu  embas  Doricque.Letquellescoulom.  n'ont  nulz  bafes,mais  Pnon  le  rroncq 
repolant  fur  vng  degrefans  aultre  membre.  Il  y  a  encore,  al  CarcerTuIliano,  les  enfeignes  d’vng 
temple  doricque, duquel  les  coulom.font  fans  bafes.Lon  voit  auPy  a  Verone  vng  Arcq  rriîipliai 
d’ccuure  doricque,auquel  pareillemct  les  coulom.font  fans  bafes.Neantmoinspourceque  les  an 
ticquesont  fai<P  les  bafes  Corinthiens  en  aultre  maniéré, ainfi  q  en  fonlieu  îe  demôPreray,ie  dis 
la  bafe  Atticurga  de  Vitru.au.iii.liure,ePre  doricque.Et  cccy  voit  on  Bramât  archireP  auoir  ob 
ferue  en  fa  fabneque  p  luy  fanPe  en  Rome.Lequel  Bramât  ayant  ePe  la  lumière  &  inucteur  de  la 
bonne  &  vraye  archite<Pure,IaquelIed’anticquesanaliuiquesen  fon  temps, foubz  Iulio.ii.P.M, 
auoitePee  enfepuelie,doibt  on  dôner  plaine  foy. La  bâte  doricque doneqs fera  haulre  vue  demy 
groPeur  de  coulomne,&  de  plinte  la  tierce  partie  de  fa  haulteur.de la  rePe  foient  faiefes  quattre 
parties,vne  fera  pour  le  thore  d'cnhault,les  aultrestroisfoict  en  deux  égalés  parties  diuife.  Lune 
pour  le  thore  dembas,&  laultre  dônera  on  au  trochille  ou  fcotie.Maisicelluy  party  en  fepr,lune 
fera  pour  le  filet  !uperieur,&  lautre  pour  linferieur.  La  proiePure  ou  faillie  de  la  baie  foit  de  la 
moitié  de  fa  haulteur,&  par  ainfy  fera  le  plinthe  lur  chaicüc  falcie  vne  groPeur  &  demye  de  cou 
lomne.Et  fi  la  bafe  eP  en  detoubz  la  veue,le  filet  ePât  foubz  le  thore  fuperieur  occupe  dicelluy 
appartict  ePre  vng  peu  plufgrand  q  laultre. Mais  fi  le  bafe  eft  pardePusia  veue,le  filet  du  thore 
inferieur  lemblablemctaueugle  dicelluy  fera  plufgrâdq  laultre.  Au  cas  pareille  la  Scorie  occupée 
du  thore  p  telle  caufe  la  fera  on  plufgrâde  cj  la  mefure  dônee,&  en  telzaccidctz  doibt  larchitecP 
aduifer  deuât  luy.Parquoy  Vitru.defre,q  lesePudiâs  en  lesliures,foictinPruitz  en  marhematiq; 
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TJ*  T  pource  que  Vitruue  ha  diflr ibue  cefte ordre  Doricque  en  modelles, failanr  la  Coulomne 
de  deux  modeiles  en  grûffeur,&fa  haulrenr  auec  la  Bale&chapiteau  de  quatorze  modelles 
Ainfy  vient  la  Baie  doncques  en  liaulteur  vne  modelle.  Le  trunc  de  la  coulomnefera  de  douze 
modelles,&  le  chapiteau  dvne,que  leront  en  tout  quatrorze.  La  liaulteur  du  chapiteau  lera  par- 
tyen  trois,de{queliesluneierapcurlePlinrhe,appelle  de  Vitruue  Abacus:auquel  fenrend  I a  Ci 
marie: lauitre  partie  pour  i’elchinc  auec  les  anneaulx:la  tierce  foit  donnée  a  Lhipporrachelie  ou 
frize, Laquelle  ioit  de  grofieur  la  lixiefme  part  moindre  que  la  coulomne  embas.  La  largeur  du 
chapiteau  en  la  luperieure  partie  ioit  a  chafcune  faicic  deux  modelles,  &  la  fixielmeparr  dVng 
model.Ec  cecy  eft  leion  le  texte  de  Vitruue.Combien  que  ic  me  donne  a  entendre, que  le  texte 
eft  corrumpu  a  la  proiedure,  laquelle  en  effed  correfpont  trcfpouremct  au  regard  de  ce  qu’on 
voit  aux  anticques.Et  pource  apres  ce  chapiteau  en  feray  vng  aultre  a  mô  opiniô,  auecques  Tes 
particuliers  meiures  plus  amplemct  déchiffré,  veu  que  Vitruue  les  pafle  en  brief.  Qjuant  donc 
ques  le  chapiteau  eftant  diuil'e  en  troix,  ainfy  que  did  ell,ie  diroye  que  le  Plinthe  ou  Abacus  fe 
doibt  auB  y  partir  en  trois.  Vne  part  pour  la  Cimatie,auec  la  Reigle  ou  hllet:&  icelle  cimatiedi 
uifee  en  trois, lune  diuifion  fera  pour  le  hller,&.'  les  deux  aultres  pour  la  predide  Cimatie.Lechi 
ne  foit  pareiliemct  partie  en  trois,les  deux  tiers  foict  pour  rcchine,&  la  relie  pour  les  anneaulx 
ou  Lüetz, les  diftribuant  aully  en  trois,donnât  a  chafcun  vne  part  Lhipotrachelie  ou  frize  foie 
comme  c y  deuant  eft  mentionne .  La  faillie  de  chafcung  membre  loit  lemblable  a  la  liaulteur. 
Ainfy  failant  par  Railonnable  preuue  lera  faid  Si  plaifant  aux  yeulx  des  regardans. 
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EU  us  les  Cliapireaulx  affied  on  Lepiililie  ou  Architrabe, duquel  la  haulteur  fera  dunelVlo 

delle,&  icelle  diuifee  en  fept,  lune  fera  pour  la  Ténia.  Les  gutres  auecques  leurs  fillet, de- 
foubz  la  Ténia  (appelle  de  V irruuc  fubtenia)foient  la  fixiefmepart  duncModelle.Laquelle  Iiaul 
teur  partie  en  quattre,les  trois  portiôs  feront  les  Gutres, &laultre  pour  le  fillet.  Les  autres  foient 
en  nombre  de  iix  pendât  foubz  les  Trigiiphes.La  haulteur  diceulx  Trigliphes  foit  vnc  modelle 
&  dernye, & en  largeur  vnemodelle: laquelle  largeur  diuifee  en  douze, a  chafcun  colle  laifieraon 
vng  demy  pour  les  demys  caneletz:&  des  dix  partz  reliâtes, baillera  on  les  fix  pour  le  plat  des  tri 
gliphes,&quatrre  pour  les  cancletz  ou  caueures  du  millieu.  De  lung  Trigliph  alaultre  fera  l’e- 
lpace  dune  modelle  &  dernye, laquelle  efpace  viendra  en  égalé  carre ure,& font  nômezdeVitru 
ue  Methope.  Eiquelles  cfpaces  quant  pour  plufgrand  aornement  on  les  veult  enrichir, on  y  tail¬ 
lera  telles  de  beutz,auec  platz,ou  efcuelles,&  non  fans  fignification.Car  les  Anticques  vueillant 
faire  Sacrifices  de  Thoreaux,adce  vicient  auiTy  de  platz  ou  efcuelles,&poferentdoncques  telles 
choies  pour  enrichiflemct  a  f  entour  de  leurs  temples.  Sur  lesTrigliphes  medl  on  leurs  Cliapitft. 
aulx.  La  haulteur  diceulx  foit  de  la  fixiefme  part  dune  modelle.Deflus  lesTrigliphes  ou  Chapi 
teaulx,afiiedon  la  Coronne  auecles  deux  Cimaifes, lune  defius&lautredefoubz,& le  tout  part/ 
en  cinq  portions, les  trois  feront  pour  la  Coronne, &  les  deux  aultres  pour  les  Cimaifes.  Mais  la 
haulteur  de  tout  foit  dune  dernye  modelle.  Deffus  la  Corone  pofe  on  la  Scime:  la  haulteur  de  la¬ 
quelle  fera  dune  dernye  modelle, adiouftant  encore  la  huicfiieirne  partie  pour  fon  fillet  denhaulr. 
La  Proieflure  ou  faillie  de  la  corone  foit  de  trois  pars, les  deux  dune  modelle.Et  au  fond  de  la  Co 
rone  droiéfement  défi  us  les  Trigliphes,  font  IesGuttes  affiles  par  ordre, ainfi  que  veoirle  pouez 
pendant  au  cotte  de  la  figure  ou  lettres  a  b  c  d.Et  aufly  entre  lefditfzTrigliphes  taillent  onFulmi 
nés,  ou  Ton  peult  laifferla  place  vuyde.La  Proiecfiurede  la  Scime  foit  femblable  a  fa  haulteur.Ec 
ainiy  aura  chafcune  partie, referue  la  Coronne, laquelle  ayant  plufgrâdeproietf  ure  ou  faillieque 
les  aultres  membres  moyennâr  que  les  pierres  le  puiiïent  fupporter,fe  demonttrerade  meilleure 
grauite.Et  cecy  voit  on  les  vielz  Romains  auoir  obferue.  Ainfy  qu’en  fon  lieu  donnera/ aulcune 
notice  par  Figures  &  mefures. 
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<?  I  la  Coulôiie  fera  Brice  ou  canaîee,iceul* 
O  ferôt  en  nombre  de  vingt  :  en  lorte  cauez 
que  de  lüg  coBe  a  laulrre  de  Jcfpace  des  Unes 
ou  gueulies  fera  tire  vue  ligne  droite. lacjuel 
le  fera  le  cofte  dung  quadrat:  Sdediftqiu- 
drat  acomply,affoira  on  au  centre  diceliuy  la 
poindre  du  côpas,&  auec  laultre  poindle  Ton 
touchera  lung  &  laultre  anglet  :  Sc  circuyant 
fera  fa  iuBe  caueure.Laquelle  fera  la  quatriel 
me  partie  dung  cercle.Ainly  que  cy  defoubz 
elt  demonftre. 

Et  fi  pour  exaltation  des  Coulônes  ou  pour 
aultres  cliofes  befoing  eftoir,  de  Stilobate  ou 
Piedeftafnô  ayant  a  obeyr  a  aulcüc  chofe  de 
plufgrande  ou  de  moindre  haulteur ,  &  ainfy 
fera  iecoftedeceStilobatefemblable  auPlin 
the  de  la  Baie  de  la  Coulomne,&  la  haulteur 
(afTcauoir  du  plain  )  foit  q  de  fa  largeur  fai# 
vng  quarre  parfanB,  8C  de  lung  des  boutz  a 
laultre  tiree  vne  ligne  en  Diagone,&  aulrant 
que  ledieff  Diagone  tient  en  longueur,  aultât 
fera  la  haulteur  diceliuy  plat, lequel  diuife  en 
-cinq  parties, lune  defquelles  médira  on  delTus 
ledidt  plat  pour  la  Cimatie,&  encor  vne  pour 
la  Bafe ,  8c  ainfy  fera  le  PiedeBal  de  fept  pars 
pareil  a  la  coulomne ,  Et  combien  que  cefle 
prefenteproiedlure  du  chapiteau  ouitrepaBe 
la  reiglc  deVitruue,adcaufe  quelle  efl  perpen 
diculaire  auec  le  Plinthe  de  la  Baze ,  Néant- 
moins  pource  que  fenay  veu  en  daulcüsAn- 
ticques  ,&  auBy  faidl  de  telle  lorte  médire  en 
oeuurc  :  ma  femble  q  icy  les  vouloye  medlre 
a  la  côplacence  de  ceulx  qui  vfer  en  veullcr. 
Nonobftât  que  lesVitruuics  (no  ayant  hante 
ny  maniez  lesAnricques)nyerôt  celle  opiniô. 
Mais  fil  veuillent  auoir  regard  a  1  Abacus  du 
Corinthe,  duquel  la  proiedïure  eft  egalemct 
failiant  comme  le  plinthe  de  laBafe»ne  depri 
feront  fi  tort  telle  proiedlure. 
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ET  pource  que  ie  troirue  grofie  differcce  entre  les  efcrip  turcs  de  V  irruue  &  les  chofes  de  Rome  & 
aultres  places  d’Italie,  a  y  voulu  demôitrer  aulcües  parties  defquelles  encore  Ion  voit  en  œuure. 
Côbien  quelles  font  fans  meiures,  neantmoins  font  proportiônees  apres  les  grâdz,  &  auec  diligcce 
mifesenperit.Le  chapiteau  R. fut  trouue  hors  Rome  a  vng  pont  du  Tybre.Le  chapiteau  V  el t  en 
Verone  fur  vng  arc  triüphaLLe  chapiteau  T  eftenRome  a  vng  temple  doricq  au  carcer  TuJliano. 
Le  chap .  P.  fut  trouue  a  Pefaro  auec  plufieurs  aultres  louables  anticqs.  La  proiecfl  ure  duquel  com 
bien  quelle  loir  grade, toutteffois  eft  plaifante  aux  regardantz.Le  bafemcr,la  bafe,&  le  chapiteau  A, 
font  en  Rome  al  foro  boario .  La  corniche,  le  chapiteau  &  l’impofle  dung  arcq  B ,  font  au  Theatre 
de  Marcello.  La  corniche, frize,&  architrabe  A, font  pareillemct  en  Rome  al  foro  boario.  L efqueL 
les  ciiofes  iay  voulu  demonil:rer,a  celle  fin  q  Larchiteél  puifle  choifir  celles  qui  my eulx  luy  plaife. 
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EStant  doncques  lesdiPributionsdes  Trigliphes  &  Methopes  en  cePe  ordre  difficile  nonob 
ffant  trefneceflaire  .  Parainfy  me  efforceray  icelle  efclaircir  aulranr  que  poffible  me  fera. 
Parquoy  ie  dis  toutpremierement,  combien  que  le  rexrede  Virruue  declaire&di(P,que  les  Mo 
déliés  de  rœuureHexaftilos,ceP  de  fix  coulomnes,  vueillanr  ePre  diPribue  en  trente  cinq,ie  ne 
trouue  touteffoisque  la  compartition  puifie  ainly  ePre.Pource  que  vueillant  donner  l’entrecou 
lomne  du  millieu  quattre  Methopes, &  aux  aultresefpaces  trois, le  deffufdift  nombre  ne  le  pculc 
accomplir.Maisaultant  que  puisconfiderer,veulIent  ePre  quarante  deux, ainfy  qu’en  la  fuyuâte 
Figure  Ton  peult  veoir  &  compter. A inly  auffy  en l’œuure  ThetraPilos,qui  eP  de  quattre  coulom 
nés, le  texte  di(P,que  le  front  de  toutte  Tceuure  deburoit  ePre  diuife  en  vingt  &  trois.Lequel  ainfy 
demeurer  ne  peult,  vueillant  donner  a  lefpace  du  mytan  quattre  Methopes,  &  les  auprès  deux 
chafcune  trois  Methopes.Mais  a  mon  aduis appartiennent  d’ePre  le  nombre  de. xxvn. ainfy  com 
me  pareillement  en  la  figure  confequenteFon  peult  apparceuoir .  Q_uant  doncques  le  frond  du 
Temple  fera  party  en  .xxvii.  deux  modelles  aura  la  coulomne  de  groffcur.Lentrecoulomne  du 
myllieu  fera  de  hunP  modelles,&  celles  des  coPez  feront  chafcune  de  cincq  &  demye.  Par  ainfy 
feront  les.xxvii.defpartis,Et  fur  chafcune  coulomne  fon  Trigliphe  mis. Et  lefdiffz  Trigliphes  & 
Methopes  diuile  félon  la  reigle  deuandiPe, viendra  lefpace  du  millieu  a  auoir  quattre  Metho¬ 
pes,  &  celles  des  coPez  en  auront  trois.  La  haulteur  de  la  coulomne,Chapiteau,Architrabe,&c. 
feront  obferue  félon  la  deuâdiPe  reigle. Mais  la  haulteur  du  FaPige,ou  pignon, foit  la  neuf.efme 
partie  de  la  longeur  de  laCimaife  ePant  fur  la  Corône, mettant  la  mefure  ioubz  A,ftnanrdroiP  e 
ment  a  la  Cimaife  epanr  foubz  la  Couronnedenhault .  Les  Acroteries  fur  le  FaPige, feront  en 
haulteur  la  moiPiedu  faPige  ou  pignon,  Affcauoir  du  plain  ou  plat, appelle  de  VitruueTimpa- 
ne,  deuant  feront  large  comme  la  coulomne, eP  defoubz  fon  Chapiteau, &  celle  du  millieu 
foit  FhuiPiefme  partie  plushaulte  que  les  aultres.  Et  pourcc  que  la  porte  ou  huys  de 
cePe  Doricque  difficile  eP  a  entendre, icy  demonîtreray,  tant  par  efeript  com 
me  en  ftgures,aultant  quediceulx  entendre  Fen  puis.Le  texte  Virruue  diP, 

Que  depuis  le  pauement  iufques  au  Lacunarn ,  cep  a  dire,  depuis  le 
fond  ou  plain  desgalleries  iufques  en  defoubz  les  vouliures 
foubz  A ,  doibt  ePre  party  en  trois  parties  &  demye,&  les 
deux  feront  pour  la  haulteur  du  lour  :  Ainfy  di<P  le 
texte  comme  îe  puis  comprendre.Maispource 
qu’en  petites  figures  h  amplement  del- 
monPrer  on  ne  peult  les  particu¬ 
liers  mekires,  ie  le  mePeray 
au  fueillet  fuyuant  en 
plulgrande  per- 
fePion. 
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LA  chofe  faide  ainfy  que  did  efr  de  trois 
parties  Sc  demye  du  bas  iufques  au  hault, 
deux  parties  feront  pour  la  hauiteur  du  iour,IaqueI 
le  hauiteur  diuifee  en  douze, Vne  partie  lera  Lantipag- 
mente  ou  Pilafrre  de  largeur.  Et  cinq  pars  &  demye  fera  la  lar 
geur  du  lour.Et  fi  ledid  iour  efr  feize  piedz  de  hauiteur, en  la  fupe- 
rieure  part  fera  amoindry  la  tierce  partie  du  Pilafrre:  &  ledid  Pilaftre  foit 
aufry  enhault  amoindry  la  quatorzieime  partie,  le  Super  cille  ou  architrabe  foit 
de  femblable  hauiteur. Auquel  eft  de  faire  la  Cimaife  Lefbie  auec  Laftragale.  Laquel 
le  Cimaife  ou  Cimatie  fera  de  la  frxiefme  partie  du  Supercille,  ientens  Laftragale  Lefbie. 
Ainfr  que  dcmonfrre  efr  en  la  figure  A.  Il  femble  bien  que  le  texte  veult  feullement  la  Cimaife 
efrant  lur  le  Supercille, mais  ainiy  que  puisauoir  veu  aux  Anticques,  la  y  voulu  faire  autour  de 
l’Antipagmente  ou  Pilafrre  defrus  le  Supercille,  en  lieu  de  Frize  medra  on  Lhiperthire pareil¬ 
lement  aufry  hault  :  auquel  did  le  texte, Ion  taille  la  Cimaife  Doricque&  Lafrragale  Lef¬ 
bie  :  en  la  SimaSculpt ura, lequel pafraige  efr  fort  confus.  Mais  en  ce  me  laifre  fembler 
que  le  texte  foit  corrumpu  :  &  ce  quildidSimaSculptura,ilveuIt  dire, fine  Seul- 
ptura,  cefr,  fans  Sculpture  ou  tailleure ,  Aficauoir  la  Cimaife  Doricque,  & 
LAfrragale  Lefbie,  dequoy  la  forme  &  proportion  efr  en  la  figure  A , 

&  D.  Et  pourcc  aufry  que  le  texte  did,  que  la  Cimaife,  de  la  Co- 
ronne  foit  femblable  de  hauiteur  comme  le  fuperieur  du 
Chapiteau, fri  eftainfy,la  Coronne  vient  a  efrre  tref- 
grande.  Laquelle  (félon  le  texte)  iay  donne  auL 
tant  de  proiedure  côe  contient  la  hauiteur 
du  luperqlle  .  Combien  que  telle  co¬ 
ronne  ne  duyroit  a  nul  ceuure, 

Neantmoins  pour  traider 
des  aornemens  ay  icy 
voulu  dire  mon  ad- 
uis,&  en  figure 
démon - 
ftrer. 
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POurce  que  en  verire  en  noRre  temps  Ion  ne  acouRume  cTufer  déportés  diminuée  en  la  par 
tie  d’enhault  ainfy  que  les  Anticques  ont  faiR ,  lefquelles  pour  certaines  caufes  ne  blafrne 
aulcunement.Touterfois  aulcuns  inteliigentz  architeReurs  en  ont  faiRzJefquelles  n'ont  pieu  a 
la  plufgrand  part  des  perfonnes.  Si  doncques  LarchiteR  veult  faire  vng  Thiromatum  ou  huys 
fimple  &  de  petit  enrichifiement  félon  lordre  Doricque,  il  enfuyura  l'ordonnance  St  mciure  de 
la  fequente  figure.De  laquelle  le  iour  ou  Toiiuerture  fera  deux  largeurs  en  haulteur.L’anripag- 
menteou  PilaRre  fera  la  fixiefme  partie  delà  largeur  du  iour.  Alentour  duquel  par  dehors  Ion 
fera  vne  efchine  auec  deux  filletz,  laquelle  fera  la  cincquiefme  partie  du  PilaRre  ou  Antipag- 
mente  ,  ainfy  que  nommer  on  le  veult  :  nonobRant  que  en  la  Porte  paffee  eft  de  fix  pars .  Ne- 
antmoinspource  queiay  veu  aux  Anticques  daulcune  porte  moyenne  delà  cinquiefime partie, 
par  ainfy  ay  icy  enfuyuy  la  maniere.Et  côme  diR  eR,  Ion  ne  fera  Fefchine  de  la  quatriefme 
partie  du  cercle,  mais  a  demy  plat  ou  plusbas,  lequel  membre  appelle  Virruue  Cima- 
tic  lefbie.  La  refte  du  PilaRre  foit  party  en  neuf,  St  les  cinq  pars  feront  donne  a  la 
pluflarge  fafcie ,  St  les  aultres  quattres  a  la  maindre  fafcie.  DeRus  Lanti- 
pagmente  ( aflcauoir  leSupercile)  fera  la  Corniche  affife,de  telle 
haulteur  comme  le  fupercile,&  la  partira  on  en  trois  égales  par¬ 
ties  :  La  première  partie  fera  pour  la  Cimaiie  auec  hafira- 
gale  :  La  fécondé  pour  la  Couronne  auec  fa  Cimai- 
fe  :  Et  la  troiziefme  pour  la  Scime  .  Mais 
foit  encore  adioinR  la  huiRiefme  par¬ 
tie  pour  fon  fille t  .  En  la  proieRu^ 
re  ou  faillie  foit  obferue  la  Rei 
oie  donnée  au  com- 
mcncement  de 
cefie  or¬ 
dre. 
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a  pluflargefafcic 
b  maindre  fafcie 
c  Aftragal. 
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Ombien  que  Vitruuc  en  l’ordre  Dori cque  ne  faift  mention, que  dVneporreou  huys,&  en- 
core  plaine  d’oblcuriteC  félon  mon  aduis)ainfy  que  deuant  eft  demonftre.  Parquoy  me 
femble  eftre  choie  raifonnable,que  l’on  ne  vfera  feulemct  d’vne  forte  de  porte,mais  de  plusieurs 
maniérés, pour  l’enrichiffement  d’vng  ouuraige,&  pour  contenter  diuers  elperitz.Pource  quant 
Ton  vouldra  vler  de  telle  lemblable  porte, on  enfuyura  cefte  maniéré, obferuât  cefle  Reigle, la¬ 
quelle  eft,que  la  largeur  de  Fouuerturc  ou  iour,foit  mife  double  en  haulteur, &  le  Pila/lre  loir  de 
la  huidïefme  partie  delà  largeur  dudicï  iour,& la  coulône  de  la  quatriefme  part.Et  combic  que 
ce  foit  plus  que  la  mefure  donnée, touteffois  fi  n’eft  elle  faulce,veu  quelle  efl  en  partie  maffonnee 
dedansle  mur.Confiderât  aulïyplufieurs  Anticqueseftre  en  telz  accidentz  encore  plus  tendres. 
Sur  la  coulomne  meft  on  FArchitrabe,  eftant  de  la  haulteur  du  Pilaftre  ou  SuperciIie.La  Frife 
conticdr  a  du  Diamètre  de  la  coulomne  la  trofiefme  partie, Et  fur  chafcune  defdid  es  coulomnes 
Ton  pofera  vneTrigliphe,&  de  lune  alaultre  feront  quattreTrigliphes,&cincq  efpacesdefpartis. 
Les  aultres  particuliers  membres,  comme  Bafes,Chapiteauz,FriIe,Trigliphs,&  Corniche, fuy- 
uent  la  reigle  preterite.  Et  pource  que  aulcuns  Faftiges,Frontifpices,ou  pignons  font  plushault 
que  Vitruue nefcript,leur  comme  reigle  fera, que  l’on  partira  la  Corniche  de lung  des  boutz  a 
aultre,  ainly  comme  de  A,  a  B .  en  deux  égalés  parties,  &  du  mitan  embas  pendera  a  fon  plomb 
iufquesfur  C.&  puis  medreslune  des  pointes  du  compas  fur  le  poinft  C.&'de  laultre  pointe 
commenceant  au  coing  A.Sc  tirant  îulques  au  bout  figne  par  B.  Le  luperieur  de  la  ligne  circu¬ 
laire  fera  la  conuenable  haulteur  du  Faltige  ou  pignon. 
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AVlcuneffois  aduientq’ung  recliangemenr  tumbeaux  regardans  plus  mignon  St  aggre- 
able,  que  vne  pure  (implicite  en  la  propre  nature.Pourtant  eft  plus  louable,  quant  de  di- 
uerfes  membres  (  touteffois  Tune  iemblable  nature  )  eft  faift  vne  piece  d ’œuure  ,  comme  Ion 
peult  apparceuoir  en  celle  ligure  fuyuante.En  laquelle  font  Trigliplies  St  Mutiles  en  vng  mef- 
me  ordre.  Lefquelles  en  efFe<ft  ny  aux  Anticques  ny  en  efcr  îpture  ne  les  ay  trouue.  Mais  Balta- 
zar  de  Siene  vng  des  plus  grandz  exerceteur  des  Anticques  en  ha  paraduenture  la  veu  quelque 
ch ofe,  ou  il  a  efte  luymelme  l’inuenteur,  pelant  les  Trigliplies  défi  us  Phuys,a  celle  fin  de  main- 
dre  charge, St  les  Mutiles  deiïusle  folide  des  pilaftres,  lefquelles  portent  toutte  la  pefanteur  du 
faftige,&  a  mon  femblant  eft  bien  approprie.  Et  fut  moult  louez  de  Clement  feptiefme,lequel 
certainement  choit  le  plus  iudicieus  en  touttes  fciences.Cefte  porte  doncques  fera  rouuerture, 
ou  le  iour  pareillemçt  doublée  en  haulteur.  Mais  le  pilaftre  fera  de  la  feptiefme  part  de  la  haul 
teur,S:  le  Supcile  la  moi  chie  dudift  pilaftre. La  largeur  desTrigliphes  &Mutiles  eft  de  la  moiftie 
du  fupercile,&  la  haulteur  vne  double  largeur.  Faifant  ainfy  deux  mutiles  fur  chafcun  pilaftre, 
&  quattre  trigliplies  l  ur  l’huys  :  les  entredeux  ou  efpaces  feront  touttes  quarrees.Deffus  les  mu 
nies  St  trigïiphes  alfoira  on  les  Chapiteaux  ou  Abaci ,  laquelle  haulteur  ou  efpelTez  fera  la 
quatriefme  partie  maindre  que  la  largeur  des  trigïiphes .  Et  la  Cimaife  la  troiziefme 
partie  de  l’abacus.  La  haulteur  de  la  Couronne  auec  fa  Cimaife  (oit  femblablc  a  la 
largeur  du  Trigliphe.  Et  la  Scime  aultant.  Pareillement  la  Saillie  de  la  Cou¬ 
ronne  deuant  tiendra  aultant  comme  l’cfpace  dune  abacus  a  Iaultre.  - 
Affin  que  le  font  viengne  en  vng  quarre  parfaidh  Mais  la  Pro¬ 
ie#  ure  du  cofte  dextre  St  feneftre  fera  chafcune  de  la  moi¬ 
tié  dicelle  faillie.  La  proiefture  de  la  Scime  St  Ci- 
mai  le  feront  chafcune  égalés  a  leur  haulteur. 

Le  faftige  fera  au  fuperieur  en  haulteur 
la  cinquiefme  partie  de  la  largeur 
des  boutz  de  la  Scime  en 
vne  droifte  ligne 
iufques  a  laul- 
tre  bout. 
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COmbien  que  en  ccfte  ordre  Doricque  Ton  pouroit  faire  plufieurs  maniérés  de  portes,  Ne- 
antmoinspource  que  iournellemcnt  Ton  cerclie  choies nouuelles, entendu  quelles  foient 
raifonnablemct  fai  (fies, combien  que  Coulomne,Frize,  &  aultres  membres  foient  meflez  auec  le 
villaigois,toutei  fois  l’on  y  voit  toute  fa  forme.Et  prenez  que  iaye  di<51  que  du  ruilicque  on  vferoic 
en  fortereifes  :  neantmoins  pourroit  icelle  feruir  pour  rechangemct,mais  point  dehors,  adeauie 
du  recueil  des  artilleries,&c  .  Le  iour  de  cefte  en  haulteur  eft  pareillemct  dune  double  largeur, 
la  coulomne  deux  fois  aulTy  large  que  le  Pilaftre,eftant  de  quatorze  modelles .  Des  Chapiteaux 
Trigliphes,Faftige,  &c .  faites  en  comme  efl  prédit,  furplus  laifle  ie  au  vouloir  du  ledeur. 


de  la  doric  q_v  e. 


MOn  propos  eftoit  au  cômenccmct  q  en  ce  .1111e.  Iiurc  feullemct  traifteroie  des.  ^.maniè¬ 
res  d'edificeSjficôme  de  colônes,piedeitaJz,epiftiles,zophores,cornices,portcs,feneftres, 
guidiez, &' telles  femblables.Mais  depuis  me  luis  délibéré  (pour  Penrichiflement  de  ce  volume) 
de  demonftrer  diuerfes  faces  ou  viiagesdVdihceSjCÔmetempleSjmaifons.palaiSj&c.Etpource  q 
les  coulônes  eftât  embas  alTize  fur  le  fond,font  bien  a  prifer  :  nôobftâr  aduict  fouucteffois,qu  on 
rfha  les  coulomnes  fi  groffes  ne  longues  corne  bien  Ion  defireroit ,  a  Toccalion  de  quoy  eft  côue 
nable  de  medre  les  piedeftalz  defoubz  icelles,  pource  ayie  faid  celle  fequete  ordonnâce.Lapro 
portion  de  laquelle  fera, que  le  iour  fera  doublée  en  liaulteur.Le  pilallre  auec  larcure  tient  d  îccl 
le  largeur  vne  douziefme  partie. La  colomne  encore  vue  fois  fi  elpefle,L,entrecolône.s  la  moine 
de  la  larguer  dudid  iour.  La  largeur  des  nichez  deux  colônes  degroffeur,&.iiii.en  haulteur.  Le 
piedeftal  hault  de.iiii.groffeurs  de  coulôneda  largeur, &reffe  côedeuanteft  did.La  colom.bafe, 
SC  chapiteau, fera  en  haulteur  de.ix.  partics.Lepiftile  la  haulteur  de  demy  coulom.paraillement 
chafcun  trigliphe  de  telle  largeur,&.ii.fois  aufly  hault, auec  leur  chapiteau. Iceulx  triglifs  mis  en 
telle  iorte  côe  tu  vois, la  courône  auec  la  refie  fera  on  côe  cy  deuât  en  faid  mentiô.La  haulteur  du 
pignon  monte  vng  peu  horsd’efcnptureVitruue.Mais  toureffois  fen  ay  veu  aux  anticqsd’aully 
hault  &  plus:ll  eft  faid  de  fixiefme  partie  de  la  longeur  de  la  courône. Les  Acroteres  leront  large 
&  hault  comme  la  colomne  eft  en  hault,  fans  'zr~rz^r  corniche:&le  moyen  la  fixiefme  partpluf 


hault,  & n’eft  chofe  vitieufe,fi  la  colomne  eft 


de  neuf  pars,  car  elle  eft  enmuree. 
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DE  cedeconfequenre  figure  pculr  l’expert  Archited  vfer  en  diucrfcs  chofes,&lapeu!t  tranf 
muer  félon  les  accidenrz  que  furuenir  luy  peullent:elle  pourroit  pareillement  duyre  a  aor- 
nement  de  paindure  lur  quelque  aulrel .  Comme  Ton  vfe  îournellemenr  an  pays  d’Italie  en  di- 
ueries  places .  Pour  vng  Arc  triumphal  pourroir  aufiy  icelle  feruir ,  entendu  quil  conuiendroit 
ofier  le  bafement  du  milieu. Semblablemet  pourroir  on  dicelle  enrichir  vue  porte, fans  les  aefles 
des  codez, &  de  la  mefme  aufiy  aulcunefpois  pour  décoration  d'une  tenefire,ou  dung  Nichet,ou 
tabernacle, ou  de  telles  femblables  choies.  De  laquelle  la  proportion  fe  fera  en  celte  forte, que  la 
largeur  du  iour  fe  partira  en  cinq  parties ,  &  l'une  dicelle  iera  la  grofieur  de  la  coulomne  embas. 
Lafafcicde  defoubz  courât  a  l'entour  lera  dune  demy  grofieur  de  coulomne:  la  haulteur  du  iour 
fera  de  iept  grofieur  dicelle  :  &  ainfyfon  Baie  &  Chapiteau  cnfemble  d’une  grofieur  de  colomne, 
fera  la  defiuidid  de  huid  mefures  en  haulteur .  Le  Piedeftal  loit  trois  grofieur  de  coulomne  en 
haulteur, &  la  largeur  pareille  au  Plinthe  de  defoubz  la  coulomne.  Les  entrecoulomnes  des  co¬ 
dez  feront  chafcune  enlargeur  d'une  grofieur  dicelle  coulomne, &  a  l'angletfera  mifevngqua- 
triefme  partie  de  coulomne. Lesaefies  des  codez  la  ou  les  nichctz  viennet, foient  chafcune  dune 
coulomne  &  demye ,  &  les  nichetz  large  dune  coulomne  &  trois  en  haulteur .  L'architrabe  aura 
la  demy  grofieur, &  le  Trigliphe  aultant  en  largeur,  mais  fa  haulteur  fans  le  Chapiteau  fera  vng 
quarre  parfaid  y  adioudant  deux  tiers  partie:^  medant  les Trigliplis  au  dextre  &  fenedre  code 
droidementfurla  couIomne,&entredeux  encore  quattre Trigliphes&  cinqMethopes,la  diftri 
bution  viendra  iude,moyennât  que  les  efpacesfoient  mifes  en  quarreure.La  Courône&leFron 
tilpice,  &  tous  les  aultres  membres,  tant  defius  que  defoubz  ,  fe  feront  en  la  maniéré  deuandide. 
Et  pource  que  les  Trigliphes  des  angletz  ne  correfpondent  aux  eferiptures  de  Vitruues,neant- 
moins  ie  l'ay  veu  aux  anricqs  fur  les  coingz  afiis.  Cecy  touteffoisfe  fera  au  plaifir  des  Architedz 
d'ainfy les  faireou  non  .  Et  combienque  n'auoye  intention aulcune en  cequatriefme  liurede 
traider  ny  medre  aulcuncs  plâtres  formes,veu  que  aux  aultres  liures  en  mentionneray.Nonob- 
dant  a  telles  monftrationsquelles  feront  difficiles  &  pefantes  a  entendre, medray  toufiours  au¬ 
près  fon  plat  ou  Ichnographiepour  plufgrande  iatilfadion. 
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P  Renez  que  les  Anticques  (aultât  cjueveoir  Ion  peult)  apres  auoir  mis  TArchitrabe  ouEpi- 
fille  lur  les  rondes  coiomnes,  n’ont  pofe  deffus  îcclluy  linon  le  Fadige,  vfant  de  telle  ordon 
jiance  feulement  a  temples ,  &i  non  a  aultres  édifices .  Totitelfois  ne  veuixlailTer  a  faire  aulcunc 
maniéré  de  maifon  fans  arcure.  Car  fi  nous  voulons  faire  arcures  auecques  leurs  piliers  quarrez, 
&  la  deuant  coulomnes  rondes  pour  plufgrand  aornement ,  &  defirant  vue  gallerie  de  lumière 
plantureufeilespilicrs  auecques  leurs  arcures  oblcurciroient  fort  icelle.  Et  fi  nous  voulons  me- 
dre  larcure  feullemct  lur  la  colomne  ronde, icelle  œuure  fc  trouuera  faulce. Parce  que  les  coings 
des  arcurespaderoient  le  corps  ou  rond  delacolomne.Etpourtant  nonparticulieremct  de  celte 
ordre, mais  par  coniequente  des  aultres, ie  prétends  de  faire  aulcunes  maifons  &  aultres  édifices 
fans  arcque.Ccde  preiente  le  fera  doneques  en  forte  telle, que  la  plufgrandc  entrecolône  foit  de 
quatrre  grofieurs  de  coulomne,&  les  petites  dune  coulomne  &  demye.Laliaulteur  descoulom 
nés  ferôtchaicune  de  neuf  grodeurs,auec  Bafes&Chapiteauxd’Architrabe, Frite, &  Corniche, &c, 
feront  faid  félon  la  vielle  reigle.La  largeur  des  fenedresloient  de  deux  groffeursdecoulomne. 
La  Iiaulteur  dicelles  en  quarreure,  &  deux  tiers,  Et  leurs  Piladres  de  la  fixiefme  partie  du  iour, 
ayant  leur  Corniche  dellus  accordant  aux  Chapiteaux  des  coulomnes.Lhuys  fera  large  de  trois 
coulomnes,&  fept  de  haultcur,ainfy  viendra  le  iour  des  fenedres  &  des  huys  de  égalé  haulteur. 
LesTrigliphes&  Methopes  leront  compartisentelle  forte  commelonappercoit.Ladeuxicfme 
ordre  fera  plus  petite  ou  courte  la  quatriefme  partie(felon  la  dodrine  de  Vitruue)&  par  ainfy  fe¬ 
ront  A  rchitrabe,Frize,&  Corni  che,aud  y  maindre  de  la  quatriefme  partie.  Les  feneftres  auecques 
leurs  Piladres  feront  large  comme  celles  de  defoubz.Les  aornementz  des  nichetz  feront  enper- 
pendicle  a  la  colomne,Et  amfy  fera  le  creus  defdidz  nichetz  large  aultant  que  les  entre  coulom 
nés .  Leurs  haulteurs  feront  chalcune  de  deux  quarrez  &  dcmy.La  troixielme  ordre  iera  la  qua¬ 
triefme  partie  plus  bas  ou  maindre  que  la  deuxicfme.FArchirrabejFrizejCorniche^  l’aduenant, 
mais  le  tout  enfemble  comparty  en  rrois,vne  fera  pour  PArchitrabeJauItre  pour  la  Erize  auec¬ 
ques  les  Mutiles, ou  Modiglions.  et  la  tierce  pour  la  Corniche.  Quant  ad  ces  particuliers  me- 
lures  les  trouuerez  cy  apres  en  lordre  Compofite.Les  feneftres  de  la  derniere  ordre  feront  auffy 
femblable  a  celles  de  defoubz.  Mais  les  nichetz  feront  la  quarrielme  partie  maindre  que  les  au  1 
très.  Leurs  haulteurs  de  deux  quarrez  &  demy.  La  rede  trouueres  vous  legierement. 
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C*  Ombien  que  en  l’ordre  Thufcane  en  la  figure  .  i iaye  dcmonflre  vne  femblabîe  inuention, 

J  ncantmoins  en  celle  prelenre  y  a  différence,  par  ce  que  celle  loge  ou  gailerie  venir  eflre 
voullee  en  rondeur  :  &  la  ou  lonr  les  arez  ,  aparrient  eitre  voulfe  en  croifeures ,  iieomme  au  plane 
Ion  peulr  apparceuoir  .  Et  pource  que  les  collez  des  couiomnes  font  toujours  opprdlee  &  pcul- 
Tes ,  par  icelles  ne  pourroient  conrretenir  :  parquoy  fera  necelïaire  de  pc.fer  fur  les  couiomnes  sul- 
cunes  clefz  de  fer,ainfy  qu’on  voit  en  la  plâtre  forme, &  icelles  de  métal  feront  tant  plus  durable. 
La  proportion  de  cefte  face  fe  fera  en  telle  iorte  ,  que  la  plulgrande  entrecoulomnc  fera  de  quat- 
tres  grofleur  de  colomne,  &  la  plus  petitre  de  deux  grofleurs.  La  haultcur  des  colomnes  auec  Eafe 
6c  Chapiteau, aura  lept  grofleurs .  Lcpiftile  de  trois  quart  de  grofleurs  de  colomne,  fur  lequel  fera 
faidl  vng  demy  cercle ,  lequel  au  front  dicelluyfera  dune  demy  grofleur  de  coulomne  .  Sur  les 
arcures  pôle  on  la  Couronne  de  la  haultcur  de  Lcpiftile  .  Entre  les  deux  arez  loit  faidl  vne  ma¬ 
niéré  de  feneflre ,  de  la  largeur  que  les  cntrccoiomnes  embas  leront  :  &  la  pente  moleure  ou  bord 
de  la  largeur  de  celle  de  l’arcure  .  La  cauet  ou  trochille  auec  l’echine  citant  lur  les  fenefires  vne 
partie  membres  delà  corniche  bailleront  toutelfois  quelque  peu  par  défi  us  icelles  fenefires,  &  ce 
pour  enrichiffcment  d’icelles  .  La  largeur  de  lhuys  fera  de  deux  couiomnes  &  vng  quart .  Le  Pi- 
laltre  ou  Antipagmentaura  la  fixiefme  partie  du  lour  :  La  haultcur  du  iourfuyura  le  Supercille 
iulques  au  defoubz  du  Chapiteau  de  la  coulomne,  Laquelle  forme  de  Chapiteaux  fuyuront  la 
Corniche  de  deflus  les  huys& fenefires.  Les  fenefires ,  afcauoir  le  four,  auront  en  largeur  deux 
grofleurs  de  coulomne  *  mais  celle groffeur  en  cefl  endroid  fera  prinle  en  hault .  La  haulreur  du 
jour  fera  vng  qtiarre  St  demy.  Les  nichetz  leront  de  la  melmehaulteur.  Lordre  de  deflus,  ou  deux- 
ieltne  eflage,  ainfy  que  nommer  le  voulons,  fera  plufcourte&  moindre  la  quarnelme  partie,  dmi- 
feeen  celle  maniéré.  Que  leparaxette  nomme  de  .Virruue  Podium,  lera  d’une  grof  leur  de  cou¬ 
lomne,  &  demye  de  haulreur  :  la  relie  fe  partift  en  cinq ,  l’une  d’icelles  fera  Parclntrabe,fi  île  St  cor¬ 
niche  .  Les  nicherz  auec  les  aornementz,  viendront  en  perpendicu  le  deflus  les  fenefires  entre  les 
arcques,  St  de  la  largeur  eflre  faufl  cinq  égalés  parties ,  les  deux  auront  les  couiomnes ,  la  rcl  c  fera 
pour  les  nichetz  auec  les  pilaflres.  La  Corniche  deflus  lefdidz  r.ichetz  tiendra  aulranr  ficom- 
nae  la  largeur  dune  dicelle  colomne,  St  la  Bafe  d’une  demy  largeur.  1  es  fenefires  entre  les  nichetz 
leront  en  jour  la  quarriefme  parrie  maindre  que  celle  de  lhuys ,  de  double  haulreur .  Mais  de  la 
refte  des  aornementz  (  pource  que  celle  ccuure  efl  vng  petit  méfie  )  Ion  troutiera  au  ]onicque,& 
par  le  Corinthe  plus  ample  déclaration .  Les  Tri  >Iiphes  en  celte  compofiribn  ,  entre  lune  St  laui- 
tte, n’auront  leurs  Methopes  parfaitement  quarrees,adcaule  que  lay  voulu  poier  fur  chaicunc  fc- 
neftre  &  nicher  trois  Trigliphes,  ainly  que  ion  peur  apparceuoir  en  la  preiente  figure ,  Et  fi  y  relie 
aulcunc  auitre  mefure  touiiotirs  m’en  raporte  a  la  Reigle  premier  donnée. 
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ET  pource  cjuc  cellefois  queiqun  vouldra  auoir  iaicT  vne  loge  tout  pararcure.et  ainfy  côme 
démît  a.uons  mentionne, eflre  cliole  cenfuicde  medlre  arcures  lurrondz  pilliersipcurrât  y 
peultonbien  medre pilier  ou colônesquarrees,auecBafes& chapiteaux, côe  les  autres.Et  toute! 
fois  que  celle  figure  demonftrc  vne  mailon  entierre, laquelle  lemble  trop  petite  pour  quelcung 
ayantplacefpatieule:acellerailonlonlapourroiteftandrc&  r’alongir  de.5.011  aulcunelfois  de.7 
arcures.Laquelle  diuifion  le  fera  que  chalcune  enrrecolomnc  foit  de.4.grolfeurs.  la  liaulteur  des 
colônesauecquesbates&'chapireaux  fonde  fixpars}tStdefiusicelleslesarcures  miles  large  deuant 
d’une  demy  colôned’ouuerture  viendra  d’une  double  proportiô.Deffus  les  arcures  pôle  Ion  l’Ar 
chitrabe,Erife&Corniche:  la  liaulteur  de  tout  lera  de.  i.grolleur  de  colône.Et  party  iceulx  mena 
bres  en.  3  .SC  demye  égalés  portiôs,vne  fera  l’Architrabc,vne  St  demye  pour  la  En  le, & vne  pour  la 
corniche. Et  quât  aux  a  ul  très  membres,  Ion  enluyura  lareiglepreterite.Lhuysfera.i.colônes  de 
large. le  pilaftre  de  la  fixiefme  partie  du  îour:  mais  la  Corniche  de  delîus  ledid  huys  St  feneftres 
tiendrôt  egalle  forrne  &haulteur  du  chapiteau. Les  feneftres  leront  large  dune  colône  St  demye  ' 
St  leur  liaulteur  ou  longeur  foit  prinfe  en  diagone.Lescolônes  angulaires  ferôt  en  largeur  lembia 
ble  aux  aultres:mais leurs  hauîteurs  ferôt  de.  s.parties&demye.Ladeuxieime  ordre  de  defmslcra 
la  quatnelmepartie  maindre:ies  colônes  angulaires  auecquesArchitrabe,Frize&  Corniche  foicr 
diminuée  a  Laduenât:  les  feneftres  de  deffus  les  arcqs  auecques  les  pilaftres,ierôt  large  côe  celles 
de  defoubz:maisleurshaulteur  de.i.quarrez.la  Erize&Corniche  dicelles  iera  large  cômefonPi 
laftre  ou  Supercile.  Les  petites  feneftres  de  def)us,fonr  raines  pour.z.raifons,la  première  pourcc 
que  fi  leftageeiE  fi  liaulte  côe  par  de  hors  fedemôflreja  chambre  &autly  la  vouliureou  ciel  iera 
tant  piuscler:  l’aultre  raifon  effqueft  Ion  vouloir  pour  ayiemet  y  adiouiler  quelq  chambre  peu 
dente, pourroict  icelles  feneftrettes  feruir  de  lumière,  la  troizieime  ordre  ou  elfage  iera  maindre 
q  la  fecôdeja  quatriefme  partiel  puis  âpres  icelle  diuifec  cn.5.deiquelles  lune  lera  pour  larcin 
trabe,  frite,  &corniche:iceulx  membres  departy  en.  ^.égalés  pornos, lune  fera  far  chitrabe,laulrre 
la  frize,&la  tiercela  corniche.En  la  frize  terôt  côpartys  les  Mûri  les  ou  modighôs,ainfy  côe  Ion 
apceoif.Le  ioursdesfenellresferôt  côe  des  aultres, mais  elles  ferôt  la  douzielme  pai  rie  plushaulc 
p  ce  quelles  (ont  plus  eflonguee  de  la  veue.Les  pi  [affres, frites  St  corniches  ferôt  lemblables  aux 
aultres.  les  frôtifpices  Si  arcuresfe  ferôt  ficôe  aux  huys  de  lcrdre  doricque  eft  mentiône.Et  pour 
enrichifïemct  autli  pour  poferStadioindre  vne  ordre  encore  ai*deflus,lon  y  peult  niedre  cesacro 
teres  ou  petitz  pi  la  lires,  (St  de  ceulx  qui  le  myeulx  duyrôt  pourra  on  predre  a  feruir  de  trou  de  fu 
mee.  Les  efpaces  d’entre  les  feneftres  qui  demeurer  blanche, tonr  iailleespour  y  paindre,  (clon  le 
vouloir  de  l’architedy&'du  patron  du  logis.  L  r  pour  plusferme  a  fi  eu  race  de  la  fabricque  fera  bon 
d’y  medre  aulcunes  clefz  de  fer.Pour  le  moins  au  trauers  de  la  gailerie  ou  loge, côme  did  eti. 


de  la  doric  q_v  e. 


E  £?ed  "pe/.p^Jeur  coS«Œr  Shc  rl"  enr01^^7’r  ***>  «  caufc  du  grand  nom 
leur  fabrique  eft:  fort  different  a  ceulx  de,  Ir-  1T  '°UrS  °U  llzPeuJtt™:a  talion  dequoy 

pcuit  donner  ,our  allez, en  obfouât  Stfccue  1“  '  NT?T  "T?  VC°k  k  ^  ^ 
la  largeur  d’uns  arcure  en  ioariVde  ?  ’  duo>  es  dimfionsferôt  telles  :  Q_uelon  partira 

defquelz  la  groffeur  fera  dé  ^moiftie  Sdléc"^”  k'ra  P0Ur.Jesfilaftres  (comprms  la  colomre) 

arcuf-es  feront  cliafcune  dung  quatre  &  deux  tielsll  1«  7Tf  '  TlTf3™1!' La  hauJtcur  dcs 
en haulteur,Ia  refte  a  laduenâ^.Les  cïiauitéa,  v  T  r' feLmbJabIe™t  faire  de .1. largeurs 
grolleur de colône.en  foy  feruât  du  rnefme  a  °“  lmP°<tts  lollbz  ies  heures, feront  dune  dtmye 
La  porte  foubz  la  gallerie  fora ^ei7]a"o1rdeTmT  de”',r  ^"aonrtreau  Théâtre  de  Marcello, 
auec  deux  tiers.-Le pilaftre  ou  antipagmente fera  d^Ta  St7°  T'  &  A  ,laUl' T  V"S  cluarre 

curonne  lacordera  aux  chapiteaux  Mai*  A  a  a  ™cParne  tuteur  djcelie  portera 

que  didl  eft ,  &  au  deffus  didelluv lié  IT  !  ?  d,°,nda,nt  deff“  5c, me ,  Ion  fera  le  faftL  ainf. 

fabricque.Et  fi  icelle  édifice  eft  en  quelque  li^olnlf  °U  f 10Ur  lelon  ^’pertumtc  de  la 

adiouffer  bouricles,  ainfy  comme  on  voir  en  U  F  ouutr.r  &  frequente  Jon  y  pcuit  au  collez 
Deffus  les  coiomnes  eft  m, Te  Jepiff  jj  en  hâ,ïrP  7“’  C.°n'dPond3nr  au  ««du  de  la  fabricque . 
trigliphesaultât pareillemcr:  laL„  te, ,  F ^  Sr-ofleur  de  *'■  la  largeur  des 
ie  trou uent  quarrees  &  la  refte  fera  la  d  VA  ^  U  i*  C  2  en  *°rrc  ^ue  ^es  c  fpaccs  dentre  deux 

niche,  duneLefn^part  plushaSte  o  f  ^  Sur  P°fe  on  la  cor- 

la  reigle  preteme .  Lordre  de  defius  fl  I  ^ deS  particuliers  diftnbutiôs  fe  fera  en  obferuât 

bafe  ck-s pilliers  vngpl „ e  de ‘  ^  & W^-''-  Frt,e  moindre  :  en  faifant  foubz  chafcun 
fera  la  refte  party  «LSSlt  cormehepourra  fupporrer,«ai„fî 

party  en  trois.  Les colônls  1 foubfi  iSu  '-  /* ^niche.ldquelzlcôldiél  eft)ferôt 
dres  colônes  foubftenât  les  arcures  ferôt  iff  ié  d  r  ‘  ^  ^  d<i  na'l  me,Llres  CI1  haulteur.  Les  main 

aparciendra  au  W chamb  ë fc  deS  coftcz>fc  "ouuera  trrfclerc  F&  ou  il 

de  feneftres  ce  reantmoins  IV,  J  P  f?T  f I0Ur  d"  milJlcu> &  cculx  des  couliez  feruiront 
rumpu,car  lé  ^u  clos  ferai OUr f de™rrda  > &  P«dedens  ne  fera  cor- 
deux  feneftres  proportionne  a  la  facTXl^^f  °"  ^  7  kl°,r  tf're  rollfiours  folfles  entre 
lumière, &  la  clremlie^epefentanUe  nezjeqttel  rccoîpFtoufours  fi fumiere*  ^  ldx  P  °Ur  bï 
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LE  .1111.  LIVRE.  CHAP.  VI.  ,0 

'  pUr  d.u,lfer  Ia  Prefentc  face, comme  il  dift  (car  aultre  prologue  n’en  fuifl  il)  partira  onTa 

niiiliJu  fSéfîx  rarsks auft"'  t  “*  77“  ‘T  ^  V"e  cc*lIonlIlc>  fmtercoulomne  du 
millieu  era  de  lix  pars  les  aultres  ferunt  chafcune  de  trois  pars:  les  feneftres  tiendront  vue  cou 

lomne  &  demye, leurs  haulteurs  feront  de  deux  quarrez  &  demy:Ies  pilaftres  dune  fraefme  car- 

tie  du  iour,  les  feneftres  du  premier  ordre  foient  de  femblable  largeur,  celles  de  defoubz  feront 

d  ung  quatre  parfiufl  &  les  aultres  de  deflus  icelles  d’ung  quatre  £ demy.La  lar  “la  lonl 

fera  de  cinq  groffeurs  de  colomne.a  celle  fin  que  les  coulomnes  ayent  leurs  fondement  ohde & 

fermera  hau  teur  dicelle  porte  eft  d  ung  quatre  &  deux  tiers.Maisles penâtz  auec  la  Icfte  voÏ 

on  allez  en  la  figure. Depuis  embas  foubz  idrcurc  de  la  porte  mfques  deflus  la  fafeie  feront  deux 

gro  eurs  de  coulomne  .  Et  obftant  que  touttes  aultres  ordres  fur  ordres  veuilent  &  requièrent 

eftrc  racourfie  de  la  quart, efme  partie, en  ceft  endroifi  (par  mon  aduis)pource  eue  la  comparé 

non  des  coulomnes  commencent  deflus  celle  œuure  rufticque  &  maflif,&  aully  entendu  que  le 

dl  li  mef  'TT  rr°Pgrf.ndf  Phce>&  4ue  pareillement  eft  fuffifamment  fortfapartient  dcflre 
delà  mefmehaulteur.Defl'us  la  première  ordre  doneques  fera  onvng  Podie ouaiuyem"  r dW 

grolfeur  &  demye  de  coulomne  en  haulteur ,  fur  lequel  Ion  pofera  les  coulomnes  en  tel’ordre 

comme  deflus  eft  dift.  La  haulteur  dicelles  fans  le  Podie  fe  partira  en  cinq.dequoy  les  quattres 

ont  pour  les  coulomnes, &  laultre  partie  pour  leurs  aornemcrzidequoy  les  llgîiphel  feront 

comparns  ainfy  que  Ion  vo,t,obferuât  la  reigle  deuandifte.Lefpace  du  mytan  foft  ainly  diu*" 

!  îll,|5U  |CO  Omnf  fû!"nt,dLlne  dem>'e  srofldur  des  grandes,  &  l’entrecolomne  du  milieu 
f  double  en  largeur  de  celle  des  coftez.Lelquelles  feront  égalé  aux  yeulx  des  feneftres  delfos 
icelles  pour  plufgrande  lumière  tera  on  des  yeulx  ou  petitz  rondz ,  &  deflus  les  petittes  effaces 
pareillement, telz  pet, tz  feneftretz  ainfy  que  ion  voit  en  la  prefente.ou  pour  acomPaignem7v 
peult  on  faire  auftydes  yeulx.  Et  neantmoms  fil  refte  encore  aulcunes  particuliers  diuiiions  Ion 
escerc  era  touliours plulauant  .  Latierceordreauectouscesmembresfcra  pareillement  de 
moindre  ftatue  la  quatnefme  part,e,mais  les  feneftres  feront  large  comme  celles  de  deffoub- & 
mblablemcnt  aully  leurs  haulteurs.  Toutes  les  aultres  chofes  fe  pcultent  facillement  trouuer 
au  compasX  eleuation  du  millieu  fans  le  frontifpice  fera  en  haulteur  de  la  moiflie  du  mS 
me  ordre.  De  la  relie  peult  1  Arclutcft  croiftre  ou  diminuer  comme  il  luy  plaira. 
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IAy  cy  derrier  demondre  en  deux  maniérés  comme  Ion  pourra  faire  les  faces  ou  reprefenta- 
rions  de  maifons  a  la  mode  de  Venife,mais  pource  que  en  telles  faces  ilz  fe  deledent  d’aulcu 
nés  laillies  ou  galleries  forçant  hors  des  fenedres,&  cec/  font  ilz  pour  pouoir  plus  cômodement 
iouyr  de  la  frelcheur  des  eaues  des  canaulx.Patquoy  la  plufgrand  part  des  maifons  ont  leurs  fa¬ 
ces  iur  icculx  .  Pareillement  pour  les  triumphes  &  feftes  nauigables  qui  fouuenteffois  en  icelle 
ville  fe  font, y  ioindant  &  rendant  grandes  faillies  a  la  veue.  Et  font  routeffois  chofes  vicieufes, 
lclquelles  n’ont  aultres  fupporrz  que  des  Modig  Iions.Confiderât  auiTy  que  tel  œuure, n’ayant  fon 
adiete  ferme  &  ftable,nuyt  &  corrumpt  le  mur:a  quoy  les  Anticqs  ont  bien  pourueu,quelz  n’ont 
jamais  faid  telles  faillies, fïnon  celles  des  corniches.  Pourtat  le  diz,Si  Ion  vcult  en  telz  charpen 
taiges  faire  telles  oeuures,obferuat  railon,  lera  befoing  que  le  premier  mur  foit  de  telle  groifeur 
quil  faille  aultant  corne  le  plat  ou  allee  dicelle  lailiie  ou  gallerie  appartient, fîcomme  Ion  aper* 
çeoit  au  plant  ou  platte  forme.Lt  pource  que  le  mur  du  mytan  1  aille  plus  que  celluy  des  codez, 
fi  ainfy  cil  qu’on  ne  le  vueilie  faire  fi  eipes ,  Ion  peult  faire  par  dedens  vng  fort  arcq ,  qui  foub- 
diendra  ceiluy  du  miIlieu,Combien  quil  n’eft  de  grande  charge  &  petitte  pefanteur .  Ce  plant 
fentend  fur  ledage  du  Rudicque.  Ceft  ordre  doneques  faid  ainiy  quil  eft  demôdreja  comparti 
tion  de  ce  fie  face  lur  îaultre,fera  que  la  partie  du  millieu  fe  fera  de  troisportions,&les  codez  de 
trois  &  demye,i’entens  dedens  mur, comme  le  plant  le  demondre.  La  haulteur  de  ce  deuxiefme 
ordre,  fera  comme  celle  de  defoubz,pour  la  raifon  dide  en  la  carre  padee.Et  premier  fe  fera  la- 
puyement  did  Podie,  d’une  raifonnable  haulteur  pour  appuyer,  ce  qui  rede  ie  partyra  en  cinq, 
vne  dicelle  fera  l’epidilc  ou  architrabe,  frize,&  corniche,  iceulx  deiparty  comme  fouuenteffois  € 
eft  mentionne.La  largeur  de  la  partie  du  millieu  foit  en  cede  maniéré, que  l’ouuerture  auec  Par 
cure, foit  doublée  a  ceilcs  des  codez,&la  haulteur  de  deux  quarrez.  Et  aini y  les  architrabesmifes 
fur  les  colomnes  pour  foubdenemet  des  arcures,toutes  les  fenedres  fuyuront  icelle  renge,Audÿ 
pour  plu'grande  commodité  du  iour,&  pour  aornementz  feront  faid  des  yeulx  &  des  petittes  fe 
nedres  quarrees .  Et  fi  les  enrichiffementz  de  plufieurs  chofes  (pour  la  deîpence)  ne  fe  veullent 
faire  de  marbre  ou  aultre  pierre  par  paindure  les  peult  on  accomplir.  La  treixiefme  ordre  fera 
a-udy  la  quatriefme  partie  maindre  que  la  feccde,&'  ainfy  audy  chafcune  partie  a  Laduenant  en- 
fùyuat  la  preterite  reigle:&  combic  que  fur  le  Doricque  Ion  pofe  le  Ionicque,ce  que  les  anticques 
ont  faid  en  moult  d ’edihces,fa  proportion  &  mefure  fe  trouuera  cy  apres  en  l’ordre  Ionicque. 
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COmbien  que  FArchirecfl  aytveu  plufieurs  manières  d’inuentions  en  ceschofespafTeesde 
cefte  oeuure  Doricque,&  luy  duyra  a  fc  feruir  de  plufieurs  ordonnances  de  cbeminees  :  ne- 
antmoins  i’en  medray  deux  de  celle  ordre  Doricque,  vne  moyenne  entièrement  fermee  en  de- 
dens  mur  pour  quelque  pentte  chambre  ou  maifon  :  laultre  pourvue  place  fpatieufe  fortant  du 
tout  hors  mur  auec  fes  Modiglions,  Pource  que  aulcuneifois  vne  pentte  chambre  fcroit  occu¬ 
pée  d’une  cheminee, par  ainfy  eft  befoing  de  la  faire  totallemct  en  refpeffeur  du  mur,& la  haul- 
teur  de  rouuerture  lelon  l’opportunité  du  lieu,&  le  partira  ladite  haulteur  en  quatrrepars  St  dc- 
mye,lune  fera  la  largeurdu  pilaftrejmaisl’Architrabe  contiendra  la  moidie.  Le  fille t  courant  a 
lentour  lera  delà  leptielme partie.  Pareillement  font  auffy  tous  les  aultres  filletz  de  mefme  lar 
geur.Les  Trigliphes  St  Modiglions  feront  vne  demy  largeur  d’Architrabe, mais  leurs  haulrcurs 
prendra  on  en  cefte  maniéré, Que  ainfy  que  les  Mutiles  eftant  fur  les  pilaftres,&rentredeux,ou 
methopes  diceulxeftre  compartyquilz  ayent  leurslargeursde  celle  del’Architrabe,  neâtmoins 
les  efpaces  ou  Methopes  entre  lesModiglionsn’aurôrpointleurquarre  parfaid.Leschapiteaux 
des  Mutiles  St  Trigliphes  feront  en  haulteur  dune  demye  largeur  defdid  es  Trigliphcs.Lacou 
ronne, Scime, &  Cimaife  foient  en  haulteur  comme  l’Architrabe  :  St  partis  en  deux, lune  des  pars 
fera  pour  la  couronne,  de  laultre  fera  on  trois  diuifions  ,vne  pour  la  Cimaife  auec  fon 
fillet.  les  aultres  deux  pour  la  Scime, auec  fon  fillet.La  proiedure  delà  couronne  lera 
de  telle  faillie,  que  les  efpaces  dentre  les  Chapiteaulx  des  Trigliphes  loubs  le 
fond  delà  couronne  viengnent  en  quarreure .  A  celle  fin  que  fi  on  y  vou¬ 
loir  faire  quelque  enrichifiement  comme  de  rofes,  elles  puiffent 
auoir  heu  de  proportion,  Laproieduredela  Scime, auec  Ion 
fillet  ou  Cimatie ,  foir  en  quarreure  .  ht  ce  qui  vient 
défi  us  eft  au  vouloir  St  plaifir  de  l’Archited.  Mais 
fi  la  cheminee  eft  de  peritte  corporance, 
pour  quelque  petitte  eftage ,  Ion  fera 
le  pilaftre  de  la  leptielme  part, 
de  la  haulteur  del’ouuer- 
ture,  St  le  furplus 
aufîy  que 
did  eft. 
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LA  fuyuante  clieminee  hors  du  mur  fera  on  en  telle  forte ,  que  apres  auoir  prins  la  haulteur 
&  largeur  félon  le  lieu  &  place  conuenict,  lera  telle  haulteur  commenceât  au  pauez  iufques 
au  deloubz  de  PArchifrabe  partyeen  quattre,  hune  baillera  on  pour  PArchitrabe,  Frize& Cor¬ 
niche,  iceulx  membres  party  corne  deuant  eftdicl.Etcombicqiiillemblent  eftre  depiulgrande 
haulteur ,  ce  vient,  que  ia  veue  procédé  de  deioubz.  La  Pargeur'des  Modiglions  feront  de  la  fep- 
tiefme  partie  de  leurs  hanlreurs  .  Les  Chapiteaux  d'une  demy  largeur  diceulx,ce  panifient 
ficommedu  Chapiteau  Doricque  eftcy  deuant  mentionne  .  Aulcuns  ya  qui  diminuent  embas 
ia  largeur  de  cefdnftz  Modiglions  d’une  quarricfmepart,a  caufe  que  les  piedz  dedefoubz  (aillent 
derechief  vne  quarte  partie,  &  ainfy  les  Plinthes  de  defoubz  iceulx  piedx  vienctdc  telle  largeur 
comme  la  iuperieure  partie  :  mais  il  Ion  veult  faire  iceulx  Modiglions  d’une  égalé  largeur  ,ce 
priferoie  ie  pour  quelque  grande  oeuure ,  confiderât  que  la  partie  inferieure  le  retire  vers  le  mur, 
&  par  eftre  quelque  peu  eilongue  de  la  veue  fereProiffit  d’elle  mefrne.  Et  pource  que  la  partie 
tirant  la  fumee ,  luyfl  la  pyramide ,  qui  ne  feroit  en  vne  oeuure  de  grande  haulteur  choie 
a  agréable,  a  celle  caule  pourra  on  pofer  cefie  ordre  fur  la  première  Corniche,  tanr 
&  fi  hault  ou  bas  comme  Ion  vouldra , ou  félon  la  qualité  du  lieu.  Cefie  ma¬ 
niéré  de  cheminee  peuît  on  tenir  en  grande  forme ,  neâtmoinsfon  la  veult 
faire  de  petitte  corpulance,  Ion  diuifera  fa  haulteur  depuis  le  bas, 
îufques  a  l’Architrabe  en  cinq  parties, de  quoy  Tune  lera  pour  la 
Corniche,  &  la  largeur  des  Modiglions  dune  neufiefme 
part  de  leur  haulteur,  les  Chapiteaulxchafcun  dune 
moufic  de  leurs  largeurs .  Par  ainly  en  cefte 
forme  moyenne  le  trouuera  plus  gra- 
tieufe  &  plailante.Et  ce  dyie  par  ex¬ 
périence  ,  par  ce  que  îay  tenu 
en  aulcunes  chemmees 
cef  e  grofe  mefure 
en  petite  forme, 
lefquelles  fe 
trouuent 
encore 
trop 
grandes. 
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De  l’ordre  Ionie 


f< 


que  auec  les  aornementz. 

C  H  A  P.  V  I  I, 


E  celle  oeuure  Ionicquc  traitfc  Virruue  au  quatrricfme  Iiure,chap.  premier. 
Et  ainfy  comme  dLt  eil ,  les  Anticques  prenoient  icelle  de  forme  féminine, 
&  la  dedierent  a  Diane, Apollo,  Sc  a  Bacchus.&c.  Mais  entre  nous  Chrillicns 
ayans  a  faire  quelque  temple  d’icelle  ordre, nous  les  dédierons  a  queiq;  faintf  z 
ou  faindfes,quelz  en  leur  viuant  ont  elfe  de  corpulence, entre  le  robulfe  3c  de 
icat.  Pareillement  en  cornuns  ouuraiges,  fi  ainfy  elf  que  ce  foit  pour  aulcun 
dodfe,coy,non  robulfe, ny  aulfy  trop  délicat, a  iceulx  duyra  celle  ordre  ou  maniéré. 

Or  venons  aux  mefures.La  Coulomne  lonicque  auec  Bafe  Sc  chapiteau  pour  vue  reigle  cômune 
le  fera  de.viii.mefures.Combien  que  Vitruue  la  efeript  de  huidf  &demye.Selon  l’oportumte  la 
poura  on  faire  aulfy  de  neuf  ou  plus, félon  les  lieus  &  qualitez  des  edihees.  Mais  celle  comme  lay 
dié!,fe  fera  dehuidf  parties,  Tune  defquelz  fera  la  grolfeur  dembas  :  3c  par  ainfy  fera  la  Bafe  d’i¬ 
celle  d’une  demy  grolfeur. Laquelle  Bafe  efeript  Vitruue  fort  diligetement  au.ni.chap.du.iii.il- 
ure  en  telle  maniéré, que  la  prednffe  Bafe  foit  d’une  demy  grolfeur  de  coulomne.Le  Plinthe  d’i 
celle  foit  de  la  troiziefme  parrie.De  la  rcfie  fen  fera  fept  parties.les  trois  a  icelles  feront  pour  Je 
Thore:&  le, s  quattre  pour  les  deuxTrochilles,auec  leurs  Aftragales  3c  filletz  :3c  que  chafcun  tro 
chille  aye  fon  alfragale.  Les  aftragales  feront  de  lhuiftiefme  partie  du  trochille,&  les  hlletz  de 
la  moitié  diceulx.Et  combien  que  chafcune  Scorie  ou  trochille  auec  leurs  apparrenâces  loient 
d’une  égalé  haulteuntouteffois  le  monlfrera  celle  d’embasplushaulre,car  fa  proietfure  viendra 
glilfer  iufques  au  bout  du  plinthe. L  a  proietfure  duquel  plinthe  aura  a  chafcun  colle  Ihuytiefme 
3C  fiziefme  partie  de  la  grolfeur  de  la  colône.Par  ainfy  contiendra  lednff  plinthe  a  tous  couliez 
la  quatriefme  Si  huiftielme  partie  plus  que  la  grolfeur  de  ladidfe  coulomne  .  Et  pource  que  le 
fillet  (de  Vitruue  appelle  fupercile, de  nolfre  auteur  oultre  palfezjelf  occupe  de  fi  puiffant  tho 
re:me  femble  elfre  choie  railonnable,que  icelluy  fillet  foit  encore  vue  fois  aulfy  grand  que  les 
aulrres,toufiours  obferuant  en  tous  les  membres  telle  diferetion,  comme  didf  elf  au  Doricque. 
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DE  LA  IONI  C  Q_  V  E. 

T)  Ource  que  celle  Bafe  Ionicquc,defcript  de  Virruue;ne  contctela  plufgrâdepartie.Pour  caufc 
A  que  le  Thore  efl  fort  materiel, &  les  Allragales  fort  pcrirz  defoubz  tel  gros  membre,  félon 
le  jugement  de  pluficurs  fcauantz  &  doéfes,lefquelz  ont  pour  telles  affaires  louuenreffois  difpu 
rez.Parquoy  auecreuerence&  grand  regard  a  tel  auffeur,en  formeray  icy  vng  a  mon  opinion  & 
femblant .  Le  Plinthe  doneques  dire  ainfy  faiff  comme  di<51  eff,la  relie  le  diuiic  en  troisparties. 
Tune  dônera  on  au  Thore, le  iurplus  foubz  le  Thore  fera  parry  en  fix,vne  d’icelle  fera  pour  vng 
Allragale,&  Ion  fillet  de  la  moélie.Le  Supercille  ou  fillet  efitant  foubz  le  Thore, (oit  auffy  large 
comme  l’Allragale:  la  relie  efl  pour  le  Trochille.  L’aultre  troiziefme  partie  reliante, fe  partira 
auffy  en  fix, l’une  pour  l’allragaleivne  moiélie  pour  fon  fillet, S:  aultant  pour  celluy  de  defoubz. 
La  relie  efl  pour  le  Trochille  fortant  deioubz, ainfy  que  di 61  eff. 


LE  Chapiteau  Tonicque  fe  fera  en  celle  maniéré, que  fa  haulreur  foit  d’une  troiziefme  partie 
de  groffeur  de  la  coulomne,  &  le  front  de  l’Abacus  large  vue  grolleur  de  colomne  y  adiou 
fiant  la  dixhuiffiefmc  partie , qui  contiendra  en  tout  dixneuf  meiures  :  mais  retire  vne  d’icelle 
mefure  &c  demye,a  chaicun  des  collez, la  le  pendra  la  ligne  appellee  Carheta, laquelle  contien¬ 
dra  neuf  mefurcs&demye,  ce  viendra  a  Jamyte  delà  largeur  du  Chapiteau, vne  partie  &  demye 
feront  pour  rabacus,ddquelz  coings  peult  on  choifir  &  faire  félon  celuy  du  dextre  ou  feneflre, 
car  tous  deux  font  Anticques,les  huiff  parties  pendans  ioubz  Tabacus,  feront  pour  les  Volutes. 
Et  pource  que  feroit  choie  fort  pc.nable  de  meffre  ou  demonfîrer  en  celle  petitte  figure  ,  prin¬ 
cipalement  en  loeil  les  nombres ,  a  celle  railou  en  cefte  carte  fuyuante  medray  en  grand  plus 
ample  demonflration,&  la  auprès  aully  la  maniéré  des  diftributionsdes  gueules  ou  canaulx  de 
la  coulomne,&  auec  ce  la  figure  des  collez  des  volutes  &  chapitcaulx .  Et  fi  la  coulomne  ell  de 
quinze  piedz  embas,fera  enhault  diminuée  la  fixicfme  partie,  en  forte  &  maniéré  cômc  did  eft 
a  la  Thulcane;&  fi  elle  efl  de.xv.piedz  en  fusjifez  Vitruue  au  troiziefme  liure  Chap.dcuxicfme. 
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QVant  doncques  le  corps  de  ce  Chapiteau  Ionicque  eft  parfait,  fi  relie  il  encore  deferipre 
icy  des  Volutes,lelquelles  leront  faides  lur  la  ligne  nomme  Cacheta  :  &  apres  auoir  laifle 
de  deloubz  l’Abacus  tirant  embas  quattre  mefures,  la  cincquiefme  fera  pour  l’oeil ,  &  ainfy  de¬ 
meurera  depuis  loeil  embas  encor  trois, qui  feront  les  huidt  parties, ainfi  que  dicfl  eft.Ledidt  oeil 
fera  diuife  en  fix,&  en  dedens  icelluy  marquez  les  nombres  côme  l’on  peult  apparceuoir,&  ainfy 
pofera  on  la  pied  du  compas  iur  le  poincft  vng  ,  &  laulcre  pied  a  ladiÜe  ligne  Cathcta  defoubz 
l’Abacus  circuyant  embas îufques a laditfte ligne  fur  lhuiéïiefme  partie,  &  laiHant  le  pied  du 
compas  fur  icelle  ligne, en  menant  l’aultre  pied  fur  le  poind  deux,&  tournez  de  rechief  en  mon 
tant  îufque  a  la  Cacheta,  &  tenez  la  aully  le  pied  dudidt  compas,  &  rafleez  l’aultre  fur  le  poind 
trois, tournez  de  rechief  embas  iufques  a  ladite  Catheta.Et  tenant  aully  la  voltre  pied,&  rame¬ 
nant  Taultre  iufques  au  poinét quattre, &  puis  delà  circuyant  en  montant  iufques  a  ladide Ca¬ 
cheta,  &  la  acreflant  lednft  voftre  pied  de  compas,  en  poîant  l’aultre  fur  le  poindt  cinq ,  «S c  ainly 
circulant  a  l’entour  fai£t  on  a  fix  .  &  a  la  fin  paruient  a  fermer  Sc  clore  vollre  oeil, auquel  fi  l’on 
vcult, peult  on  faire  vne  rofe.  Q_uant  aux  aultres  particuliers  membres  peult  on  facillemcr  trou 
lier  au  compas.Les  gueules  ou  ftryes  des  coulomnes,quelles  l’on  appelle  canaulz,feront  en  nom 
bre  de  vingt  &  quattre,  &  Tune  d’icelle  diuifera  en  en  cinq,  defquelles  les  quattres  demeureront 
pour  letdnftes  gueules  ou  canalz  :  la  cinquiefme  fera  le  plat  ou  hller,  appelle  ftrix  de 
truue,&  depuis  l’ung  des  cantons  defdidz  platz  îulques  a  f  aultrc  Ion  tierera  vne  ligne, 

&  le  my  tan  lcra  le  centre  de  la  caueure.Mais  fi  aulcunef  fois  on  vouloit  faire  vne 
coulomne  delicate,fembler  eftre  materielle, y  conuient  faire  vingthuid 
ilryes  ou  gueules.L’abacus  de  ce  Chapiteau  ell  fur  les  collez  aufly 
large  comme  deuant, lequel  coite  ell  proportionne  apres  ce- 
luy  deuandid  .  Lcéteur  diferet  iay  tire  ces  volutes  icy 
félon  ma  fimplicite,a  caufe  que  le  texte  de  Vi- 
truue  eft  fort  obfcur SC  pefant  a  entendre,  & 
que  plus  eft ,  promenant  le  mefme  au¬ 
teur,  la  figure  de  celte  volute  au 
dernier  li  ure, enfemble  auL 
très  belles  chofes, le¬ 
quel  liure  n’eft 
a  trou- 
uer. 
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CY  derrière  ay  demonftre  félon  le  rexre  deVirruuedu  Chapiteau  Iomcque,  aulranr  qu’eft 
en  ma  pollibiiire  de  l'entendre.  Maintenant  demonftreray  commed’aulcuns  Romains  Am 
ticques  feront  faiftz .  Le  Chapiteau .  M.  cil  encor  au  Theatre  Marcelh,  duquel  médira  y  aulcunes 
met  lires  generales.Le  frond  de  l’abacus  dt  femblable  a  la  groileur  delà  colône  embas.Iesvolutes 
(ailler  dehors  la  fixiefmc  part  dcl’abacus,&pendent  iufquesa  la  moidie.La  haulteur  du  chapiteau 
eft  ia  troizieime  part  de  la  coulomne  embas .  Mais  pource  que  telz  chapiteaux  fembloient  efrre 
daulcuns  Architedlz  fobrement  enrichiz, yontadioufle  vne  Frize,fïcôme  Ton  peult  apparceuoir 
au  Chapiteau  P.  faiiant  la  haulteur  du  chapiteau  de  deux  tiers  de  groffeurs  de  la  colomne  embas. 
Lequel  chapiteau  Ion  peult  veoir  pour  le  iourdhuy  en  Rome,auecqs  pluficurs  aultres  femblables* 


ET  pource  que  aulcuneffois  pourroit  a  l’architedl  efcheoir,de  faire  quelque  cloiftures  carrées 
auecques chapiteaux  Ionicqs,en  quoylont  eide  aulcüs  architedz  deffaillans  en  la  pofitiô  des 
volutes,  &  pour  reiiiler  a  cefte  erruer,luy  fera  befoing  de  faire  les  chapitcagjc  angulaires,ficomme 
en  cefteplatte  forme  Ion  peult  apparceuoir  ,&  de  tel  chapiteau  fut  vng  trouue  en  Rome,  lequel 
a  plulieurs  fit  ymaginer  & ne  fcauoient  comprendre  a  quelle  intention  icelluy  pouoit  eflre  faidl,& 
pourrefoluticn  fut  appelle  le  chapiteau  dcconfufïon,toutelfois  a  laparfin  apresplufieursdifputa- 
tions  fut  concludquil  auoit  feruy  au  coing  d’une  gallerie,ieriant  l’ordre  des  colônes  lignee, par  A. 
&  fi  Ion  ha  a  pofer  colomnes  plâtres  au  coings  d’ung  mur,  affin  que  le  front  des  volutes  viengnent 
au  deux  coftez  cgales,les  peult  on  faire  ainfy  que  cy  defoubz  elt  demonftre  en  laplattc  forme  B. 
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DE  LA  I  O  N  I  C  QV  E. 

LEpjftile  eu  Arcliitrabe  eh  ainfy  a  former ,  Que  h  la  coulomne  eft-de  douze  piedz  iufques  a 
quinze  de  haultcur,  L’arcliitrabe  fera  d’une  demy  grofleur  de  colomne  :  fi  elle  ch  de  quinze 
a  vingt  piedz  de  haultcur, icelle  coulomne  fe  partira  en  treize,  &  l’une  fera  la  haultcur  de  l’Archi 
trabe^:  Et  de  vingteinq  a  trente  piedz  Ion  fera  ledid  Arcliitrabe  d’une  douziefme  partie  di celle 
haulteur  :  Et  de  vingt  a  .xxv.  piedz,  fera  icelle  comparrie  en  douze  Sc  demye,&  l’une  baillera  on  a 
rArchitjabe .  Et  tant  plus  fera  la  coulomne  de  longueur ,  a laduenant  le  ralongira iedid  Archi- 
trabe ,  car  de  tant  plus  que  vue  choie  fefloigne  de  la  veuc ,  &  tant  moins  fe  monftre  en  grandeur. . 
L’archirrabe  doneques  dire  faide  de  la  haulteur  railonnable  Sc  party  en  fept,  l’une  fera  la  trimai 
fe,  Sc  fa  proiedure  de  mefmes  :  Sc  ce  quil  relie  partira  on  en  douze  égalés  parties ,  les  trois  donnera 
on  a  la  première  fafeie  :  quattre  a  la  leconde  ,  Sc  les  cinq  pour  la  troizielme  .  La  grolîeur  dudid 
Arcliitrabe  fera  en  la  partie  de  defoubz  ,  comme  la  coulomne  eh  en  la  luperiorite  de  ion  tronc, 
Sc  la  aroheur  du  delTufdide  fera  en  la  partie  d’enhault ,  comme  le  tronc  de  fa  coulomne  embas. 
Le  Zophorc  ou  Erile  aura  fa  mefure  félon  la  qualité  de  loeuure  :  car  fe  on  y  veult  medre  quelque 
fculpture  ou  raille  le  fera  icelle  la  quatriefme  partie  plushauItequel’Architrabe .  IMais  il  on  la 
faidfansentretailleures,  elle  fera  la  quatriefme  partie  maindre .  Sur  la  Friiepolera  on  laCimaife 
Sc  loit  de  la  feptielme  part  de  la  dide  Fnfe  :  Sc  fa  proiedure  delà  mefme .  Deffus  la  Cimaile  pôle 
on  le  denticule  ou  dentelle,  de  telle  haulteur  comme  la  fafeie  du  millieu,  Sc  la  faillie  aultantque 
fa  haulteur  »  La  largeur  diceulx  denticules,  foient  double  en  haulteur,  les  entredeux  eu  creuz  des 
deffufdidz  ferôt  moindre  la  troizielme  partie  :  la  Cimaile  contict  du  d’enricule  la  fixielme  par¬ 
tie.  La  Couronne  auec  fa  Cimaife  comprendra  la  haulteur  de  la  fafeie  du  mytât  :  Sc  la  proiedure 
dicelle  couronne  auec  le  denticule  tiendront  enfemble ,  aultant  comme  la  haultcur  de  la  Frize 
auec  faCimatie.  La  Scima  fera  lhuidielme  partie  plushaulte  que  la  couronne  :  Ion  hile  t  fera  de 
la  fixiefme  partie,  Sc  fa  proiedure  comme  la  haulteur .  Et  ainfy  toutes  corniches  excepte  la  cou¬ 
ronne  (  comme  did nohre  audeur)  fe  monftreront  toufiours bien,ayantz  leurs proiedures  com¬ 
me  leurs  haulteurs. 
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L  E 


ET  pource  que  les  ouuraiges  de 
Rome  Te  rrouuenr  moult  diuer- 
fes  des  efcriptures  de  Vitruue,  a  cdle 
caufe  ic  formeray  vue  aultre  coulône 
& delTus  icelle  Ton  Architrabe,Frize  3C 
Corniche,  contenant  enfemble  vne 
quatriefme  partie  de  la  longuer  dicel 
le  colône. Laquelle  quatrielme  partie 
diuilee  en  dix, les  trois  ierôt  pour  l’Ar 
chitrabe  defparty  en  la  maniéré  de- 
uâdifte,  trois  aultres  partz  ferôt  pour 
la  frize  curue ,  &  les  quatrres  pour  la 
corniche, laquelle  diuifee  en  hx,  lune 
fera  pour  le  denticule,vng  aultre  pour 
la  cimaife  foubifenant  les  mutiles  ou 
modigliôs,&  deux  douera  on  aufdidz 
mutiles, vne  pour  la  courône,&Ja  der¬ 
nière  alaScimeXaproiedure  du  tout 
fera  pour  le  moins  côe  la  haulteur.  Et 
telle  femblable  corniche  fut  trouuee 
en  Rome  a  Santa  Sabina ,  en  vr.g  or¬ 
dre  Ionicque. 

ET  fî  aulcuneffois  effoitneceffai- 
reefleuer  la  coulomne  fans  con 
rraintfle  ou  neceflite  d'aulcunes  cho- 
fes  a  lentour ,  Par  ainiy  fera  la  propor 
tion  de  ce  piedeftal,  que  fon  front  ou 
deuant  foit  pareil  au  plinthe  du  bas 
de  la  coulomne.  La  haulteur  du  plat 
fera  dung  quarre  &  demy,  Lequel  di- 
uife  en  fixjune  dicelles  adioulfera  on 
pour  la  corniche  de  deffus,  Sc  vne  aul 
tre  au  bas  de  defoubz,que  contiendra 
le  tout  enfemble huidi  mefures.Et  par 
ainfy  viendra  ledit  piedelfal  propor¬ 
tionne  a  la  coulomne  auflydehui<5f 
melures,  le  tout  fentend  toufiours  en 
general,  laiffant  louuct  plufieurs  cho 
les  au  vouloir  deLarchited. 
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DE  LA  I  O  N  I  C  Q.V  E. 

PAR  la  grande  différence  que  ietrouueeschcfcs  de  Rome, a  celles  que  Virruue  deferipr, 
îay  voulu  demonfirer  aulcunes  des  plus  euidentes  &  congneues ,  lequclles  encore  pour  le 
prefenr  vne  partie  fc  voiton  en  ceuure  .  La  Corniche,  Fri-e ,  &  Architrabe ,  fignee  par  T,efi  au 
Thearre  de  Marcello,en  Tordre  Ionicque  lur  Tocuure  Doricque .  Le  Pilaftre  auec  fon  Bafe  def- 
fus, marque  per  T,eft  aumefme  ordre  loubz  la  coulomne  Ionicque.  La  Corniche  pour  impolie 
d’ung  arcq,fignepar  T,eif  auffy  en  celluy  ordre, &  foubftientTarcure.La  corniche  auecquesles 
Mutiles  marquée  per  A,  fut  trouueeafainft  Adrian&  fainft  Laurensa  Rome.  L’archirrabe  hg- 
neede  F, fur  trouue  NelFriulle, Lequel  Architrabe  a  caufequilha  fes  troisfafciesfansAfiragales 
leiugeeftre  ionicque.Quantaux  mefuresde  cesprefentes  n’en  faiftz  mention.  Car  par  grande 
diligcceTay  tranfportc  du  grand  au  petir,lequellcsmefures  font  facile  a  rrouuer  parle  compas. 
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Ci  Ombic  que  le  Thiromatelonicque  (qui  ek  Ihuys)  deferiot  de  Vitru.  a  mon  femblât  ne  vient 
J  a  élire  proportiône,correfpondât  a  ledifice  côe  bic  apparriedroit,  pcurce  ne  laifleray  ie  a  en 
traiter  aukât  que  len  puis  entedre .  A  cekeraifon  ie  diz  que  le  texte  de  Virru.  fen  raporre,  quant 
a  lahaulteur  duiour,  authiromarü  ou  lhuys  doricque  .  Cek  (côe  dnk  eft)que  depuis  le  pauemet 
mlques  au  lacunarii,ie  fera.iii.diuifios&  dcmye,&  ou  la  croix  ek  fentendlacunarii,  les  .11.  parties 
dicelles  iera  pour  la  baulteur  du  iour,  dequoy  la  courônedemeure  fort  puiffanre,  côe  celle  aufl'y 
du  doricq; ,  Mais  il  enfuyt  encor  vng  aukre  erreur,  cek  que  de  faire  la  porte  ouhuys  de  cincq  par 
ries  en  haulteur,&  meôïât.iii.  dicelles  embas,  ainfy  que  le  rexte  de  Vttru.  faik  mentiô,en  rekroi- 
dhffant  au  fuperieur  côe  au  doricque .  Par  ce  ie  trouue  la  latitude  dicelle  venât  pluflarge  que  len 
trecoulône  du  mitant,  faifant  vng  temple  de  .4.  coulônes,  de  telles  mefuresque  Virru.  au  .  5 .  liurc 
preefcnpt,côe  iay  cy  defoubz  mis  par  figure  .  A  celle  fin  quon  voie  la  correlpôdance  de  cek  fiuys 
a  leur  temple ,  letjla  mon  femblât  ne  côcordc,  8c  ce  pour  eau fe, Car  fi  la  porte  ou  fiuys  de  doricq:, 
duquel  lordre  des  coulomnes  lont  de  plus  balles  katures  que  celles  de  lonicq;  ek  de  deux  quarre 
8C  quelq  petit  furplusje  diz  que  lfiuys  de  lonicq;  duquel  les  coulônes  font  plus  fiaultes, appartient 
aulfy  le  iour  dicelluy  ekre  a  laduenât  de  plufgrâde  fiaukeur  q  de  celluy  du  doricq; .  Neâtmoins 
il  en  a  moins  félon  Vitruue, lequel  dnk,  cinq  mefures  en  fiaukeur  &  trois  de  largeur ,  tcutelfois  le 
tout  foit  dnk  en  reuercce  düg  11  grâd  aukeur,  Nonobkât  en  prenât  les  pties  de  Virru.  oui  mieulx 
viendrôt  a  propos,  formeray  vne  aukre  figure  cy  decoke  fans  rckroiffimcnt  de  la  part  denliault, 
Ceulx  qui  a  leur  defir  vouldront  dimi  ^^^^^^riuerjtiengne  lordre  de  lfiuys  doricq;. 


DE  LA  I  O  N  I  C  Q_V  E. 

ÎE  diz  cucleiour  dcceft  huyspour  le  moins  fera  de  deux  quarrez  en  haulteur, Lantipagméfc  ou  pilaftretien 
dra  d’icelle  haulteur  la  douziefine  parrie,faici:  en  la  manière  comme  eft  di&  de  Lepiftile  Ionicque,&  luy  fera 
adionttles  Aftragales  ainfy  qu’en  la  figure F,eft  dcmonfire.LaFrizedcfiuî  le  Supercile  fi  onia  veultencre- 
tailkr  fera  vne  quatrième partie  plushaulte  queledidr  Supercile  ,&  fi  on  la  laide  vnie,fera  vng  quart  maindre. 
La  courône  auecqucs  les  aulrres  membres  fera  dehaukcurfemblableaufupercile/icômeenlafîgureF.LesAnco 
ncs  ou  Prothirides, qu'on  didc  cartdlcs  feront  au  fupericur  de  telle  largeur  que  lePilaftre,mais  l'inferieure  par 
t:e  venant  admortirou  rafibu  de  la  haulteur  du  iour,feront  reftroiffie  la  quatriefme  partie,  des  quelles  les  fueil 
ks  pendentycôme  Ion  voit  en  la  figure  .  Cefte  partie  du  cercle  eifant  en  lieu  du  faftige,fa  hauiteur  fc  fera,que  po 
faut  l’une  des  piedzdu  côpas  fur  le  coing  de  la  Scimc  en  la  fupcricure  partie,^  laultre  pied  fur  laultre  coing,& 
de  l'ung  defdidlz  piedz  tumbât  embas  iufques  fur  le  poindr  de  la  croix puis  de  laultre  pied  tirer  la  ligne  circu 
laire  qui  fera  la  haulteur  d'icelle  partie.  Laqlle  maniéré  de  Faftige  quât  a  le  ainfy  faire  ou  nô,roufiours  repofera 
au  bon  femblât  SJvouloir  des  Architeftz.Cefteprelentepourroit  auffy  feruir  afenefires  ouaultrcsaornemêtz. 
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E  celle  porte  fera  mis  le  iour  en  doubkproporrion,cell  de  deux  quarrcs:  le  pht  ces  Piîaftres  aura  Ihtiî- 
|  F  ftiefme  partie  de  la  largeur  du  iour,&  la  colone  deux  fois  aulfy  grofie,laqlle  fera rcftrofTie en  la  fuperieu 
re  partie  la  fixiefme part  :  fa  haulteur  auec  Bafe &  Chapiteau  fera  de  neufgroffeurs ,  obferue  les  mefureî 
deuandiifîes.Et  côbien  quedcelles  colôncs  tiennét  quelque  peu  plus  que  la  predidte  reigle,n'dl  pourtant  chofe  l 
mefprifer,par  ce  que  les  deux  tiers  feullemét  fortét  du  mur^'  aully  ne  lupportât  nulz  grand  pois  fmon  le  Froa 
Tifpice:Pareillemét  ladidïe  coiône  oultre  palfant  les.9.mefures par  aulcus  accidétz  ne  feroit  nullemét  a  blafiner, 
car  feullemét  eft  elle  nnfe  pour  décoration  &  aornemét^S:  veant  auHy  quelle  efl  lice  en  dedés  mur .  La  haulteur 
de  Lepiftile  foit 


corne  celle  du  Su 
percile-.Si  la  Fri^e 
fentretaille,on  la 
fera  de  plufgrâde 
haulteur  ainfi  q 
di&cll:  demeure 
elle  fans  taille,tâc 

plus  fera  Bafe. 

La  corniche  fera 
haultecômeLe- 
piftilc  ou  Archi- 
trabe  de  laul- 
tre  relie  desmem 
bres  Ion  en  fera 
ainfyq  dicceftau 
cômencement  de 
celle  ordre  .  Le 
frôtifpice  fera  au 
vouloir  des  Ar  - 
chiteÆoie  le  faire 
en  haulteur  plus 
ou  moins  paraul 
cunes  des  reigles 
cy  deuâtdônees. 
Et  de  celle  inuen 
tionfe  peultfer- 
uir  l'archited  en 
plufieurs  &diuer 
les  chofes. Pareil 
lement  lonpeult 
faire  haulfcrSCef 
largir  le  iour,fe- 
15  l'opportunité 
SC  neceffite,  mais 
fil  n'eflad  ce  con 
train#  ,ieprife- 
roie  tenir  celle 
manière. 


DE  LA  I  O  N  I  C  Q_V  E. 

COmbien  que  iaye  ioinft  celle  prefente  aucc  lordre  Tliufcanc ,  Si  non  feullemcr  en  plufieurs 
places  applicquee  a  la  Thufcane,  mais  pareillemenr  mefleeauec  le  Dcricque ,  Parquoy  iay 
penfe  aufly  de  le  medlre  au  Ionicque .  Neanrmoins  1  celle  n’efit  a  faire  en  rourres  édifices  qui  font 
formée  de  lordre  Ionicque  finon  par  bon  propos ,  Si  raifonnable  .  Comme  pourroit  efire  hors 
fur  les  champs  ou  villages,  celle  ordre  ne  feroit  a  mefprifer  .  Semblablement  en  vne  ville  pour 
vng  édifice  dung  homme  ledïrez,  ou  marchant  fe  pourra  comporter .  Mais  en  quelle  place  quon 
la  vouldra  f  aire ,  Si  en  maniéré  dune  faillie  ou  gallerie ,  pofer  ceft  ordre  défi  us ,  iicomme  Ion  ap- 
parceoit  cy  defoubz  en  celle  platte  forme.  La  proportion  de  celle  œuure  fera  ,  que  lahaulteur 
duiour  lufques  au  defoubz  de  larcure  ioit  de  deux  quarrez .  Et  le  pilafirelhuidliefine  partie  de 
la  largeur  du  iour .  la  Coulomne  contient  dicelle  largeur  la  quatriefme  partie,  mais  fa  haulteur 
auec  Bafe  Si  Chapiteau  fera  de  neuf  grofieurs .  Larcure  du  demy  cercle ,  fera  diuife  en  treize  par^ 
ties  Si  vng  quare,  pource  que  la  pierre  du  mitant  contiendra  vng  quare  plus  que  les  aultres.  Lar- 
chitrabe,Frize  Si  Corniche ,  feront  enfemble  la  cinquiefme  partie  de  la  Colomne ,  lefquelz  trois 
membres  Ion  diuifera  en  vnze  égalés  parties.  Les  quattres  feront  pour  Larchirrabe ,  7  rois  pour 
la  Frize ,  &quattre  pour  la  Corniche  .  La  haulteur  du  Podie  fera  dune  demy  largeur  du  iour, la 
Corniche  Si  la  Bafe  peult  on  prendre  en  la  forme  quel!  demonffree  au  piedeftal  ou  flilobate  cy 
deuant  proportionne .  Mais  laultre  Bafe,  Chapiteau,  Architrabe,  Si  Corniche,  fera  on  ficomme 
au  commencement  eft  mentionne  .  Quant  a  la  noix  ferrant  larcure ,  Si  des  aultres  penantz  qui 
enuironnentle  centre,  &de  ceulx  qui  fceindent  les  Coulomnes,  fe  fera  comme  il  appert  en  la 
figure  precedente. 
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DE  LA  I  O  N  I  C  a  V  E. 

NOnobftanr  que  la  baulteur  de  ces  arcures  ne  font  de  double  proportion,ficomme  la  pluf- 
part  des  aukresque  îay  cy  deuant  demonllre.Touteffois  n’eil  telle  femblable  ccuure  nul¬ 
lement  corrumpue  ny  taulce,  mais  efl  ainfy  faicfle  d’entendement  &  diferetion,  pource  que  aul- 
cuneiïois  pourroir  efcheoir:que  en  la  compartitiô  dune  face,  par  Fobedicce  de  quelque  liaulteur 
necelïaire ,  Sc  pour  aulTy  faire  les  arcqz  nomper,  quelz  toujours  veullent  ainfy  eflre  faiôl,  pour 
afleoir  au  mitant  la  principale  porte, laquelle  en  tel  cas  ne  pourroir  venir  a  telle  baulteur.  Mais 
quât  nous  ne  fomrn es  c<5 traînez  d’aulcune  necelfite,  toufiours  priferoie  îe  plus  la  double  haul- 
reur  que  nulles  aultres  proportiôs.La  largeur  doneques  d’entre lung  pilaftre  a  laultre,ferôt  trois 
mefures,&  la  baulteur  de  cinq:  mais  apres  la  largeur  diuiiee  en  cinq,lera  le  pilier  entier  (qui  cô- 
prenr  deux  pilaftres)de  deux  parties:  &la  grofieur  de  la  colône  fera  d’une  partie, &  par ainly  ierôt 
les  pilaires  ebafeun  d’une  demy  grofieur  de  colône  rpareillemct  aultant  en  aura  l’arcure,&  lem 
blablemcnr  le  mefme  aura  l'impolie  ou  chapiteau  du  pillier  en  baulteur  foubffenant  Farcure, 
forme  en  forte  telle côme  auTbeatre  de  Marcello,fignepar  T,eli  demonlire.Les  colônes  feront 
auec  Bafes  &  Chapiteaux  de  ncufmefures,&  faites  félon  la  reigle  donnée  au  cômencemct  de  ce 
Chapitre. Lbuys  du  millieu  fera  dune  demy  largeur  d’entre  les  deux  pilaftres.fa  baulteur  le  trou 
liera  ainfy,  quant  fon  antipagmet  fera  fai<fi  dune  fixiefme  partie  duiour,&  la  corniche  femblable 
aloeilde  limpoile  aflize  deflus.&adioin#  fur  icelle  la  Scime,failant  apres  la  Frize  moindre  dune 
quatriefme  partie  que  lanripagmente,par  ainfy  le  trouuera  la  baulteur  d’elle mefme:Iaquelle  ne 
viedra  guyere  mains  de  deux  quarrcz.Le  frôtilpice  fe  fera  félon  lung  de  ceulx  qui  lont  au  reigles 
du  Doncque.Larcbitrabe  frize  &  corniche  loiït  en  baulteur  la  quatriefme  partie  dune  longueur 
de  colomne,fai<£lz  lelon  la  deuandicle  reigle  donnée. Lordrc  de  défi  us  fera  moindre  ou  plus  bas 
la  quatriefme  partie, &ainly  fera  larchitrab. frize &corniche  vnecincquiefme  partie  dicelle  baul 
teur, laquelle  viendra  a  la  quatriefme  partie  dune  baulteur  de  colomne:mais  quant  au  comparte 
ment  ou  diuifiôsdesparnculieres  mefures,lon  les  trouuera  parfaiftemct&ampleenlordre  Com 
pofite.Les  fenelires  faites  auec  les  arcures, auront  telle  largeur  côme  lhuys,femblablemct  les  pi 
labres  auec  les  arcures>&  leurs  baulteurs  lcront  de  deux  quarres  &demy,&  cecy  eb  pour  donner 
plufgrâdc  lumière  aux  maniions. Les  eolomnesferont  platres,&laquatriefmepartie  plus  courtes 
que  celles  de  deleubz.La  largeur  desnichetz  entre  les  colônes  ^  les  le  ne  lires  lerôt  dune  grofieur 
&demye  de  colône, &la  baulteur  de  quattre  grolleur  de  colône.  Et  fil  reitet  encore  quelques  diui 
fions, auec  ce  yraon  toufiours  prendre  lecours  a  la  première  reigle  de  fon  ordre, car  de  celle  Co¬ 
rinthe  trouuera  on  la  mefure  au  cômencemct  de  fond’  ordre.Delius  icelle  ordrepourroit  on  faire 
(qui  vouldroit)vng  pourmenage  ou  allee,bienaifeuree  des  eaues,&  que  la  baulteur  de  la  puymcr 
di<5F  Podie  fait  de  Lône  &ayfibïe  baulteur  pour  fapuyer  ou  a  repoler  les  bras  défi  us, la  quelle  face 
dcmonilreroir  grande  décoration,  &  1er  oit  grande  commodité  aux  babitans  dicelle* 


LE  .1111.  LIVRE.  C  HA  P.  VII. 


pff 

tes 


f 


"i  lilliilIllwHBmilil!. 


r 


L 


DE  LA  IO  N  I  C  Q.  V  E. 


AVlcuneffois  comme  iay  encor  dift  ,  Larchiteft  pourra  rrouuer  bon  nombre  de  colomnes, 
mais  paraduenturc  il  bas  quelles  ne  pourront  fatiffaire  a  fa  befongne.  Si  ainfy  eft,que  di- 
celle  ne  Le  fcait  aydcr  &  telz  membres  appliquera  la  parrenancede  fedifice  que  vculdra  faire, 
&  pourçe  fi  la  haulteur  de  la  gallerie  monte  plusliaulte  que  les  coulomnes ,  Ion  pourra  au  mil¬ 
lieu  de  la  facie  faire  vng  arcure ,  qui  fera  loubftenu  de  larchitrabe  qui  viendra  fur  les  coulom- 
nés,  lequel  Architrabe  (eruira  pour  împofte  dune  arcure  :  mais  la  ou  larcure  iera  ,  fe  fera  vue  croi 
feure  ainfy  que  veez  au  plant  cy  defoubz .  &  pour  afteurance  &  fortification  deloeuure ,  loir  lur 
chafcune  colomne  pofee  vneclefde  fer  ou  de  métal, comme  di<ff  eft  au  Doricque .  Les  diuifions 
decefte  face  feront  telles,  que  lentrecoulomne  du  milieu  foit  de  fix  grofteurs  de  colomne ,  &  la 
haulteur  defdiftes  colomnes  auec  Bafe& Chapiteau  foient  de  huift  melures .  Larchitrabe  con¬ 
tiendra  aultant  comme  la  grofieur  de  la  colomne  en  la  partie  fuperieure,  la  mefme  aura  larcure: 
fur  lequel  Ion  fera  vne  Corniche, &  la  haulteur  d’icelle  foitla  quatriefme  partie  maieure  que  LAr 
chitrabe,  fans  le  thore  de  defoubz  auec  fon  hllct  :  de  laquelle  corniche  fe  feront  aufly  les  chapi¬ 
teaux  des  piliers  eftant  fus  les  colomnes,&  feront  iceulx  de  la  mefme  largeur  corne  les  colomnes 
d’enhault .  Les  entrecoulomnes  des  collez  doibuent  dire  en  latitude  de  trois  grofieur  de  colom 
nés.  L’altitude  ou  haulteur  de  la  porte  ouhuys ,  fera  que  Larchitrabe  foubllenant  larcure  feruira 
de  corniche  fur  icelluy  huys,en  rechangeant  quelque  partie  de  ces  membres,  ficomme  Ion  aper- 
ceoit  en  la  figure  .  Soubz  ladnfte  corniche  eft  pôle  vnefrize ,  laquelle  fera  la  quatriefme  partie 
maindre  que  Larchitrabe, &  le  fupercile  auec  fon  pilaflre  de  la  mefme  haultcur.Mais  aultat  que 
contiendra  fefpace  depuisle  defoubz  du  fupercile  iufquesau  degrez  ,  de  la  mite  d’icelle  fera  la 
largeur  de  l’Œiiuerture  de  lhuys,&  ainfy  fera  le  iour  de  deux  quarres .  L  es  feneftres  foient  égalés 
ou  bout  duiour  dudift  huysen  la  partie  d’enhault,& leurs  largeurs  de  deux  grofieur  de  coulom¬ 
nes:  leurs  haulteurs  fera  prinle  en  ligne  diagonale .  La  fécondé  ordre  fera  la  quarte  partie  moin¬ 
dre  que  la  première ,  &  apres  auoir  faift  le  Podie  ou  apuyement  de  raifonnable  &  ayfee  haulteur 
ce  qui  refte  feparrira  en  cincq .  le  quattre  partie*  feront  la  haulteur  des  colomnes,  &  laurre  pour 
rarchirrabe,frize,&:corniclie,obferuanttoufioiirs  la  melure  donnée  de  ccfte  ordre.La  largeur  de 
la  feneftre  du  milieu, fera  contenant  auec  fon  Lantipagmcte,  aultant  que  le  iour  de  lhuys  eft  lar¬ 
ge,  &  icelluy  iour  dicelle  feneftre  tiendra  deux  largeurs  de  l’ouuerture  :  en  laornement  de  del- 
lus  vfera  on  de  femblable  rei^Ie  donnée  .  Les  feneitres  des  coftez  feront  larçe  comme  celles  de 
defoubz,&!eurshaulteurs  feront  égalés  a  celle  du  mirant .  Leleuation  ou  eflcuement  de  deftus 
-cefte  deuxieime  ordre  leraauffy  la  quatriefme  partie  maindre,  &chafcun  membre  diminue  a 
l’aduenant.  Quant  au  iour  d’icelluy  foit  tenu  la  première  ordre  de  defoubz ,  &  touchant  de  faire 
ou  non  ce  troiziefme  ordre  eft  a  la  voulunre  &  plaifir  des  Architecte. 


DE  L  A  I  O  N  I  C  CL  V  E. 


Srant  doncques,comme  iay  declaire  aucommen 
cernent  de  ccliure,la  manière  du  Iomcqueprinfe 
en  forme  féminine  ou  marronale,  encore  eft  choie 
aufly  conuenienre  Si  duyfable  ,  ayant  a  faire 
vue  cheminee  de  cefte  ordre ,  de  ymiter 
Si  adioindre  cefte  efpece,  de  la  quel 
le  la  proportion  fera  telle.  Apres  auoir 
pnnsla  haulteur  de  rouuerture,que  de¬ 
puis  le  planchier  qui  eft  le  bas  iuiques  au  defoubz 
de  farchitrabe  foit  comparty  enhuyft  égalés  parties, 

&  feront  icelles  a  limitation  des  coulomues,defquelleslon 
formera  cefte  monftreuie  ou  entremeflee  figure ,  conformée 
en  telle  maniéré,  laquelle  feruirapour  Modiglions .  L’archirrabe, 

Frize,&  Corniche, fera  d'icelle  la  quatricfme  partie  en  Jiaulteur,ainfy  que 
cleuanteft  dift  .  Lepitaphe  ou  tablette  repofantfur  les  Chapiteaux,  qui  occupe 
l’Architrabe  Si  la  Frize,ie  croy  que  les  Anticques  pour  auoir  fpaneufe  place  a  eferipre 
quelques  leftres  ont  fouuenteifois  vfe ,  Si  auily  pource  quilz  defiroient  la  nou- 
uellere  :  Laquelle  table  delà  faire  ou  non, fêta  toufiours  au  bon  vouloir  de 
larchiteft:  .  Lefecondordreauecqueslesdaulphinseftfauftpourdeux 
caufesjltine  eft  pourplufgrande  ouuerture  de  la  bouche  recepuant 
la  fumee:  laultre  eft  pour  ofter  la  forme  Piramidale,laquel- 
le  faift  en  vne  chambre  la  gueule  d'une  cheminee  de 
raifonnable  Si  bonne  haulteur, touteffois  feront 
toufiours  les  chofes  a  la  liberté  des  Ar- 
chiteftz ,  de  les  faire  rnaieur, 
mineur ,  ou  de  les 
non  faire. 
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DE  LA  10  NI  C  Q_V  E. 

Efieaultre  manière  de  cheminee  vient  fort 
ayfeemenr  pour  quelque  petitte  place, &  fe 
vfe  de  plus  baffe  haulteur  que  la  face  de  1  nomme, a  cel¬ 
le  fin  que  le  feu  fort  nuyfant  a  la  veue  de  la  perfonne ,  puiffe 
chauffer  la  refie  du  corps  fans  icelle  offenfer .  La  larguer  de  ce¬ 
lle  cheminee  1  oit  vng  quarre  parfait.  Le  Pilafire ,  fera  de  la  largeur 
dicelle,  vne  fixiefme  partie  :  &  la  Cimaife  de  la  lepticfme  part  du  1  îiafire. 

De  la  refie  fe  fera  douze  diuifions  ,  les  trois  donnera  on  a  la  première  fafeie, 
quattre  a  la  fécondé,  &  cinq  a  la  troizielme  .  Et  peult  on  auffy  pour  plufgrand  enri- 
chiffement  faire  les  afiragales ,  comme  Ion  voit  cy  au  cofie.  La  haulteur  des  volutes  foit 
de  la  mefme  haulteur  de  trois  fafeies ,  expulfant  la  Cimaife ,  &  icelles  volutes  diuilez  en  trois 
gales  mefures,  lune  fera  pour  la  fnze  auec  la  canelature .  Laultre  pour  lechine  auec  lafiragale  & 
fillet,  &  la  tierce  Ion  donnera  aux  volutes,  lefquelles  penderont  au  cofiez  égalés  a  la  Cima- 
tie,mais  les  fueilies  tumberont  iufques  a  la  fin  de  larchitrabeja  haulteur  de  la  couronne 
auecques  les  deux  Cimaifes,&  Senne ,  contiendront  enfembleaultant  comme  la  fé¬ 
condé  &  tierce  fafeie  auec  leurs  Cimaifes .  Mais  la  proiedure  dicelle  couronne 
foit  comme  la  haulteur  de  rout .  Les  Cimaifes  &Scime  tiendront  toufiours 
leurs  carreures .  Telle  femblable  forme  ay  ie  faid  medre  en  ccuure» 

&  plaifi  fort  bien  a  vng  chafcun.  Et  amfy  que  didefi  delà  prete- 
nte ,  fe  icelle  efcheoit(a  cauie  de  fa  plantureufete)  trop  lpa- 
cieufe,par  ce  Ion  pourra  faire  le  pilafire  dune  huidiefme 
partie  de  la  largeur  de  louuerture  .  Etainfy  fecrou- 
uera  en  elle  mefme  plaifante  &  aggreablc .  La 
partie  que  deflus  efi  mife  pour  décora¬ 
tion  le  fera  au  plaifir  &  voluntede 
Larchited .  Et  efi  notoire  que 
icelle  cheminee  fentend 
efire  le  tout  en  l’ef- 
peffeur  du  mur, 

&  duyroit 
bien 

ceft  aorne- 
ment  a  quel¬ 
que  huysou  fe- 
nefire  de  tel 
ordre. 


FIN  DE  LORDRE  IONIC  Q_V  E  ET  COM. 
MENCHE  LE  CORINTE. 
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fêf'Dc  l’ordre  Corinthe  auec  les  aorncmentz* 

C  H  A  P  .  VIII, 

Itruue  au.iiiic.Lib.Chap.i.  rraidc  feulement  en  celle  Corinthe  du  Chapiteau, 
quafy  fü  vouloit  dire,  Ledid  Chapiteau  eflrepofe  iur  la  coulomne  Ionicque 
ieroit  vue  ccuure  Corinthe.  Et  combien  quil  dénoté  au.ii. Chapitre,  la  deriua- 
tion  des  Modiglions  de  la  Couronne ,  toutefois  ne  donne  il  d  aulcuns  aultres 
membres  nulles  reigles  nymefures.  Mais  les  Romains  Anticques  fort  fede- 
ledantz  en  celle  efpece  Corinthe  (  corne  aufly  des  aultres  )  failoient  les  Bazes 
de  celte  coulomne  fort  fumptueus  d’enrichifïemctz  &  de  plantureux  membres, desquelles  Bafes 
pour  en  donner  aulcune  reigie  ,ne  ccleray  vne  des  plus  triumphantz  desediheesde  Rome ,  Cell 
le  Panthéon, appelle  Noftre  dame  la  ronde, &  illec  medant  toutes  les  meiures.La  Coulomne  Co 
rinthienne  auec  Baze  «St  Chapiteau  pour  vne  reigie  generale  fera  on  de  neuf  parties  en  haulteur, 
de  laquelle  le  Chapiteau  fera  hault  d’une  grolleur  de  colomne  embas,&  fa  Baie  d’une  demy  groP 
feur  d’icelle.  Et  celle  demy  haulteur  dudide  Baie  fe  compartira  enquattre  égalés  diuif  onsjune 
donnera  on  au  Plinthe .  Les  aultres  trois  fe  partirent  en  cinq,  Lune  defquelles fera  pour  le  Thore 
de  defius,&  celluy  de  defoubz  fera  la  quatriefme  partie  maieur.  Ce  que  doneques  eit  reliant,  foit 
mis  en  deux  égalés  parties,  lune  d’icelles  baillera  on  au  Trochille  ou  Scotie  inferieure  auec  ion 
Aftragale  Si  les  deux  hlierz.  Ledid  Aflragale  fera  de  la  fixiefme  part  dudide  trochille,&  chaicun 
dcfdidz  hllctz  dungdemy  aftragale. Mais  le  filet  lui  leThore  inferieure  foitde  deux  tiers:  pareil 
lement  Ion  diuifera  laultre  partie  en  forte  que  ladragal  fera  dune  fixiefme, &le  filet  de  la  moitié, 
mais  le  filet  foubz  leThore  fuperieur  fera  la  troizielme  part  plufgrant  que  laultre. La  proiedure 
du  Plinthe,  fi  elle  cil  pofee  fur  quelque  aultre  ordre  de  coulomnes,  on  le  fera  femblable  a  celluy 
du  Jonicque, niais  fi  ion  affictre  fe  faid  furfon  fond,  Ion  fera  fa  proiedure  côc  celle  du  Doricque. 
Et  aulfy  ielon  la  place  ou  leididz  Bafes  feront  affiz,  conuict  a  l’Archited  fur  ce  prendre  regard  SC 
aduis  corne  deuant  eil  did.  Car  quant  icelle  Bafe  fera  pofe  au  defoubz  de  la  veue  il  viendra  treP 
bien  :  mais  efl  il  furmonte  de  la  veue, tous  les  membres  occupez  des  aultres  a  caufe  deladiftance, 
les  contiiendra  faire  plufgrandz  que  la  reigie  donnée .  Quant  aufly  on  les  vouldra  affeoir  fort 
hault, de  tant  plus  doibuent  iceulx  membres  dire  moins, &  de  plufgrande  corpulence:  &  en  ce  fut 
l’Archited  de  la  Rotunde  fort  expert  ingénieux,  corne  de  rnedre  ioubz  les  colomnes  dedeffus  le 
premier  ordre  au  dedens  bien  deux  Trochilles,mais  auec  vng  Aflragal  (eullemct  en  lieu  des  deux. 
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A  deriuation  du  Chapiteau  Corin¬ 
thien  fut  d'une  pucelle  de  Corinthe: 
mais  pource  que  Vitruueau  quatrief 
me  liure  Chapitre  premier  defeript 
de  fa  deriuatiô,  a  celle  caufe  ne  m'em 
pefeheray  plus  aduantd'en  faire  narratiô.Neant- 
moins  ie  veulx  bien  dire  que  fi  Ion  auoit  a  faire 
quelque  Temple  pour  la  vierge  Marie ,  ou  pour 
aultres  Saimft z  ou  Sainft  es  de  vie  virginale  :  pa¬ 
reillement  quelques  maifons  ou  fepultures  pour 
aulcunes  perfonnes  de  neefte  chafte  &C  honnefte 
vie, l'on  pourroit  vfer  de  cefte  maniere.De  ce  cha 
piteau  doneques  fera  la  haulteur  comme  la  grof- 
feur  de  la  coulomne  embas, &  l'abacus  foit  la  fep- 
tiefme  partie  d'icelle  haulteur  :  de  la  refte  fe  fera 
trois  égalés  diuifions,rune  pour  les  fueilles  infe¬ 
rieures, la  fecôde  pour  celles  du  millieu, 8C  latierfe 
pour  les  Caulicules  ou  Volutes  ainfy  que  appel- 
ler  les  voulons  :  mais  entre  lefdicftz  Caulicules  8C 
fueillages  du  mitant  foit  garde  vne  efpace  pour 
les  petittes  fueilles,defquelles  croiflent  &  fortent 
lefdiiftz  caulicules.  Le  chapiteau  nud  figne  par  B, 
fera  au  defoubz  aultât  gros  corne  eft  la  colomne, 
en  la  fuperieure  partie.  Et  foubz  T  Abacus  fe  faift 
vne  Cin(fte,de  laquelle  fera  la  haulteur  d'ung  de- 
my  Abacus,  duquel  Abacus  eflre  faieft  trois  par¬ 
ties,  l'une  fera  la  Cimaife  auec  fon  fillet,&  la  refte 
pour  le  Plinthe.  Defoubz  les  quattres  coings  du 
ditft  Abacus  viendront  les  plufgrâdes  caulicules, 
SC  au  milieu  de  l'Abaco  foit  fa ift  vne  fleur  de  la 
mefme  haulteur  dicelluy  ,  foubz  laquelle  fleur  fe 
reccpueront  les  petittes  caulicules,&  au  defoubç 
tant  d'icelles  commedes  grades,  viendront  ioin 
dre  les  fueilles  du  mitanr,cntre  lefquelles  naiftent 
les  petittes  fueilles, &  hors  d'icelles  fortetles  eau 
licules  ou  Volutes  .  Les  fueilles  tant  du  millieu 
comme  celles  d'embas  feront  chafcune  en  nom¬ 
bre  de  hui <T,  eftant  affiz  ficomme  la  figure  de  C, 
le  demonftre  .  La  largeur  de  l'Abacus  d'ung  des 
coings  a  aultre  fera  de  deux  Diametres,de  grof- 
feur  de  la  coulomne  embas,  lequel  Diamètre  mis 
en  careure ,  SC  au  dehors  dudid:  tirer  vng  cercle 
qui  touchera  les  quattre  coings, &  puis  apres  de 
rechief  faire  de  ce  grand  cercle  vng  quatre  SC  cô- 
party  en  Diagon,fe  trouuera  icelle  ligne  de  deux 
'  Diamètres,  ainfy  que  le  Texte  de  Vitruue  le  de- 
claire. Mais  delà  ligneB,  C,  fera  on  vngparfaift 
triangle,  &  fur  le  bout  X,  fera  le  poinft  pour  en- 
caucr  l'Abacus,  &'  de  l’efpace  du  grand  cercle  en¬ 
tre  le  petit  fera  quattre  diuiflons  faidte,vne  d’i¬ 
celle  demeurera  deffus  A,  &  les  trois  ferôt  ainfy 
emportées  ,q  l'ung  des  piedz  du  compas  misfur 
le  poincft:  X,&  laultre  fur  le  poind:  A,&  ainfy  cir 
cuyant  de  B,  a  C,  Si  la  ou  les  lignes  creufes  tou¬ 
chent  au  deux  coftez  du  Triangle,  lafera  ladeter 
minatiô  des  coings  du  Chapiteau.  Lexemple  eft 
en  la  figure  D,&  en  cefte  maniéré  viendra  l'Aba¬ 
cus  en  pcrpendicule  auec  lePlinthe  de  la  Bafe. 


D,gro(Teur  de  la 
colomne  embas. 


Fleur 

Cimatie 

Abacus 

Caulicules. 
Fuilles  moindres 
Fuillesmovennes 


Fuilles  dembas 


C.groffeurde  la 
colône  enhault* 
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V anr  a  larchitrabe  frize  &  corniche  de  celde  ü 
Corinthe,  ainfy  côe  iay  did  au  cômencemct 
de  ce  chapitre, n’en  donc  Vitru.aulcunes  mclures  ~ 
combien  qui L  medlorigine  des  mutiles, lefquelz 
mcbres  (cpeultcr  faire  en  tourtes  maniérés  iicom  f'|liiir||il|  I  )'  % 
me  Ion  voit  aux  anticquitez ,  mais  pour  procéder  ÏÏ-ÂkkJ-à^'kÀ ï^/Æmâ 
moderecmct  fins  aller  hors  du  texte  de  Vitru.  ie  j|j| 
poferay  fur  ce  chapiteau  laornemctlonicque  ad- 
îouldant  a  larchitrabe  les  ailragales,&:  vne  échiné 
foubz  la  ccurône,ainly  que  ont  faid  en  Rome  aul 
cunsarchitedz  modeites.Parquoy  îedislarchitra 
be  cidre  faidfelô  que  did  eid  au  Ionicquedefoubz 
la  faicie  du  millieu  ie  fera  vne  aftragale  de  lhuidi 
efrne  partie  de  ladite  fafcie,&  foubz  la  fafeie  fu- 
peneure  auffy  vne  de  Ihuidieimepart  de  ladide 
fafcie,entretaillieecôelon  voit. Apres  quant  la  fri 

ze  auec  fa  cimaife  eid  pofee,&  au  iurplus  ledëtille _ 

auec  fa  cimaife, Ion  pofera  lefehine  deilus  de  telle  y 

haulteur  coda  première  fafeie, laqllepar  fa  proie 
dure  &entailleure  fe  môftrera  plulgrâdq  la  fafeie 
du  millieu,delfus  icelle  échiné  nied  on  la  corône  '  'r: 
cimaife, &fcime, en  la  maniéré  q  did  eid  au  lonicq. 

ET  porueeque  aulcüs  architedz  Romainspro 
cédât  quelque  peu  plus  hardiemet,  nôt  feulle 
met  afliz  lechine  fur  le  dctille, niais  faiioict  mûri 
les  8C  dctilz  enfcmble  en  vne  corniche,  laqile  cho  jiË 
fecld  de  Virruue  fortmefprifeeau.4.1iurc,chap.5. 
pourcc  que  les  dctilz  reprefentet  aulcûs  petitz  cre 
neaulx  appelle  deVitr.Âfieri,&les  modigliôsfont 
eftcfôde  a  limitariô  daulcüsaultresbourz  de  bois  R 
nômee  dudid  audeur,câterii:  lefquelles  deux  for 
tes  de  petitz  fomniees  ne  peultct  duyre  enfemble  | 
en  vne  place, &moy  pour  mapfonnenevouldroie  - 
iamais  iupporter  dctilz  &  mutilesen  vne niefme 
corniche,côbien  que  Rome  en  eid  habôdât,&plufï 
eurs  places  d’Italie, maismodereemctpieucrât  en 
tel  ordre, ie  trouue  vne  generale  reiglc,qui  e(d,q  la 
colône,auec  ba fe  ^chapiteau  foict  diuile  eii4.&lu 
ne  dicelle  baille  on  a  larchitrabe  frize  corniche, 

&telle  haulteur  faccorde  auec  le  doricq;,cefdc.iiiie 
partie  dôc  fe  diuifera  en  io.trois  ferôt  pour  larchi 
trabe,côparty côe deuât  efd diditroispour  la  frize 
&.4.pour  la  corniche:&ces.4.diuifee  en  neuf, lune 
fera  pour  la  cimaife  que  eid  defius  la  frize.  z.dône- 
ra  on  a  lechine  auec  ion  fillet.i.  pour  les  Mutiles 
auecquesleurs  cimaifes,aultre.i.pourIa  courône, 

&  les.i. derniers  ferôt  dônees  a  la  feime  auec  fa  ci 
maifeja  qlle  iera  de  la  4e.partie  de  ladite  feime, la 


T 
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axsnziims? 


pi  oied me  de  chafcun  mebre  foit côe  did eid:  Ion  porra auffy  faire  ceid a rchitrabe, frize  S.' 
de  la. partie,  de  haulteur  de  la  colônc,ainfy  que  Vitru.  mentionne  du  theatre,au  liure. 


corniche 
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LA  diminution  de  la  Coulomne 
Corinthe  le  fera  ainfy  que  did  eft 
des  aulrres,  &  aully  félon  quelle  fera  en 
haulteur:  de  feize  piedz  embas  fera  ad- 
moindre  en  la  fuperieure  partie  la  fix- 
ielrnepart  auec  la  reigle  donnée  :  &  fi 
elle  eld  ftriee  ou  cancllee,Ia  fera  on  com 
me  celle  de  Ionicquermais  depuis  la  tier 
ce  part  embas, ferôt  plains, ainfi  que  Ion 
voit  a  ce  quanton,  du  coronement,  qui 
eft  lans  Mutiles, fera  l'Architrabe  dune 
moitié  de  grofleur  de  colomnerLa  Fri  - 
ze,veu  quelle  eft  entretaillee,vicdra  la  * 
quatrielmepartie  plusbaulre  que  FAr- 
chitrabe:&  la  Corniche  fans  la  Cimaife 
de  la  Fnze  fera  liaulte  côe  ledid  Archi 
trabeda  haulteurde  tout  enlemble, fera 
quelque  peu  moins  que  la  cincquiefmc 
partie  de  la  longcur  de  la  colomne.nc- 
antmoinsfi  la  proiedure  de  la  couron¬ 
ne  eft  fort  huilante ,  elle  ne  fen  démon 
ftrera  que  plushaulte ,  Sc  fera  a  Fedifice 
de  moindrepoix.  Parquoy  FArchited 
entendu  Sc  expert  peult  toufiours  choi 
fir  les  mefures  que  myeulx  luy  duyrôt. 
Pourueu  quil  ne  forte  hors  la  leçon  de 
V itruue,&  des  bonnes  anticquitez,  def- 
quelles  par  fes  defcriptions  on  en  ha  la 
congnoihance .  Pareillement  fil  adue- 
noit  aufiy  que  par  quelque  accidct  icel 
le  colomne  eut  affaire  dune  fienne pro¬ 
portionnée  Stilobate,  nayant  a  obedier 
a  nulles  chofes ,  ainfy  fera  la  proportiô 
d'icelle ,  que  la  largeur  foit  diuilee  en 
trois,  &  deux  d'icelles  feront  adiouftez 
pour  la  haulteur,  qui  fera  vng  quar- 
re  &  deux  tiers >i'entendz le  plat,  la¬ 
quelle  haulteur  le  diuifera  en  lept  ega- 
lesparties,  &  vue  femblable  d’iceiles 
baillera  on  au  Bafe ,  &  encore  vne  pour 
la  Corniche  de  deffus,  &par  ainfy  fera 
ledid  Stilobate  ou  Piedeftal  propor¬ 
tionne  a  la  Coulomne  auffy  de  neuf 
mefures.Et  quant  des  particuliers  mem 
bres  des  Bafes  &  Corniches, cy  apres  en 
demonftreray  par  aulcunes  Anticques, 
defquelz  on  pourra  tirer  telles  mefures 
que  myeulx  viendront  a  propos. 
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DE  LA  CORINTHE. 

Ntre  les  aultres  Antiquités  d'ocuurc  Corinthe  qui  fe  voyct  auxltales,me  femblequeleFan 
J—-*  rheon  de  Rome  &  l'arc  rriumphalqui  eft  iur  le  port  Danconne, font  des  plusbelles&desniy 
eulx  entendues,  Duquel  Arc  le  chapiteau  cy  defoubz  figure  par  A, eft  proportionne  en  diligence 
apres  le  grâd  :  la  haulteur  duquel  va  quelque  peu  hors  desefcnpsde  Virru.  Neâtmoinsil  a  pour¬ 
tant  bonne  correfpondâce,  &  peult  eitre  que  linrention  dudit  V irru. eft,  que  ia  haulteur  du  cha¬ 
piteau  foit  dune  groileur  de  colône  fans  fabacus,&  que  en  ceft  endroit  le  texte  eft  corrüpu,pour 
ce  que  îe nay  trouue  feullemct  ce  chapiteau ,  mais  plulieurs  de  cefte  proportion,  les  coulônes  de 
celte  arcq font  canellez  ainly  quon  voit .  Le  piedeital  auc.c le  bafe  deflus  eft  mebre  dicelluy  arcq 
proportiône  en  petir.La  Corniche  cy  de  ccfte defignee  p  A, fut  trouuee  al  foro  tranfuorio  en  Ro 
me ,  &  eft  forte  modereemët  fauhe  pour  corniche  Corinthe  fans  modiglios .  Celle  marque  B,  eft 
vng  petit  plus  hardie,  mais  celle  fignee  p  C,eft  la  plus  malplaifante  pour  les  doubles  mebres  qui 
viennet  foubz  la  courône  embas  qui  caule  La  mauluaile  grâce  dicelle ,  &  que  la  courône  auec  tât 
de  corniches  a  trop  peu  de  iaillie.Le  bas  dung  piedeftal  D,eft  fort  beau  a  monaduis,&aufly  ieiu 
gc  le  bafement  figne  par  E,eftre  vne  chofe  qui  a  côtinue  a  quelq  edihee.  Lelquelles  cliofes  toutes 
entembles  peult  on  app Iicquer  enlordre  Corinthe  :  &  au  lonicque  ay  ie  auffy  veu  les  femblabîes. 
Larchirrabe  V,  eft  en  Vérone  a  vng  arc  triumphal,  duquel  les  falcies  eneffedtfont  contrairesaux 
t  feriptures  de  V itruue,Neantmoinslay  voulu  cy  mettre  pour  demonftrer  les  différences. 
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DELA  CORINTHE. 

OVant  aux  huys  de  ce  Cotinthe  n  en  traite  Vitru.nullemët,mais  ie  iray  aux  Anticques,  lef- 
^  quelles  encor  pour  Iheure  Ton  voir  en  eltre.La  porte  ouhuys  ligne  par  S,  Y:  eft  a  1  îuoli  fur 
la  nuiere  Aniene,cn  vng  rond  tcplc  cTœuure  Corinthe ,  lequel  Iiuys  eft  diminue  en  la  fuperiorite 
la  dixhuiclieime  partie  :  la  haulteur  pâlie  deux  quarrez  :  la  relie  de  mcbres  eft  proportiône  apres 
le  grand.  La  feneftre  T,X,eftau  mefme  téple,au  delTus  diminuée  corne  la  porte. Les  Pilalires  ou 
Anripagmctz/ont  enfernblede  proportiô,lefquelz  par  le  côpas  legieremët  trouuer  Ion  pourra. 

Lhuys  fuy uant  ligne  par  P,  Z,  eft  cclluy  du  Panthéon  a  Rome  didi  la  Rotunde  auure  Corin¬ 
the, lequel  ha  vingt  palmes  Anticques  en  largeur,  la  haulteur  .xl.  L'on  didi  aulTy  que  l’Antipag- 
mente  eft  tout  dune  piece.dequoy  nay  veu  le  contraire.  L'antipagmente  doncques  de  ceftc  huys 
eft  de  lhuydiiefme  partie  de  la  largeur  du  iour,&eft  par  fesfians  de  tresbônegrolieur.Maispour- 
tant  que  veoir  on  ne  peult  le  front  d’icelluy  lans  vne  partie  des  coftez ,  femble  poürce  aux  regar¬ 
dais  cidre  pluilarge  que  en  efiedl  elle  n’eft .  Et  celi  huis  (  a  caufe  de  la  grande  haulteur)  vient  a 
perpendicule  &  non  diminuée  comme  les  deuandidies .  Tous  les  aultres  membres  font  propor¬ 
tionne  apres  le  grand  :  la  Bafe  de  deffus  la  porte  ou  huys ,  eft  ycelle  des  colomnes  plattes ,  deflus 
la  première  ordre, laquelle  îay  allégué  au  Corinthe. 
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DE  LA  CORINTHE. 

r*  EITHuys  cy  defoubz  forme.efta  Palcftine.pour  Ilieurc  appelle  Pelertina,&  eft  oeuure  Co- 
VJ  nntl“  d,ufcl  touuerrure  eft  de  deux  quarrez  ,  Lantipagmente  ou  piMre  eft  dune  fixief- 
mc  parce  de  la  largeur  diu.fe  en  la  maniéré  que  duft  eft ,  La  Frize,  eft  la  quatriefme  partie  pluf- 
haulre  que  le  lupcrcile .  La  couronne  auec  la  refte  contient  aultant  corn  me  lediéï  fupercile,  corn 
part/  amlyqu'on  apparceoit  en  la  figure ,  les  Prothirides  ou  Ancones  auec  leurs  appartenances 

pendent  li  balles  comme  Ion  voit .  Le  frontilpice  fe  fanft  ainfv  que  did  eft  en  l'ordre  Doricaue 
en  la  iecondc  face.  “ 
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COmbicn  que  cete  porte  ou  huys  foit  differente  a  tous  aultres  que  iamais  aye  veu  aux  An- 
ticques ,  fi  eft  elle  touteffois  fort  plaifante  &  démontrable  a  loeil ,  laquelle  porte  ou  huys 
et  de Spoleteenuyron  vue  demye lieue  Jiorsdu  grand  chemin, a  vngTemple  Anticque  d’œuure 
Corinthe.Et  de  la  proportion  d’icelle  ny  de  fes  membres  n’en  parleray  pluiauant,  car  qui  cerchc 
de  près, pourra  le  tout  trouuer  au  compas. 


r 
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DE  LA  CORINTHE. 

DE  celte  Corinthe ,  laquelle  eft  aggreable  a  vng  chafcü ,  formera  y  plufieurs  fortes  dedifices 
en  donnant  dicelles  auicunes  reigles  generales ,  pour  plusTa affaire  a  ceulx  qui  de  mon  la¬ 
beur  fe  deleéient .  Et  pource  que  les  anciens  Archite#  z,lefquelz  voulurent  que  leurs  chofes  fuf- 
fent  a  perpétuité ,  faifoient  les  Pilliers  (  auquel  les  pilaflres  (ont  enferres)  qui  loubEienent  les  ar- 
cures  de  bonne  efpefleur .  A  celle  caule  celle  fequere  face  ba  le  piIaïlre,alleauoir ,  le  corps  entier 
de  front  femblable  a  la  largeur  des  arcurcs ,  mais  fa  groffeur  tient  la  quatnelme  partie  moins. 
La  groffeur  des  coulomncs  lieront  dune  fixiefme  partie  du  pilailre.  les  Nicbetz  d  entredeux  les 
coulomnes/eront  large  deux  groffeurs  de  coulomne .  Leurs  haulteurs  feront  quelque  peu  moins 
que  de  deux  quarrez.  La  baulteur  des  piedeflalz  font  de  trois  groffeur  de  coulomne.La  baulteur 
des  arcurcs  fera  on  de  deux  quarrez  *  La  baulteur  des  coulomnes,  bafes',  &  chapiteaux  ,  feront  de 
neuf  parties  &  demy.  La  largeur  de  larcure  aucc  les  pilaflres, fe  fera  dune  demye  coulomne.  Lim 
polie  qui  foubftient  larcq,  iera  de  la  mefme  baulteur  fai#  en  la  forte  comme  celuy  du  Tbeatre 
de  Marcello  en  lordre  Ionicq;,  laquelle  impolie  feruira  fur  lbuys  de  corniche ,  La  baulteur  du- 
di#  buys  fera  on  en  cefte  mode,  Q_ue  au  deloubz  de  ladi#e  corniche  loir  le  (upercile  fai#  de  la 
mefme  haulteur,&  depuis  ia  embasfera  fai#  deux  égalés  diuifions,  iufques  fur  le  degre,  defquel- 
les  diuifionslune  lera  la  largeur  du  îour  .  Pareillemctla  corniche  de  lbuys  lera  égalé  a  celles  des 
fenehres  qui  iont  decofte  .  Et  la  cimaiie  du  piedeital  viendra  auffy  egalement  deloubz  lefdi#es 
feneflres.  Le  iour  dicelles  lera  prins  en  diagone,  &  lantipagmente  delà  fixiefme  partie  du  iour. 
Les  particuliers  membres  duPiedcftal,  Baie  &  Chapiteau,  leront  fai#z  ficomme  e#  notoire  au 
commencement  de  celle  ordre.  Dell  us  les  coulomnes  affied  on  PArchitrabe,  Frize,&  Corniche 
compàrty  en  la  maniéré  cy  deuant  dcmonftre-e  .  La  haulteur  du  deuxiefme  ordre  fera  maindre 
ou  plufcourte  la  quatriefme  partie  que  la  première.  Et  tous  les  membres  enfuyuant  diminuez 
comme  en  la  figure  Ion  peult  apparceuoir&  melurer .  Leleuationou  admortillementdedefius 
lequel  îe  neftime  pour  vng  ordre  entière ,  mais  beaucoup  plusbas,  la  haulteur  dicelle  e#  comme 
la  largeur  de  larcure  dembas .  Et  fa  corniche  laquelle  fert  d’Architrabe  &  de  Frize:fera  dune  cin- 
quicfme  partie  de  celle  ordre  en  haulteur.  Lelquelles  mefures  prendre  Ion  peult  du  chapiteau 
Doricque .  Et  pour  plufgrand  aornement  pourra  on  pofer  delfus  vng  faflige ,  maislc  mefme  mis 
au  mitant  dehgurcroit  les  petirz  de  deffus  les  Nicbetz ,  fi  ce  n’elloit  doneques  qu'on  les  la  ilia# 
courir  en  rondeur.  Par  laquelle  choie  feroit  loeuure  tranfmuer  &  dele#able  a  loeil. 


DE  LA  CORINTHE. 

Oufiours  quant  TArcIiireft  vouîdra  ediher  vng  Temple,  tant  plus  fera  Ton  fond  ou  paue- 
A  ment  efieue  de  terre, de  tant  plus  le  montrera  mngnificque:  &  ainfy  ontfaidiz  les  vraysAn 
ticques,  combien  quilz  vfoient  d’auirres  formes  de  Temples  fortz  differentz  des  enfuyuans ,  car 
jlz  ne  faifoientqifung  corps  feulement .  Mais  entre  nous  Chrilliens  nous  faifons  la  plu  (part  de 
nez  Temples  en  trois  parties, ioindant  vne  partie  au  milieu  ,&  deux  aux  collez  :  &  aulcuneffois 
le  font  Chappelles  hors  des  coftcz, comme  en  la  platte  forme  Ion  peult  apparceuoir.  La  largeur 
de  celle  face  fera  de  trente  deux  diuilionSjdefquellesluned’iceJlefera  la  grolfeur  dune  colomne. 
Lentrecoulomnc  du  millieu  donnera  on  fept  parties  .Les  grolfcs  cntrecouîomnes  des  coftcz  fe¬ 
ront  chafcune  de  quattre  part  Si  demye.Les  entrecoulomnies  de  Nichetz  auront  chafcune  deux 
mefures,&par  ainly  feront  les  trente  deux  diuifionsallcuees.  Les  arcuresauecleurs  Pilaftres  fe¬ 
ront  large  dune  grolfeur  de  coulomne  .  La  largeur  de  Ihuys  fera  de  trois  parties  Si  demye ,  Si  la 
haulteur  de  fept  :  Limpolle  foubllenant  larcure  eft  aultant  large  comme  ledieft  arcure .  La  haul- 
teur  des  Piedellales  leront  de  trois  pars .  La  haulteur  des  colomnes  auec  Bafes  Si  Chapiteaux  de 
neuf  parties^  demyes.Larchitrabe?frize?&çorniche,ferontd’une  quatriefme  partie,  de  longueur 
de  la  coulomne,&  quant  au  refidu  des  particuliers  membres  reliant,  foit  obîerueela  première 
reigle.  Touchant  des  feneilres,  nichetz,  Si  aultres  aornementz,  peult  on  comprendre  en  la  figu¬ 
re,  Si  mefurer .  La  deuxiefme  ordre  fera  la  quatriefme  partie  plufcourte  que  la  première.  Si  tous 
fes  membres  diminuez  a  laducnânmais  l’architrabeTrize  Si  corniche,feront  diuifeesen  trois  ega 
les  parties, ainfy  que  des  aultreseft  mentionne.Lc  Paftigele  fera  en  la  forte  que  Vitruue  en  lor- 
dre  Doricque  ha  demonftre.Les  deux  ccBezferuanr  de  décoration  &de  foubllenement ,  feront 
dune  quatriefme  partie  dung  cercle, defquelz  le  centre  ell  A,  &  B,  &vne  chafcune  dicelles  cho- 
fes  peult  on  pofer  iur  chafcü  arcure, qui  diuile  les  Chapelles,qui  lera  grande  foubllenance  pour 
l'œuure  du  millieu ,  Si  aulfy  par  icelles  fepourront  conduyre  les  caues  du  toi#  de  delfus  îufques 
fur  les  parties  d’embas. 
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DE  LA  CORINTHE. 

TA  diuifion  de  certe  precedente  oeiiure  fera  ,  que  le  pillier  foir  dune  rroiziefme  partie  de  la 
^  latitude  de  Jarcure ,  maisla  groffeur  dune  fixiefme  partie  .La  greffe ur  de  la  coulomnelcra 
de  mefmes,Sa  haulteur  contenant  Baie  Si  Chapiteau  de  dix  parties  Si  demye.  Larcure,  Pilafire, 
Si  Importe  feront  dune  demy  groffeur  de  coulomne ,  La  rnefure  dudit  importe  peuir  on  prendre 
du  Chapiteau  Doricque ,  en  rechangeant  les  membres ,  Le  metme  leruira  auhy  a  lhuys  de  Cor- 
niche,  &  pareillement  pour  loubrtenemenrdes  fenertres  qui  font  deflus  les  bouricles,  Lahaul- 
reur  dcLarcuref  car  fouuentelfois pour  aulcuues  caufes ,  les  conuiendra  eftre  de  li  baffe  rtature 
comme  en  la  prelentepouez  apparceuoir)fera  en  largeur  de  trois  parties.  Si  cincq  en  haulteur, & 
par  ainiy  aura  lhuys  la  mefme  proportion  .  Lantipagmente  lera  dune  fixiefme  pairie  de  la  lar¬ 
geur  du  iour .  Et  iil  aduient  que  Larchitert  vueille  faire  la  haulteur  de  larcure  de  double  pro- 
protion,viendra  auffy  lhuys  de  la  melme  rnefure  :  mais  les  colomnes  apparriendroient  auoir  dc- 
loubz  les  baies  vne  grande  pierre, ou  Plinthe,  desquelles  chofesles  Anricques  lelontaydez.  La 
haulteur  de  Larchitrabe ,  Frize ,  Si  Corniche ,  foient  de  deux  groffeurs  de  coulomne ,  company 
ainiy  que  dirt  eft  au  commencement  des  reig!es,ou  en  la  maniéré  daulcunes  Anricques  cy  dé¬ 
liant  mentionnes  .  Et  pourcc  que  lefpace  de  defoubz  larcure  iufques  au  pauemenc  ou  planchier 
qui  égal  ert  au  deffusdela  Corniche  (eroit  trop  grande  pour  voulleren  croix, a  celle  caule  îecon- 
cluyroie  de  faire  droirtement  derrière  la  coulomne  vne  arcure,  Centre  chafcune  efpacevoul- 
feren  mode  de  chauldierou  chauderon,  ainfy  comme  au  plant  Ion  peultapparceuoir .  La  haul- 
reur  du  fécond  ordre  fera  la  quatrielme  partie  maindre  ou  plufeourte  que  la  première ,  Si  partie 
en  certe  maniéré, que  le  podie  ou  appuyemet  foir  en  haulteur  la  groffeur  de  deux  colomnes  d*em 
bas.  Et  de  la  a  mont  diuiie  en  cincq, lune  donnera  on  a  Larchitrabe  Friiez  Corniche  ,&  les  quat- 
tres  feront  pour  la  longueur  des  couiomnes .  Les  arcqz  auec  leurs  pilartres ,  feront  dune  demye 
groffeur  de  coulomne .  Du  refidufera  obleruee  la  generale  reigle .  Et  lil  aduient  que  icelle  face 
loir  fur  quelque  place  ou  marchie ,  licomme  par  les  bouricles  des  cortez  le  demonffre ,  par  ainfy 
fe  trouuera  elle  plus  ayfee  Si  maniheque  de  faire  vne  ligne ,  aficauoir  vng  appuyement  deffus  la 
hiperieure  ordre  :  mais  pour  icelluy  affeurer  des  pluyes,  neiges,  Si  gelleures,iera  befoing  fur  rout- 
res  aultres  diligences  de  faire  vne  voullcure,  ou  pauement  bien  ferre ,  Si  venant  au  deuant  en  dé¬ 
clination, pour  caules  des  eaues,&'  (eroit  chofe  plus  leure  de  couurir  tel  pauemet  deplomb.Com- 
bien  toutelfoisque  les  bons  Si  vrays  Architertz  defprilent,  Si  fuyentvne  coulomne  ou  piiier  la¬ 
quelle  ert  pofee  1  ur  vne  place  vaine, ce  que  pareillement  le  ne  prite.  Neantmoins  pource  qu’ung 
tel  tubiert  ay  veu  au  porticquePompeeen  Rome,fai<rt  de  Loeuure  Doricque,ie  rnfay  bien  voulu 
en  hardier  de  mertre  cy  le  iembiabIe,pour  fidauenture  a  quelcunpourroit  leruir. 
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DE  LA  CORINTHE. 

POurccque  les  Vénériens  en  leurs  fabricques  fort  fe  deledlcnt  en  l’oeuure  Corinthe,  &pa- 
reillemenr  en  plufieurs  feneftres  ,  St  appuyement  allez  .  A  celle  caufe  en  ay  voulu  icy  for¬ 
mer  vne ,  laquelle  eft  fort  plantureufe  de  jours  St  dappuyemenrz  didl  podies ,  St  ay  voulu  auffy 
alleoi'r  gallerie  lur  galleric,  lelquellesamainent  pluigrande  commodité ,  que  les  faillies  ou  pro- 
ie<fïures,&  fera  la  fabricque  de  plus  commodieule  reprefentation,  a  celle  fin  que  touttes  les  cho- 
fes  dedens  ou  la  veue  fe  peult  dilater,foient  de  plufgrande  latiffa  dlion. 

La  compartion  de  celle  face  fera ,  que  la  largeur  dimfee  en  trente  parties  ,St  lune  dicelle  fera 
la  grolleur  dune  coulomne,  lentrecoulomne  du  millieu  lcra  de  .mi.  diuifions,  mais  tout  le  refidu 
des  aultres  de  trois ,  St  par  ainfy  feront  tourtes  icelles  diuifions  allouée  ou  diliribuec .  La  haul- 
teur  des  coulomnes  1er  ont  de  dix  pars  St  demye,  auec  Baies  St  Chapiteaux .  Larchitrabe,Frize  SC 
Corniche ,  feront  enfemble  la  cinquiefme  partie  de  la  haulteur  dune  coulomne ,  iceulx  mem¬ 
bres  diuile  en  la  maniéré  que  didi  ell .  Les  tours  des  feneftres  feront  en  largeur  dune  coulomne 
St  demye,touttes  en  perpendicule,depuis  le  hault  lulques  embas .  Mais  la  haulteur  des  feneftres 
premières  foient  de  quattres  diuifions ,  St  trois  de  large  .  Et  celles  qui  viendront  deffus ,  auront 
leurs  haulteurs  en  diagone .  La  largeur  de  lhuys  fera  de  deux  groffeurs  de  coulomne ,  St  .iiii.  de 
haulteur  .  Lantipagmente,auec  lelupercile,frize,  &  corniche,  feront  parties  comme  des  aultres 
eft  didL  Et  par  ainfy  viendra  la  Corniche  de  lhuys  égalé  a  celles  des  feneftres  dem  bas .  La  fécon¬ 
dé  ordre  foit  plusbas  que  laprennerela  quatriefme  partie,  mais  les  apuyemens  ourepofementz 
auec  les  baluAres/e  feront  de  telle  haulteur  comme  la  largeur  dune  feneftre  :  la  refte  de  la  haul¬ 
teur  fe  partira  en  cincq,  lune  fera  pour  larchitrabe,  frize  &  corniche,  &les  aultres  quattres  feront 
pour  la  coulomne, contenant  en  foy  bafe&  chapiteau.  La  haulteur  des  feneflres, feront  de 
deux  quarrez,du  ra manant  des  aornementz  fe  feront  a  lequipollent  des  aultres.  Et  pa¬ 
reillement  fera  lhuys  de  la  gallerie  femblable  a  celluy  de  defoubz.  Le  tiers  ordre 
fera  diminue  du  fécond  la  quatriefme  partie, St  mefmement  chafcunmem- 
bre, excepte  la  haulteur  des  feneftres,qui  feront  en  haulteur  de  double 
carreure,&  pluftoft  plus  que  moins,a  caufe  que  la  haulteur  famoin 
drift  d’elle  mefme.  Leleuation  ou  couronnement  du  millieu 
fera  en  haulteur  auffy  diminue  la  quatrielme  partie, 
ainfy  cômedift  eft  des  aultres.Larchitrabe.Frize, 

St  Corniche,  feront  d’icelle  altitude  la  quarte 
partie. Le  faftige  fe  fera  femblablea  ceulx 
des  temples  doricque,  corne  di<5F  eft. 

Et  relie  il  encor  aulcuns  aul 
très  mefures.on  pourra  re 
tourner  a  la  prenne 
re  Reigle. 

Cy  deloubz  ne  mé¬ 
dira  y  Ion  plant  ou  platte 
forme,  car  la  per- 
fpedliuedes  gai 
lerieslede- 
monftre 
affez  clere 
ment. 
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DE  LA  CORINTHE. 

AInfy  qu’autreffois  i’ay  didl,  qucvng  architedl  aura  des  colomnes  a  plantez,  mais  fi  courtes 
que  aulcuneffois  ne  iuy  viendront  a  propos ,  h  ce  nelt  doneques  que  l’inflrudlion  &  feien- 
ce  de  farchiredt  ne  loir  relle,quii  le  puilfe  ayder  dbceiles .  La  ccmpcfmon  de  celle  face  lera, que 
la  largeur  dungarcq  foir  doublée  en  haulteur,  Le  Iront  du  pillicr  loir  de  la  monflie  de  telle  lar¬ 
geur^  deiduftz  piiliers  en  faire  trois  parties  &  dernyc,defquelles  lera  lune  dicelles  la  grcLeur  du 
ne  coulomne,  Lentrecoulomnc  dune  demye  grolfeur  de  colomne,  &  auitant  contiendront  chaf- 
cun  pilaftre  auec  leurs  arcures.La  haulteur  des  piedeftales  fans  le  plinthe  inferieure,  loir  auitant 
que  la  largeur  du  pilaftrc  entier ,  &  les  membres  comme  didl  cil  dupiedeflal  C  orinthe.  La  haul- 
tcur  des  coulomnes  auec  bafes  &  chapiteaux  leront  de  vnfe  mefures.  Ce  qui  ne  lera  pourtant  re- 
prehenhble  ny  faulx ,  a  caufe  de  leurs  coniondhons  :  &  confiderant  auffy  que  icelles  lent  miles 
plus  pour  aornementz  que  pour  foubltenement  daulcuncs pefanteurs .  La  haulteur  de  larchirra- 
be  frize  SC  corniche,  le  fera  de  la  quatrieime  partie  dune  longueur  de  coulomne,  &  au  perpendi- 
cille  des  coulomnes  lortiront  les  membres ,  excepte  la  couronne  &  fcime  ,  Lefquelies  défirent  & 
vaillent  trauerfer  fans  ccrrumure,Car  ainly  ont  vlez  les  bons  Anticques.  Pareillement  Cramant 
vne  lumière  d’architedlure  en  nofîre  ficelé ,  lia  faibl  vne  telle  maifon  en  Rome  a  Eeluedere. 

La  largeur  de  Ihuys  lera  de  quattre  grofleurs  de  coulomne,  &  double  en  haulteur.  Lantipagmen- 
te,  lupercile  &  la  frize  , leront  faidz  en  telle  maniéré,  que  la  corniche  foubflenanr  larcure,ferue 
delTus  Ihuys,  &  fendtres,  delquelles  la  largeur  lera  de  trois  groffeurs  de  coulomnes,&  leurs  haul- 
teursdecincq  .  La  deuxielme  ordre  lera  de  la  première  diminuée  la  quatriefme  partie,  &  icelle 
haulteur  diuifee  en  iix  ,  lune  donnera  on  au  podie ,  quattre  pour  les  efpaces  des  fcneflres  ,&laul- 
tre  fera  pour  larchitrabe  frize  &  corniche  :  comparnc  de  telle  forte  comme  Ion  rrouueracy  a^ 
près  en  lordre  Compofitc .  Les  largeurs  des  feneltrcs  leront  en  pcrpendicule  a  celles  d’embas,  & 
la  largeur  d’icelles  foir  doublée  en  haulteur.  De  la  refte  des  aornementz  ,  tant  des  fcneflres  com¬ 
me  des  nichetz  fe  feront  (cmblable  comme  efr  dcmonlïre  en  la  porte  lonicque  pareille  a  celle 
prefente .  Laquelle  oeuure  félon  le  Corinthe  le  fera  plùsamyablc  &  auec  plus  d’enrichifTement. 
l  a  largeur  des  nichetz  auec  les  pilaflres,  leront  en  perdcndicule  de  deflus  des  colomnes^icel- 
le  largeur  compartic  en  fepr,  les  cinq  leront  peur  lesnichetz,  &les  deux  aultres  pourlcspila- 
ftres ,  Leurs  hau'rcurs  feront  de  trois  largeurs,  pource  quilz  felloignent  fort  de  la  veue  ,  qui  caille 
fcmbler  plufccurte.Lcs  petitz  piliers  de  dehusla  corniche  fontpolcpour  decoration,&pareille- 
mentpeur  vtilite  leruant  les  aulcuns  de  cheminées. 
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C""!  Hofes  faites  félon  fufance  cômune ,  combien  que  auec  leurs  proportions  Si  mefures  foienr 
j  formees,font  bien  prifees&  nô  de  grande  admiration  .Mais  cliofes  qui  ne  font  vices, fi  ainfi 
eft  quelles  foient  laides parquelq  rai! on  &'  bien  proportionnées,  ne  feront  feullement  bonnorees 
delà  plufgrand  part, mais  aufty  admirable. Parquoy cefle prelenre  Edifice, lequel repûel ente  vng 
laind  temple,  qui  fc  fera  premieremet  cuirg  fei  me  rufticque  comme  Ion  voir,  Si  de  telle  haul- 
teurquil  appartiendra  a  la  place  Si  af  iete,  mais  quil  ne  foit  de  moindre  Laulteur  que  I’altirude 
de  deux  hommes.  Sur  lequel  plat  ou  pauement  qu’on  montera, commenccant  du  degré  À  ,eftanr 
dedens  l'entree, en  montant  iufque  a  B, la  lera  iedid  plat  ou  pauemenr, auquel  le  temple  aura  vne 
large  ambulation  circuyant  a  fentour  du  pauymentz  ,lednd  temple  fera  elleue  depuis  Lambu- 
lationiufques  deiius  le  podie  encore  de  trois  dsgrez.  Et  pour  venir  îllec  cômenccra  on  au  degrez 
C\&  ira  on  lufques  lur  le  plat  D,  Lequel  lera  la  Laulteur  du  Podie ,  auec  vne  aulrre  appuyemenr 
qui  fera  plushaulrque  celle  d’embas .  Et  depuis  ce  plain  iufques  au  pauemenr  du  temple  feront 
les  deuandidz  trois  degrez.  La  latitude  de  celle  face  le  diuifera  en  vingt  Si  quattre  égalés  parties, 
Si  Lune  d’icelle  fera  la  grolleur  de  la  colomne.  Lentrccoulomnie  du  millieu,aura  quatre  parties: 
celles  des  collez  ou  les  fenellres  viendront ,  doibuent  eftre  de  trois  pars:  Si  la  ou  les  Nichcrz  font 
donnera  on  achalcune  vne&  demye,&  ajnly  feront  les  vingt  quattre  diuif  onsallouees.Les  mef- 
mes  Srilobates  ou  Piedef  aies  leruant  de  Podies,  le  feront  aufy  deloubz  les  coulomnes,  delqucîz 
Piedellales  fera  leurs  hauitcurs  ians  les  Plinthes  de  defoubz  leurs  Baies,  chafcun  de  trois  parties. 
La  Laulteur  des  colomnes  auec  Baies  Sc  Chapiteaux  feront  chafcune  de  dix  pars  Si  demyes .  L’ar- 
chitrabe,frize,&cornichc,feront  dune  quamefme  partie  de  coulomne,  corne  des  aultrcs  elt  faicî 
mention,  &les  membres  aulTy  comparty  en  la  meime  maniéré .  La  largeur  de  la  porte  auia  trois 
parties ,  &  fa  haulrcur  fept  Sc  demye ,  lequel  vient  a  deux  quarrez  ci  demy  :  &  cecy  eft  fanf ,  pour 
îa  diftance ,  la  quelle  femble  eftre  piulcourre  a  la  veue  de  ceulx  qui  font  embas .  La  largeur  des 
feneftres  fera  dune  partie  &' demye,  mais  leurs  haulteurs  oultrepafterôt  deux  quarrez,  pour  caufe 
du  racourciftcment.  La  Largeur  desNichetz  loient  d’une  partie, Si  leurs  Laulreurs  de  trois  latitu- 
des, pour  icelles  raifons .  L’ordre  qui  contient  le  Faftige ,  foit  en  Laulteur  comme  le  Picdeftal  de 
deloubz  ,  Sc  la  Corniche  la  quarrietme  partie  de  la  meime  Laulteur  :  ci  celle  qui  eflieue  le  troieft 
foit  auffy  de  lernblable  Laulteur:  lequel  tonfî  lera  de  tant  plus  de  demy  rond, que  la  proiefture  de 
la  Corniche  pourroit  îcelluy  obfcurcir  .  Aux  quattres  coings  du  temple  pour  plulgrande  mam- 
ftcence  Si  aornemenr ,  Ton  pourra  faire  quattre  oLililces  que  nous  appelions  eguilles  :  la  Laulteur 
delquelles(lans  la  Scirne)  leront  égalés  a  Loeilau  commencement  du  Eaftige,  Si  IcsScimes  a’icel 
les  égalés  au  Faftige:  lequel  Lon  fera  félon  la  reigle  mentionne  au  temple  Doricque. 
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DE  LA  CORINTHE. 

Ombienqueen  noftre  temps  n’ont  elle  fai <51  nulz  Arcqz  triumphaulz  de  marbre  ou  de 
v-~ ^  aulnes  pierres,  Ncantmoins  quant  quelque  grand  perfonaige  fai  <51  aulcunc  entrée  en  vne 
ville, Ion  luy  lai 61  en  la  plusbelle  place  de  ladidte  ville  vne  maniéré  darche  triumphal,  enrichez 
de  diucrles  aornemenrz  de  painéUires.  A  celte  caufe  li  ion  venir  faire  quelque  arche  triumphal 
Corinthe ,  la  proportion  St  mefure  d’icelle  lera,  que  la  haulteur  du  iour  loir  de  deux  quarrez  & 
encore  y  adioufter  la  fixiefme  partie.  La  groffeur  des  coulomnes  feront  chalcuue  dune  cinquieL 
me  partie  de  la  largeur  du  iour.  La  haulteur  des  Piedeftalz  loient  chafcun  de  trois  groffeurs  de 
coulomnes,^  la  haulteur  des  coulomnes  feront  de  dix  pars  &  demy.  L’epiftiIe,25ophore,&  Cor- 
nice,  loient  enfembie  d’une  quarte  partie  delà  coulône  .  Et  depuis  le  defoubz  de  larcure  iufques 
au  defoubz  de  l’Architrabe,  pendera  vng  rolleauen  longueur  de  deux  groffeurs  de  coulomne, 
le  reftroidufTement  de  la  part  d’embas  fe  tirera  fur  le  centre  de  larcure  .  Des  particuliers  mem- 
bres,comme  Picdeltal, Baie, Chapiteau, Architrabe,Frize  St  Corniche,  l’on  tiendra  lareiglepre^ 
tente.  La  largeurde  larcure  auec  fesPi!aftres,foient  d'une  demye  coulomne  :  l’entrecoulomne 
foitdune  colomne  St  demye.  LesNichetz  feront  delà  largeur  dune  colomne,  St  leurs  Iiaulteurs 
trois  d’icelles,  pour  poier  quelque  figure  efleuee.  La  haulteur  du  fécond  ordre  fe  fera  en  celle  for 
te, que  la  coulomne  lansPiedeital  îutques  foubz  la  Corniche  foit  diuifee  en  trois  parties,  St  lune 
d’icelles  lera  la  haulteur  de  celle  ordre,  St  de  la  mefme  haulteur  faire  quattrepartz,  l’une  fera  la 
Corniche  :  de  laquelle  l’on  peult  tirer  les  diuifions  hors  du  Chapiteau  Doricque  St  rechanger 
fes  membres.La  haulteur  des  Bafcs  ellant  cfleue  fur  la  Corniche  font  d’une  groffeur  de  colomne 
embas,  St  la  raifon  eft,que  ceft  pourtant  que  la  proiedlure  de  la  Corniche  oblcunt  St  emporte  la 
relie  du  Bafe.  Les  Corniches  bailleront  comme  en  la  figure  veoir  vous  pouez.La  haulteur  du  Fa 
ftige  fe  fera,  félon  vne  de  celles  reigles  du  Doricque  .  Et  cefte  prefente  figure  eft  vne  partie 
relemblant  a  vne  qui  eft  a  Ancône,  mais  auec  reuerence  de  tel  Architeft,  ay  reduiéf  les  mefures 
en  vne  reigle  generale,a  celle  fin  qu’ung  chafcun  puiffe  legierement  comprendre  telles  mefures. 
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DE  LA  CORINTHE, 

AVltant  qu’il  m’a  peufcmbler  au  befoing,  ay  traite  de  celle  Corinthe  ,  combien  que  de 
plufieurs  manières  daornementz  fe  pourroit  traiter, &  des  aornementz  de  cheminees  eft 
necelfaire  den  cômunicquer,a  caufe  du  cônnuel  befoing,de  laquelle  Ion  ne  fe  peult  bonnement 
pafier.NonfeulIement  en  grandes  chambres  mais  aufly  en  petittes  acouftumenr  on  a  faire  feu. 
Auquelles  ellroidies  chambrer  tes,  r elles  cheminees  couilumieremct  voulentiers  fe  fronr  en  l’e- 
fpefleur  du  mur, en  laqlle  Ion  pourroit  vfer  de  diuers  aornementz  corinthe.  JNïais  qu’on  la  faieff 
en  celle  forme ,  la  largeur  dicelle  fe  prendra  félon  la  qualité  du  lieu,  &  le  pilailre  fera  dune  fixi- 
efme  partie  dicelle  ouuerture ,  ou  aulfy  de  Ihuidîiefme  partie ,  fe  monilrera  loeuiire  plus  graci¬ 
eux  &amyable.  Lequel  pilalfreou  antipagmente  (enlemblc  le  fupercile)  fera  diuife  comme  lar- 
chitrabe  du  corniche.La  frize  du  deïïus,pour  caufe  de  lentretailleure,  fe  fera  la  quatnefme  par¬ 
tie  plushaulte  que  le  fupercile.  La  corniche  auecles  chapiteaux  des  mutiles  tiendra  aul- 
tant  que  le  fupercile, &  la  mefme  diuifee  en  trois,ainfy  que  di<fl  efl  de  la  corniche  co- 
rinthe.  La  largeur  des  mutiles  ou  ancones  (ainfy  que  dire  nous  voulons)  fera  en 
la  luperieure  partie  comme  lepilahre,  mais  au  defoubz  lefquelles  vieil' 
nent  condelcendre  rafibu de  louuerture  ,  feront  maindre  dune  qua¬ 
tnefme  partie  .  Et  defoubz  icelles  pendent  deux  fueilles  ainfy 
que  Ion  peult  apparceuoir,  delquelles  mutiles  feront 
leurs  proiedfures  au  bon  vouloir  des  Arcluteftz. 

Quant  a  laornement  de  deffus  de  le  faire  ou 
non,  n’eft  chofe  d’importance,  Mefmes 
celle  inuention  ne  feruira  feulle- 
ment  a  enrichir  cheminees, 
mais  aulTy  pour  vng 
huys,ouaultre 
chofe  fen 
peult 
onleruir. 

Le  frontispi¬ 
ce  fe  monlirera 
bien  a  le  mecflre  def¬ 
fus, quât  dicelle  Ion 
vouldra  faire 
quelque 
huys. 
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DE  LA  CORINTHE. 

EN  vne  faîeou  grande  chambre  appartient  auffy  vne  chemine  de  grande  formofire,  pro¬ 
portionnée  félon  le  lieu ,  laquelle  duyft  auoir  fpacieufe  cuuerture:  pourtant, venir  on  faire 
les  Modiglions  iuffifant  a  telle  faillie ,  occuperont  deux  places  des  coites  :  mais  arel  fubiefl 
ientens  de  faire  vne  pilier  plat,&  deuant  celluy  vne  ronde  cculomne  fcparee  de  laultre ,  en  ferre 
que  entre  les  deux  coulomnes  refte  quelq  efpace,&  en  cefte  maniéré  préféra  ayfcmct  &'  décora¬ 
tion  .  Et  ainfy  comme  îay  dift  au  commencement  de  ce  Chapitre, que  cefte  mode  Corinthe  ha 
fon  origine  dune  pucelle ,  de  la  melme  ville  de  Corinthe  :  a  icelle  caufe  ie  la  y  cy  voulu  confti- 
tuer  feruant  de  cculomne.  La  haulteur  doneques  &  latitude  de  l’ouuerture  firucc  félon  la  place, 
fera  l’altitude  dicelle  diuilce  en  neuf  mefures ,  &  lune  d’icelle  fera  pour  le  chief  de  la  file, 

SC  le  refidu  de  la  figure  formée  &  bendee  ainfy  comme  Ion  voit  :  Et  de  femblable  pro¬ 
portion  fera  la  platte  cculomne  ou  pilier  (ainfy  que  nommer  le  voulons)  rouf- 
iours  obferuant  la  reigie  preterite.  Sur  la  coulomne  medf  on  l’Architra- 
be  Frize  &  Corniche  ,&  la  haulteur  du  tout  fera  d’une  quarriefme 
longueur  de  coulomne ,  compartic  comme  delà  deiiandufe 
reigie  .  Depuis  la  Corniche  en  fus  félon  la  haulteur  du 
lieu  peulton  icelle  enrichir  en  celte  maniéré  cy 
demonftree.  Et  qui  fufpeâionnequeaulcu- 
nelfois  cefte  inuention  ne  viendroit 
a  propos  pour  feruir  de  quelque 
huys ,  îoindant  les  coulom¬ 
nes  contre  le  mur ,  & 
principalement 
pour  portes 
ou  huys 
dung 
iardin,  ou 
places  de  trium 
phes,&  telles 
fembla- 
bles. 


Cy  fine  l’ordre  Corinthe, &  com¬ 
mence  le  Compofite. 


W  Du  Compofite&defes  aornementz. 
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fcjre  les  premiers  &  limples  aornementz  ,  Touteffoisiay  voulu  aux  quattrespre- 
:  didtes,  adiouiter  vue  (quai y  )  cinquiclme  mefiee  deidides  fimplicitez,  comme 

M  cfm  eu  de  lauôforite  des  au  lires  Romains, quelz  le  voyenta  loeil .  Et  certaine^ 
ment  larchiretf  prudent  &'  inuentif  appartient  cftre  tel. que  félon  loportunite, 
plufieurstois  de  la  prednfïe  fimpleffe  doibtfaire  vnc  entremeflee,  conliderant  la  nature  SC  lubie- 
élion.Lt  dauantaigeq  aulcunelfois  larchitecfi  (auiugemcnt  duquel  luruiendront  diuerslubieôlz) 
lera  habandonne  du  tout  des  confeiiz  &  aduis  de  Vitruue  ,  lequel  le  tout  enfemble  n'a  iceu  com¬ 
prendre  .  A  locafion  dequoy  larchiteôf  fera  contraint  meéfrela  main  a  Ion  propre  aduis,  pource 
quil  me  lemble  ledibf  Vitruuene  toucher  de  cefte  conipol!te,appellee  des  aulcuns  Latine  ,  &  des 
aultres  Italicque ,  De  laquelle  ordre  paraduenture  les  vielz  Romains  nont  feeu  lurmonter  les  in- 
uentions  des  Gréez  inuenteurs  de  la  doneque  a  limitation  de  Ihomme,  Sc  du  lonicque  a  lexemple 
matronaie ,  &  le  Corinthe  prenant  forme  de  pu  celle  :  firent  doneques  de  la  lonicque  &  de  la  Co¬ 
rinthe  vue  compofition,  mcôfant  les  volures  du  lonicque  lur  lechine  du  chapiteau  ccrinthe  .  Et 
de  cefte  prefente  fe  feruoient  le  plus  aux  Arches  triumphaulx  que  en  aultres  choies ,  Et  cecy  fai- 
foient  ilz  par  tresbon  aduis,pource  que  eulx  triumphantz  de  rous  lespays  defquelz  efloit  lorigine 
dicellesauures,pouoientbien  a  leurs  plaifirs, comme  fuperieures  diceulx,  mefler  celle  inuention: 
ainf  y  quilz  ont  faidz  en  la  grande  fabricquc  du  Colilee  en  Rome.  Pofant  les  trois  ordres  lune  fur 
laultre,côe  doneque,  lonicque,  &  corinthe,  ont  mis  au  défi  us  de  touttes  celle  compofite,laquelle 
dung  chafcun  efl  ainfy  appellee,  combien  queaultant  q  veiorlon  en  peuit  iceulx  chapiteaux  font 
quaii  corinthe,mais  vng  tresbeau  iugement  (a  mon  aduis)  fut, que  en  médiat  celle  ordre  en  la  pluf- 
haulte  partie  du  Colilee,  laquelleldîoigne  fort  de  la  veue  des  regardans,par  ainfy  Ion  eut  appar- 
ccu ,  que  fil  euiient  pôle  defius  icelle  colotnne ,  l’architrabe  frize  &  corniche  du  lonicque  ou  co¬ 
rinthe  , que  telle  auureveu  la  grande  diflance  fe  fut  rrouuee  venant  moult  pourement,mais 
en  pofant  les  mutiles  en  la  Frize,  faifoientlœuurerichc,&aydoient  alupporter  laproiedlure  de 
la  couronne  :  dauantaige  demonfiroit  encor  cefl  aultre  eflfedf,ceftoit  queiarchitrabe  frize  &  cor- 
niclie  fembloient  élire  vne  corniche  feulle  par  les  modiglions  mis  en  la  frize,  ce  qui  la  faifoitre- 
prefenter  de  grande  altitude  obferuant  fa  proportion. 

)A  haulreur  de  cefte  côpofite  fera  auec  baie  &  chapiteau  de  dix  pars,  la  bafe  fera  dune  demy 
grofieur  die  elle  colône, laquelle  on  fera  corinthe  auecques  les  mefures  données  en  icelle  :  & 
cefte  me!  me  voit  on  encor  a  Larché  de  Titus  &  Vefpafien  en  Rome.  La  colône  peult  on  caneller 
côc  celle  de  lonicque,femblablement  aulcuneffois  côe  celle  de  corinthe, félon  le  bon  lemblât  des 
archircdiz.Le  chapiteau  peult  on  faire  auec  la  reigle  corinthienne. Les  volutes  vng  petit  plufgrâ' 
de  que  le  caulicules  corinthe,  lequel  chapiteau  Ion  voit  a  larclie  deuandidf,  &  eft  cy  au  cofte  de- 
monffrel  :  architrabe  frize  &  corniche, fi  elle  eft  loingtaine  delà  veue,Iarchitrabe  fe  fera  dune fu- 
perieure  grolleur  de  la  colône. La  frize  ou  les  mutiles  (ont, fera  de  la  mefme  haulteur.  La  cimaife 
des  mutiles  lera  de  la  hxieime partie;  la  proiediure  dcfdidies  mutiles  foit  côe  leurs  haulteurs . lai 
titude de  la  couronne  auec  fa  cimaife  codent  autat  que  larchitrabe:  ficelle  diuifee  en  deux, lune 
iera  pour  la  couronne  «Stlaultre  la  cimaife. La  faillie  dicelle  fera  côe  fa  haulteur  .  Et  dh  cecy  pour 
vne  reigle  comune,  combien  que  enla  fequete  figure  C,lon  voit  les  mebres  &  mefures  de  celle  qui 
dt  au  Colilee  deuandiôLEt  veu  que  cefie  colône  eftla  plus  délicate  de  tourtes  les  aultres,  appar¬ 
tient  aufiy  dauoir  Ion  piedefial  plus  gracieulx  &  deledïable  que  tous  les  aultres ,  enfuyuant  la 
cômune  reigle:  la  haulteur  dicelluy  fera  dune  double  largeur  aflcauoirfonplat.&dicelle haulteur 
ie  feront  huicl  pries  égalés, lune  delquelles  Ion  baillerapour  la  bafe,&  aultar  pourlaScime.Etquât 

font  enfemble  proportiône 
pries,  lcdiôf  piedeftal 
jtcuteffois  en  Athènes 

vne  des  plus  anciennes  villes  en  ya  daulcüs  diminuez  en  la  prie  fuperieure3ce  q  ne  veulx  defprifer. 
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POurce  q  les  Anticques  ont  faidîz  diuerfes  méfiées, ne  veulx  celer  des  plus  œgneuz&  mieulx 
entendus, a  fin  quefarchitefi  puifie  chcifer  lequel  luy  viedramieulx  apropos.Le  chapiteau 
cy  defoübz  fignepar  T,efi  côpofe  du  Doricq;  Ionicq;  &  Corinthe  .  L'abacusauec  la  Cimaife  efi 
doricque:  lechine  &  les  gueules  lent  Ionicque:  fafiragale  auec  les  fueillages  font  corinthe.  Pareil 
lement  la  Bafe,a  caufe  des  deux  thores  eft  doricque,n:ais  par  les.i.  lcoties  &  aftragale,  &  auffy  par 
l'amiable  enrichifiement  le  monfire  corinthe,  leiquelles  chofcsfont  in  Trefteuere  en  Rome  .  Le 
chapiteau  X,&  mefmcment  la  Baze  font  de.i.efpeces  doricque  &  corinthe.L^abacus  du  chapitean 
(&  aufiy  la  Baie)  efi  Doricq^mais  icelle  Bafe  par  la  decoratiô  de  Lccuure  fe  peult  nômer  corinthe, 
&  fernblablemct  font  les  fueilles  du  chapiteau  corinthe.Mais  pource  q  Labacus  efi:  quarre,  &  tout 
le  refidu  des  membres  rôdz,fe  fera  au.4. coings  deloubz  rofes,ainfy  côe  fon  voit  figure.  Le  chapi¬ 
teau  A,  auec  le  chcual  môfirueux  mis  en  place  de  caulicules  peult  on  appeller  côpohte ,  &  efi  a  la 
bafilica  de!  foro  rranlitorio.  Les  gueules  de  la  colône  (ont  diuerfes  aux  aultres,  ainfy  q  la  deloubz 
Ion  peult  veoir  auprès  de  A. La  bafe  X,efi  côpofite,efiât  en  Rome. Le  chapiteau  B,  eft  enneremet 
corinthe, &  efi:  au.  },colô.au  cofie  du  colilee.Le  chapiteau  C,efi  côp>ofede.Ionicq  &  corinthe  efitât 
a  vng  Arche  triuphal  en  Verone.Le chapiteau  D,eR  au  mefme  Archc,a  daulcunes  plattes  coiom. 
Le  baie  Y,  eft  côpofite,  a  caufe  de  l'aftragale  elfant  fur  le  thore  fuperieure,&  efi  Anticq  en  R  orne. 
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DE  LA  COMPOSITE. 

y  E  ceftc  Compofite  Ion  netreuue  guicrcs  d’edifices  finon  Arches  triumphaulx  ,  &  la  plufi. 
JL-  grand  pan  diceulx  Tenu  faibîz  de  pièces  prinfes  d’aultres  édifices  ruynees,  Neantmoins 
en  ayant  de  ce  donne  vne  reigle  generale ,  par  ainfy  ne  feray  de  telle  elpece  aulcunes  inuentiens 
d’edifices,  car  le  prudent  &  bien  aduile  Architebïfe  pourra  félon  fon  oportunite  ayder  des  in- 
uentions  paftees,en  réchangeantz  icelles  au  Compofite.  Mais  pource  que  decliafcune  ordre 
veuix  touliours  demonftrer  deux  fortes  de  cheminees, hune  en  dedens  mur,  St  laulrre  dehors .  La 
pre fente  chemince.laquelle  appartient  eftre  totallement  en  dedens  mur,  fi  onlaveultmeblreen 
quelque  petitte  place,  la  haulteur  viendra  iniques  aux  efpaules  djung  homme ,  a  celle  fin  que  la 
veue  de  la  perfonne  par  le  feu  ne  foit  offencee.  Et  la  largeur  fera  félon  la  qualité  du  lieu  :  la  haul¬ 
teur  iniques  au  defoubz  de  PArchitrabe  fera  diuile  en  quattre ,  St  lune  d'icelle  fera  la  largeur  de 
LAntipagmente  ou  Pilaftre  ouurez  en  la  maniéré  comme  le  pourtraibï  eft  demonftrant .  Et  en 
celte  Compofite  (  a  caufe  quelle  eft  plushardiement  faible  que  les  aultres)  iay  bien  voulu  faire 
ce  Pilaftre  fort  dîners  aux  aultres ,  prenant  touteffois  vne  partie  de  celte  inuention  dune  cheyre 
laquelle  eft  a  Sainbf  Ian  de  latran  en  P  orne.  L’architrabe  lera  dune  moibhe  de  la  largeur  dudibt 
Pilaftre  :  la  Cimaife  de  la  fixiefme  partie  ;  la  refte  le  partira  en  fept ,  trois  donnera  on  a  la  pre¬ 
mière  fafeie,  St  lesquattrcs  a  la  fécondé.  L’aftragale  fefera  dune  demye partie  prinfc  entre 
les  deux  falcies.  La  laize  pource  quelle  eft  entretaille,  foit  faible  dune quatriefme 
partie  plushauite  que  Parchitrabe:la  Cornice  ferafeinbîableaudibïArchitrabe 
St  d’icelle  en  fera  on  fept  pars  :  les  deux  donnera  on  a  la  Cimaife  de  defoubz 
la  Couronne ,  aultres  deux  pour  la  Couronne ,  St  vne  pour  la  Cimaife 
d’icelle:  St  les  deux  reliantes  feront  pour  la  Senne.  Et  la  pro- 
iebïure  de  tout  foit  comme  fa  haulteur .  Mais  iü  aduienr 
que  le  Pilaftre  foit  de  la  lixiefme  partie  de  ia  haul¬ 
teur  St  tous  les  aultres  membres  diminuez  a 
laducnanr,par  ainfy  viendra  elle  plus 
dclebiable,&  principalcmct  quât 
PoEiiurc  lera  de  petitte  for¬ 
me  .  Les  aornementz 
de  d  eft  us  la  C  or  - 
niche  peult  on 
faire  ou  la  if 
fer  félon 
la  voulunte 
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AVlrres  aornementz  de  cheminees 
pourroir  en  faire  de  celle  Com- 
pofite ,  &  en  diuerfes  formes,  par  ce 
quelle  eftplus  licentieufe  que 
les  aulrres  maniérés  d’edi- 
fier  .  Et  pour  rechan¬ 
gement  de  laultre 
formation ,  pourra  Ion 
faire  celle  prefente  auec  ce- 
fte  reigle  ,  Que  apres  eftre  la 
haulteur  de  larchitrabe  comme  celle 
dung  homme  de  bonne  Rature ,  Ion  com¬ 
parera  icelle  haulteur  en  hui<5l  parties ,  &  lune 
fera  pour  la  largeur  desModiglions  ou  Rolles,ain- 
fy  que  nommer  on  les  veult,Vitruue  les  appelle  Protiri- 
des .  La  haulteur  des  piedeflalz  foient  comme  pour  foy  affeoir. 
Lordre  de  dellus  lefdidzModiglicnsJaquelle  en  elle  mefmene  con 
tient  aulcune  mefure  ny  reigle, fera  deux  parties &demyes  de  la  largeur 
des  Modiglions .  Et  pource  (comme  lay  ditf  )  que  celle  maniéré  va 
hors  de  la  reigle ,  feront  les  fueillaiges  &  aulrres  membres  au 
plaifirde  larchite<5K  Lon  pourroir  aulfy  meftre  fur  les 
Modiglions  roeuure  Doricque,  Ionicque ,  ou  aul- 
cuneffoisla  Corinthe,  conferuant  les  Rei- 
gles  données  au  commencement .  Et 
a  celle  fin,  que  la  gorge  recep  - 
uant  la  fumee,  puilîe  auoir 
bonne  ouuerture, 
lon  luy pour¬ 
ra  faire 
celle 
petitte  or 
dre  delfusja- 
quelle  vient  a  luy 
donner  plus  gorgiafe 
forme  que  les  acoufl limez 
qui  admortillent  en 
piramide  ou 
poindlue. 
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DE  Q.VATTRE  MANIERES  DE  SIMMETRIES, 


GRand  iugemcr  conuient  auoir  l’Archite<fi,pourla  diucrfite des côpofitiôs&aornemcrz  des 
edificcs,acaufe  q  aulcunes  places  en  Tarchite<fiurefont,auquclIes  peulrct  quaii  dire  donne 
cerrainesreigies;  car  fe  ne  lont  nulz  accidétzqui  enrreuiennet  hors  denollre  opiniô.ainsiournel 
lemet  Ion  voir  en  plufïeurs  colônes  pour  les  diuerfcspolirions  fe  demonftrer  en  elle  mefme  dîner 
fes  mefures,felon  le  lieu  ou  elles  lont  pofees.Cerechangemct  donner  on  en  lune  des.4.maniercs, 
fituant  la  colône  quafi  en  infule  fans  aulcun  acôpaignemcr  d’affiftence  des  collez  ou  de  derrière, 
laqlle  cerrainemct  iupporre  grand  poix,& en  leurs  haulreurs  ne  excedct  la  reiglepredufie.  Texan 
pie  en  eft  a  la  première  colô.  A.  Mais  Tadioind:  on  contre  le  mur(  routeffois  entieremec  ronde) 
duquel  elle  fera  entretenue  &aydee,  le  pourra  efleuer  ou  eflonger  plushaulte  q  la  predide  dune 
groffeur.lexcple  en  eft  a  la  colô. B. Ou  tirant  icelle  feullemct.i.  tiers  hors  du  mur,pourroir  môter 
encore  vne  grolTeur  ou  plus  que  l’aultre,a  caufe  qu’on  en  voit  de  telles  en  aulcüs  edihces  môter 
iufqucs  a  neuf  grofieurs&  dcmye^principalemcr  au  Colifee  de  Rome  en  Tordre  Doricq,-,  ainfi 
qui!  eft  demonftre  en  la  colô. C.  Mais  encore  eft  elle  plus  affiftee  quat  elle  a  le  pilafireau  colle, 
lequel  porte  tourte  la  charge, donnât  a  Tarchited  cômodite  a  faire  la  colône  plus  redre ,  voire  li 
délicate  q  mieulx  doiht  efîre  tenue  pour  decoratiô  que  foubfiencmct.Encorepeulton  tirer  la  co 
lomne  hors  du  mur  deux  tiers, en  méfiât  a  chaicücofte  vng  demy  pilier,  lefquelz  foubtiendront 
la  colône, en  forte  que  fe  pourra  efleuer  dune  grofieur.Et  en  ceft  endroit  Tarchit.frife  &  corniche 
pourront  fortir  îufques  fur  la  colône  ronde,  &  auffi  ce  y  celle  fut  plâtre,  pource  q  les  demy  piliers 
loubiliendront  au  coilez  larchitrabe,&c.mais  fur  colône  feulle,  eft  vitieus  faire  telle  proiefiure: 
car  les  collez  feroient  habandonne  fans  aulcune  afiiftence.  Texemple  voit  on  en  la  colomne  D. 
Mais  les  colônes  ayât  a  fupporter  queiq  peianteur  fans  aulcunesaydes,&  ayant  leurs raifônables 
entrecolomnes,ne  fera  licentie  d’aller  hors  de  la  détermination:  Voire  ont  elles  ordre  fur  ordre 
a  foubftenir,railon  fera  quelle  foienr  de  plufgrande  force,  a  fin  que  l’ceuure  foit  plus  durable .  Et 
neantmoinsquelepiedeftal  loir  grade  aydeal’efleueroct  de  la  colône ,  routeffois  fi  elles  eftoict 
longues  allez, ieprileroie  laiffer  le  picdeital  au  derrier,&  cela  au  premier  ordre. Mais  du  fecôd& 
troiziefme  ordre  veu  la  railon  des  podies,aulTi  pour  leleuatiô  de  la  colône, feruct  les  piedeftalz:& 
cecy  ont  faiôtz  les  Romains  aux  Théâtres  &  A  mphiteatres.Et  quât  aux  pofitiôs  des  colô.fur  colô. 
font  diuerfes  raifons.  La  première  eft  q  la  proieôture  dupiedeftalde  la  colône  furmife,ne  fortira 
que  la  grofieur  de  la  colône d’embas:  fk  celte  railon  feroit  la  plusraifonnable:  mais  pource  que  la 
fecôdc  ordre  fortfamoindriroit  de  la  première, ne  feruiroict  plus  nulles  ordres  défi  us  icelle,  veu 
la  grande  diminuation  fuyuante.  Aultre  raifon  fera  8c  myeulxa  propos,  que  le  plat  du  piedeftal 
doibt  efire  du  moins  en  perpendiculc  au  tronc  de  la  colône  embas,&  defius  icelluy  afieoir  la  co 
lomne  diminuée  la  quarte  partie  a  celle  dembas,&parainfi  faccorde  celte  reiglea  celle  de Vitru. 
au  1  hearre .  Texcple  ell  defius  la  colô  A.  Et  fe  on  veult  faire  la  colône  de  moindre  diminuatiô, 
Ton  pourra  faire  la  colomne  fuperieurc  en  i’inferieure  partie  femblable  a  la  grofieur  du  defius, 
de  celle  de  defoubz.Mais  a  celte  endroit  viendra  Je  plat  du  piedeftal  plus  large  q  le  diametrede 
la  coulône  dembas:  neantmoins  celles  du  1  hearre  Marcelli  font  tel  dfeôt.lcxcple  voit  on  fur  la 
colô. B.  Et  ces.  ni. railons  lont  allez  apprcbables.Maisles  Anticques  fairentenla  grade  T'a bricque 
du  Colilee  les  colônes  Ionicque,Corinthe,&  Compofite,routtes  dune  mefme  grofieur,  fk  la  Do 
ricqtie  foubz  tourtes  lesaultres  feirent  plulgroffe  enuyron  dune  vingtiefmepart.Et  cecy  (a  mon 
femblant)  faifoient  par  bon  aduis:  car  fi  les  colônes  lurent  efiecs  laquarriefme  partie  diminuées 
lune  1  tir  laultre,la  derniere  ce  fut  demôfireen  telle  grande  I;abricque,veu  la  longue  difiâce,par 
trop  petitte.  Lelquelles  voit  on  maintenât  bien  correfpôdantz  parla  haulteur.lexcple  eft  defius 
la  colône  C.  Et  ainfi  côme  la  colône  de  defius  D, moindre  eft  que  celle  de  defoubz  la  quatriefme 
par  tic, pource,  a  on  a  faire  quelque  moyenne  édifice  de  trois  ordres,ie  priferoie  qu’on  diminuait: 
chafcune  ordre  la  quatriefme  partie, fuyuât  la  dodtrine  de  Vitru. Mais  fi  laFabricque  eft  de  fort 
grande  haulreur, Ion  pourra  vler  delordre  duCohfce,que  lordre  Doricque,Ionicq;  8c  Corinthe, 
loir  quaii  dune  haulteur,  mais  lordre  du  deifus  acroific  en  haultcur  enuyron  la  cinqtiiefme  par- 
tye  .  Et  cecy  eft  comme  iay  diôt,que  pour  la  grande  diftancedela  veue  viendra  a  fembler  icelle 
partie  de  haulteur  égalé  auxaulrres  ordres .  Et  combien  que  la  demonfiration  de  ces  eolemnes 
cy  foienr  Doricque,  neantmoins  fuyuentaprestouttesmanieres  des  coulomncs. 
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DES  PIERRES  DVRES  ET  CVYTES. 

COmme  ayant  traite  de  tant  Si  diuerfes  aornementz  de  pierres ,  ced  doncques  bien  raifon 
que  1e  defclaire  comment  on  les  pourra  mecftre  en  oeuure .  Et  principalement  ayant  a  con- 
ioindre  pierres  dures  auecques  pierres  cuytes .  Leiquelles  chofes  acquièrent  grande  diligence  Si* 
fcience,  pourcequeles  pierres  cuytesedantz  comme  chair  en  la  fabricque,  &  les  pierres  naturel¬ 
les  femblable  aux  oz  qui  la  foubdiennent.Lefquellesdudesdeuxcholes,b  ainfi  elt  quelles  ne  foi 
ent  enfembles  bien  liees  Si  ferrees,par  long  temps  elles  deffauldront .  Le  fondement  doncques 
afiiz  Sc  fitue  en  la  maniéré  comme  la  place  requerera  ,  il  ed  neceffaire,que  Larchited  ingénieux 
ayrfand  préparer  a  labourer  tourtes  les  pierres  dures,  Si  aufly  les  cuytes  bricquesmefmement 
tourtes  aultres  matières  duyfables  a  la  fabricque  .  Et  ainfy  fur  vrig  temps  madonner  &  allier 
enfemble  les  pierres  cuytes  auecles  dures. Et  icelles  pierres  dures  conuiendra  entrer  au  mur  auf- 
fy  auant,que  fi  ny  venoit  point  de  mortier  alentour,  qu’on  puiffe  iugerfe  pouoir  tenir  feule  fer 
meaudid  mur.Ce  faifant  Loeuureparuiendra  a  longue  duree.rexcmplede  ce  voit  oncy  décodé 
en  la  figure  A  .Et  îllec  demondrant  commet  Len  pourra  faire  les  podiesfans  nulz  foulcys.Si  Ion 
haPiededales  aueccolônes  a  poferdefiusjaou  pierres  dures  Si  molesenfembleviennct,&  quel¬ 
les  ne  foient  fort  bien  enfemble  conioindes,  ainly  qu’en  la  figure  B  bon  peult  apparceuoir,  telz 
ouuraiges  ne  feront  de  longue  duree.  Etfi  les  coulpmnesfonr  de  pludeurspieces,  aulcunes  d’i- 
celles  adcauoirles  plus  petittes ,  fera  bon  quelles  entrent  parfonden  dedens  mur,  pour  adeure- 
ment  foubdenir  les  aultres. IM ais  fi  icelles  colomnes font  dune piece, défirent  edre  pour  le  moins 
la  tierce  partie  enmurees,  excepte  les  Bafes  &  Chapiteaux,  qui  entreront  beaucop  plus  dedens 
ledid  mur.Et  fur  tout  quant  aux  Corniches  &  Couronnes  baillantes  fortes  horsmur,conuiendra 
que  la  pierre  non  ouure,  qui  entre  dedens  ledid  mur,  foit  de  tel  contrepoix,  quelle  emporte  les 
I ailles  d’icelle  Corniche,a  celle  fin  que  d'elles  mefmesfe  fupportent.Mais  d  par  faulte  ou  gran- 
dedefpence  de  pierres  ou  marbres,  Lon  vouldra  toutefois rcuedir  quelque  face  ou  edage,fera 
doncques  necedaire  que  LArchited  auantquil  commence  hors  terre  a  madonner,  ayt  fand  pré¬ 
paration  tant  des  pierres  dures  comme  de  tourtes  aultres  matières  a  ce  necedaires.  Et  ainfy  maf- 
lonnant  Si  ferrant  lefdides  pierres  dures  auecques  pierres  cuytes,  ie  diz  quil  conuiendra  a  d’aul- 
cunespieces  entrer  11  auant  au  mur  ,  qu  elles  puident  foubdenir  les  aultres  pièces,  par  force  de 
comondion,ainfy  que  veoirpouez  en  la  dgureC.A  celle  dn  que  par  longue  duree  de  temps  ne  le 
diuertiifent  lune  de  laultre.  Mais  a  l’intention  que  le  mur  defdides  pierres  cuytes  ne  fenfonce, 
&  en  enfonceant  briferoit  les  pierres  duresqui  font  tendre  decorpulence,par  la  charge  de  ded us, 
feroit  chofe  conuenable  dauoir  bonnes  pierres  cuytes, bien  quantonnes,  bon  mortier  trempez,  SC 
entre  les  pierres  peu  dudid  mortier, Si  fort  bien  ioindue  lune  fur  laultre  .  Et  dclfus  tourtes  cho¬ 
ies  ne  veullent  telz  ouuraiges  eftre  faidz  par  violence ,  ny  audy  en  hade  pacquer  lung  des  poix 
fur  laultre, mais  les  laidera  on  repolcr  de  pierre  fur  pierre  :  car  fi  on  les  veult  hadiuemet  madon 
ner  Si  poler  au  deifus  grande  pelanteur ,  parainiy  fera  certain,  que  le  mur  quelque  peu  effondre¬ 
ra,  Si  les  pierres  (n’ayant  puifiance  de  régir  la  pelanteur)  conuiendront  rumpre .  Ainsed  il  faid 
auec  le  temps, tourtes  chofes  demeurerôr  en  leurs  edatz.  Neantmoins  ie  priferoie  toufiours  plus 
les  ouuraiges,entierement  lyees  en  dedens  mur,  que  les  adiondions  ou  vedementz  d’iceulx ,  Et 
principalement  aux  mures  de  dehors  n’appartient  point  a  mon  aduis  de  les  faire .  Pource  que  en 
iceulx  Edidcesen  tant  petit  nombre  quüz  foient  edez  faidz  des  Anticques,  couuers  de  marbre 
Si  aultres  pierres  dues, le  voyent  maintenant  fans  elcorceja  ou  les  madesfeullement  des  pierres 
cuytes  font  demeurees .  Mais  les  Edidces  qui  auecques  les  pierres  dures  Si  cuytes  font  enlemble 
coniointd  lyees,  voir  on  au  iourdhuy  en  leurs  datues .  Nonobdât  veult  on  faire  oeuure  de  cede 
dmplicite, me  lemblc  cecy  la  plus  certaine  voie  .  Combien  que  aulcuns  Arcbitedz  en  diuerfes 
places  d’irahe  ont  faid  aulcuns  Fabricques  de  fimples  murs .  Laidant  en  iceulx  la  place  des  pier 
res  dures.  Et  vng  temps  apres  ont  pofe  dedens  les  aorhementz,  touteffoisa  caufe  que  telles  cho¬ 
fes  ne  fonr  bien  lyees  en  dedens  mur,  mais  quafy  attache  ,  fe  voit  on  en  pludeurs  lieux  des  piè¬ 
ces  tumbees  Si  iournellement  décliner  en  ruynes. 
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W  Des  Portes  ou  huys  de  bois  ou  métal 

C  H  A  P  .  X  . 

Eion  monaduis,  iay  allez  competement  traite  des  aornementz  dune  chaf- 
cune  manière  d’edifices  touchant  aux  pierres.  Maintenant  tracïeray  ie  des 
portes  ou  luiys  qui  fermeront  Iefdiftes  édifices  foient  de  bois  ou  de  métal ,  & 
demonficreray  dficeulx  aulcunes  figures .  Des  pendantz  ou  charnières  ne  par- 
leray  plulauanr,car  en  tout  le  monde  Ion  en  lia  congnoifiance  .  Neantmoins 

_ _  j  lefdnfies  charnières  dei  quelles  les  Anticques  vfoient ,  aînlyque  en  la  figure 

A,efi:  demonfircjdonnoienta  ledifice  maindre  charge,  &  efioient  fortzayfibles  a  ouurir  8c  a  ter¬ 
rer  ,  plus  que  ceulx  qui  le  vfent  par  tous  les  pays  ielon  la  figure  B ,  Mais  ii  ces  huys  îcy  font  de 
bois  ou  de  métal ,  leurs  aornementz  fe  feront  en  relie  manière,  que  aultant  que  les  aoruementz 
des  pierres  feront  de  grande  fortitude,  les  aornementz  des  portes  ou  huys  fuyuront  apres,  a  cel¬ 
le  fin  quilzferefemblent .  E  le  contraire,  eit  raernemenr  délicat,  par  ainfy  fera  onlhuys  foit  de 
bois  ou  de  cuyure,icelluy  refamblanr.  Laquelle  eieé  ion  fera  au  vouloir  &  plaifir  des  architecfiz. 
Et  pour  donner  aulcunes  déclarations  de  re]z  aornementz ,  vous  verrez  cy  decofic  cinq  maniè¬ 
res  diceulx,defquelz  laplulgrand  part  lontprins  hors  des  Anticques. 
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DES  RAMES  AVX  HVYS,  ET  DE 
LEVRS  ASSEMBL  AIGES. 

POurce  que  les  portes, Iiuys,  ou  fueilletz  (ainfy 
que  nommer  les  voulons)  ne  font  toufiours 
faites  d'une  piece,&  que  a  celles  de  telle  forte 
n'appartiennent  nulz  bois  ne  fers,  mais 
faire  Ion  peuit  les  charnières  Sc 
pendentz  de  la  mefme  pièce. 

Cculx  qui  fe  font  de  bois,  &  apres 
couuertz  de  cuyure  d'une  raifonnable 
efpelfeur ,  fi  elles  font  de  tables  ioindles 
lune  a  laulrrc,  combien  quelles  foient  bien  col¬ 
lées^  auecques  cheuilles  ou  griffires  foient  bien  gar¬ 
dées,  neantmoins  ceft  toufiours  la  nature  du  bois  de  fcy  re¬ 
tirer  &  de  croiifre,  félon  que  le  temps  eft  feiche  ou  moifte .  Veuît 
on  doncques  faire  de  telz  huyz  couuertz  de  fer,  de  cuyure,  ou  d’aultrcs 
metauix,laplufaiîeuree  voie  apparceoiton  enla  figure  A,  &  B.  Car  les  bois 
ne  croilfent,&  ne  fe  retirent  iamais  en  la  longueur,mais  demeurent  toufiours  en 
leurs  eRatz  :  Defqueiz  bois,  la  formofite  ou  delicatete  lera  au  vouloir  de  larchiretf, 
félon  la  pefanteur  que  iceulx  auront  a  porter .  Pareillement  peult  on  auTy  remplir 
les  elpaces  du  mefme  bois. Et  pource  que  tous  Jesliuysamicques  en  general 
font  de  forme  quarree,  excepte  ceulx  des  portes  d'une  Ville  ou  Arche 
triumphafileiquclz  font  vouliez  :  Neantmoins  en  ncfirc  temps 
fai(fr  on  beaucop  deshuysvoulfez  paraduenturepour  plui- 
grande  force,  &  que  au (Ty  a  d'aulcuns  édifices  vien¬ 
nent  tresbien  a  propos.  Et  diceulx  pour  le  moins 
a  y  voulu  dcmonilrer  vneinuention,pour- 
ce  que  en  vérité  Ion  ne  peult  touf¬ 
iours  le  tout  comprendre.  Car  a 
larchitcct  en  aulcûs  temps 
luruiennent  telz  acci 
dentz  que  alhors 
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Des  aornementz  des  painftures  par  dehors 

ET  PAR  DEDENS  DES  EDIFICES, 

CHAP.XI. 

Celle  fin ,  que  ne  laide  aulcunes  fortes  d’aornementz ,  defquelles  ie  ne  traite 
quelque  reigle,  tant  des  paintures  comme  des  aultres choies,  Pourceie  diz 
que  a  larchitet  n’a  par  tient  prendre  loing  feulement  des  aornementz  des  pier 
res  ou  marbres,  mais  aufiy  de  l’oeuure  du  pinceau ,  pour  decorer  &  enficher  les 
murs.  Et  luy  eid  conuenable  dicelles  donner  l’ordonnance ,  comme  patron  de 
tous  ceulx  qui  feront  mis  en  ceuure  de  la  fabricque  «  Et  cela  pource  que  daul- 
cuns  paintresont  eftez  vaillantz  afl'cz  quant  a  la  praticque  :  mais  a  la  relie  de  fi  peu  d’entende 
ment,  que  iceulx  vueillantz  demonfirer  leurs  mamementz  des  couleurs ,  ont  aulcuneffois  fepa- 
re  &  galle  quelque  ordre ,  Par  ce  quilz  nont  heu  la  confideration  de  poler  leurs  paint  lires  vue 
chafcune  félon  leurs  appartenances.  A  celie  caufe  ayant  a  decorer  ou  enrichir  aulcunes  faces  d’e- 
difices  auec  le  pinceau,  il  eli  certain,quelle  napartient  auoir  ouuerture  ,  en  laquelle  fainde  dire 
ciel  ou  payfage,  car  icelles  corrumpent  Pedifice.  Et  dune  chofe  qui  eft  formoleufe  Sc  folide ,  la 
tranfforment  en  vue  tranfperfation  non  forte  lemblable  a  vne  ruynee  ou  imparfaite  édifice. 
Pareillement  ny  appartienent  nulz  perfonnaiges  ny  animaulx  coulorees,  fi  ce  nelioit  que  Ion  in 
geniali  aulcunes  fenelires  ou  huys  aufquelz  viendroient  figures.  Nonobftant  fi  Iholie  de' la  mai 
l’on  ou  le  paintre  défirent  couleurs,  a  celle  fin  quon  ne  brile  ou  galie  l’o:uure ,  Ion  pourra  con- 
trouuer  quelque  linge  latachant  au  mur,  8c  en  iceulx  paindre  ce  qui  leur  plaira.Mefmement  Ion 
peult  félon  lufance  des  triumphes,pendre  aux  murs  fêlions  faitz  de  fueilles,fruitz,&  de  fleurs. 
Semblablement,  efcuz  ou  targes  &  trophées,  &  telles  femblables  chofes,  qui  font  remuantes  ou 
mobiles  .  Mais  fi  Ion  veult  dung  entendement  ferme  paindre  les  murs ,  on  les  peult  finger  de 
marbre,  ou  aultre  pierre,  y  entretaillant  dedens  icelle  ce  q  Ion  vouldra.  De  métal  peult  on  aufiy 
enrichir  aulcuns  nichetz de  figures,  par  ainly  demeurera fceuure  fiable,  &  deheu  dhonneur  de° 
tous  ceulx  côgnoiflantz  les  vrayes entre  les  faulces.  Surquoy  de  nofire  auteur  font  icy  allégués 
beaucops  d’ouuriers  excellentz  (lefquelz  pour  la  bnefuete,  ie  oultrepafie)  qui  n’ont  vfez  aux 
édifices  finon  de  couleurs  blanches&  noires,  &  neantmoins  de  telle  gaillardile  &  valeur,  quel¬ 
les  ont  rendue  a  tous  ingénieux  &  fpeculanfz  la  veue  de  grande  admiration.  Lon  peult  aufiy  a 
lentour  des  mures  dune  g allerie  circuyant  les  iardins,auecques  bonnes  raifons  enrichir  de  quel¬ 
que  ouuerture, &  de  couleurs  y  faire  payfaiges,aers,  maifons,figures,animaulx ,  ou  ce  que  bon 
femblera.  Pareillement  fi  lon  ha  chambres, laies, ou  aultres  placespar  terre, a  decorer  au  dedens, 
en  cefi  endroit  eli  au  paintre  licentie,  de  pouoir  lur  les  mures  ou  parois  en  maniéré  darchite- 
ture  paindre  aulcunes  ouuertures ,  &  de  veoir  oultrc  félon  que  la  place  efi .  Car  au  defius  de  la 
veue  ne  fait  on  finon  aer,ou  voullure,haultes  montaignes,  &  de  veoir  le  pignons  eu  defius  des 
habitations .  Afiied  on  aufiy  quelques  figures  au  defius  de  la  veue ,  il  conuient  les  veoir  de  de- 
foubz,  &  non  point  Je  defius  du  plant  ou  elles  font  fituees.Et  fi  le  paintre  veult  aulcuneffoispar 
l’art  de  perlpetiuc  faire  femblcr  vne  fale  ou  aultres  cfioignees  fianties,il  pourra  faire  a  lencon- 
trede  lentrec  par  aulcunes  ordres  d’architeture  icelle  lembler  cfire  lomgtaine ,  plus  que  en 
effet  elle  ne  fera.  Et  ce  feift  Baltazar  (aufiy  dote  en  cefi  art, que  nulz  aultres  de  nofire  temps) 
nornant  vne  fale  de  Augufiin  Ghyfe  Marchant  de  Rome,  faingnit  par  cefie  fcience  aulcunes 
coulomnes  &  aultres  Architctures  venantz  a  propos ,  en  telle  maniéré,  que  le  grand  Pierre  A- 
retyn, aufiy  iudicieux  a  la  painture  comme  en  la  Poefie,euftdit,neeftre  en  dedens  icelle  mai- 
fon  plus  parfaite  paintureque  icelle  :  Combien  que  la  aufiy  eft  de  Pot  u  ure  de  lamamde  Ra- 
phael  durbin  .  Q_uant  doneques  les  murs  feront  aornez, veult  on  alors  enrichir  les  voulfurcs,on 
enfuyura  les  vefiiges  des  Anticques,cn  Enfant  chofes  appellees  grotefques,le!quelîes,veu  qu’on 
les  peult  faire  a  plaifir,y  viennent  bien  dedens,  comme  font  fualles,  fleurs,  animaulx,oyfeauhc 
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&  aultres  diuerfes  fanrafics .  Lon  faifi  aufiy  aulcuns  liages  ou  drappeaux ,  rcnuz  de  figures ,  ou 
a  quelque  aultres  choies  atachez  :  Aufquelz  fans  nulle  reprehenfion  ,  faire  Ion  peulr  ce  qu  on 
Vouldra,Mais  fil  vient  au  plaifir  du  painfire  de  faire  en  ladite  voulfure  quelque  figure  comme 
V'iuanre)conuient  quil  foit  bien  entendu  8c  fort  exercite  en  la  perfpefiiue,  8(  judicieux  a  choifir 
chiffes  venantes  a  propos  de  la  place.  Et  pluftofi  chofes  celeftes  voilantes  que  terriennes, les  fai 
fant  de  tel  artif  ce ,  que  il  fcache  faire  fes  figures  racourfir  de  telle  forte  (  nonobfiant  quelles 
foient  monfirueufes)que  efiant  arriéré  en  fa  droifiuriere  difiancefiemblent  efire  vifz.  Et  com¬ 
bien  que  cecy  foit  a  Lorette  ,  Mantua ,  8c  en  plufieurs  places  d’Italie  de  plufieurs  ouuriers  bien 
faifi ,  touteffois  ont  les  painfires  rrefentendu  en  nofire  temps  fuyz  8C  euitez  teîz  refeourfiffi- 
mentz.  Pourceque  véritablement  nefi  fi  gracieulx,ny  delefiabile  a  la  veuc  de  Ihomme.  Pour¬ 
tant  R aphael  durbin, lequel  touiiours  appelleray  Diuin,  car  fon  pareil  en  celle  endroit  (du  fur^ 
plus  ie  me  tays  )  na  point  heu ,  comme  Ion  iuge  de  luy  :  quant  il  voulut  enrichir  ou  decorer  la 
oaüeriedudicl  Auguftin  Ghyfe ,  fefainditaultant  que  poffible  fur  les  racourciffementz  •  Car 
quant  il  paruinc  au  deffusde  la  voulfure, &que  en  icelle  il  voulut  faire  le  conuiue  des  dieux, cîio 
fes  celeflieles  SC  a  propos  de  la  voulfurc  ,  en  tirant  hors  la  rudeffe  des  racourciffementz ,  fain- 
dit  vng  linge  de  couleures  celeflieles  atache  aux  fêlions ,  comme  choies  mouuantes ,  &  feit  en 
icelluy  ledifi  conuiue  tant  artificielement  8c  decorablemct,  qu’on  pouroit  reputer  ladifie  galle 
rie-  plus  pour  appareillement  de  quelque  triumphe,  que  pour  painfiure  perpetuelc  faific  con¬ 
tre  le  mur.  Parainfi  doneques  larchitefi  lequel  fans  la  perfpefiiue  ne  peult& ne  doibteftre  ,  ne 
fouffrira,comme  fuperieur  des  ouuriers  qui  en  la  fabricque  befongnent,  quelque  chofe  efire  fai- 
(fie  fans  fon  confeil  8c  iugemenr. 


fa?  Des  trauoeures  ou  planchiers  platz, 

ET  DE  LEVR  AORNEMENTZ. 

C  H  A  P  .  XII. 

Ombien  que  en  noz  pays  bas  lon  ne  vfe  d’enrichir  ou  decorer  les  volfures  d’oeuure 
de  bois,  Nonobfiant  vne  maifon  par  dehors  entièrement  faifie  lelon  la  vielle  ma¬ 
niéré,  feroit  chofe  mal  feante,que  les  voullures  feullemcnt  naccorderoient,mais  auf- 
fy, couches,  baneqz  &c.  Et  que  plus  efi,ie  diroie  que  le  dedens  dune  chafcune  efiage 
deburoit  efire  eftofEee  a  lequipolent  de  lordre  qui  par  dehors  fe  demonfire  .  le  dis  doneques,  fi 
le  ciel  ou  planchier,  eft  de  grande  haukeur,  que  les  diuifions  appartiennent  d’dlre  hardics,Iar- 
ce  d’efpaces,  8c  de  bonne  faillie  :  8c  les  veult  on  aorner  de  pain<fiures,conuient  icelles  efire  aufiy 
folide,&  formofeufe,conformant  a  la  grandeur  8c  efioignement .  Doibuent  aufiy  efire  faites  de 
blanc  SC  de  noir, Et  au  millieu  des  champaignes  meifi  on  vne  rofe  doree .  Mais  fi  on  y  veult  vfer 
d’aulcunes  couleurs, on  fera  le  champ  dazur  comme  trefpercee  .  Et  feront  lefdi(fies  rofes  lyez  8c 
freintes d’aulcuns  fueiliages ou grotefques, a  celle  fin, quelle  ne iemble pendentes en  laer .  Et 
que  les  Corniches  qui  enuyronnent  les  quarrez  Sc  aultres  champs ,  foient  toufiours  bien  dorees, 
ou  de  la  mefme  couleur  efioffez  .  A  ins  fil  furuicnt  par  aulcun  accident,que  le  planchier  foit  de 
petitte  haulteurjon  fera  l’oeuure  tant  plus  peritte  Sc  délicate, pareillement  les  painfiures  .  Et 
parainfy  efi  bon  a  entendre,  en  méfiant  cy  enfuyuât  deux  figures, lefquelles  touteffois  font  vne, 
lune  de  bois  nud,&  laultre  efioffee,  Ainfy  que  cy  apres  le  difi  .  Et  cefie  ordre  ay  ie  tenu  au  ciel 
de  la  grande  librairie  au  palays  de  Vemze,  au  temps  du  prince  Andrea  Griti,  pource  que  cefiuy 
ciel  plusbas  cfioit  que  ion  appartenance, félon  la  longueur  &  largeur  de  la  fale.Parquoy  ie  la  feiz 
de  tant  plus  délicate  ceuurf  pour  la  raifon  defîuldifie. 
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LE  .1111.  LIVRE.  CHAP.  XII. 


ET  pour  la  fin  parle  noflre  dutteur  des  armes, cefi  & 
feduoir , comment  CT  en  quelle  minière  icelles  Ion 
pourri  ordonner, cotilourer, CT  pofer, félon  lejlat, manie 
ment, (T  nature  :  par  ainfi  qu'on  pourri  apperceuoir  en 
icelles,  de  quelle  dejeente  ou  d’ou  pei.llent  ejlrc  Venus. 
Cdr(come  i[  dittjnous  Veons  les  Anticques  anoir figurez 
les  ['rinces  en  leurs  Mdieflez,  les  Euefques  en  Pontifical, 
les  Capitaines  arment?  ainfi  Vngcbafcun  du  me  fine  ha- 
bit  cômeluy  jera  conuenient.Conjcquemêt  il  defireauoir 
mis  les  armes  audeuant  des  édifices  ordinees  (Tcoloure es 
dJanimaulx,a  oy)eaulx,CT  c, d'or, d’argent, celefliele,ter  ' 
ricne,feumeufe  ou  couleur  noirimais  iamais  métal  fur  me 
tal,ne  couleur Jur  couleur.Mais  acaufeque  les  Architettz 
des  pays  de  pardecha  ne  font  acouflumez  ordonner  aulcu 
nés  armes  a  leurs  bons  femblantz,  nous  pajferons  oultre f 
CT  en  ld  place  d’icelles  pofer  figures  de  lettres, defquelles 
a  t’drchitett  furuiegnenc  fouucteffois  a  tailler,  ou  en  aul 
tre  maniéré  ajfeoir,  comme  fus  portes, huysffrifes, CT  aul 
très  tablettes, pour  aulcuns  noms ,tiltr es, deuifes, ou. atti¬ 
trés  enfeignementz  mcâre  dedens  icelles,  a  la  Voulcnte 
du  patron  de  iedifice, ou  pour  prendre  congnoiffance  dt 
palais, CT  aultres’ certaines  places  ordonnées .Larchitett 
doneques  n  ayant  cognoijfance  de  bonnes  lettres ,  e fl  cort 
trdinéi  a  cercber  de  près  et  de  loing  quelcunfiuy  Veuillat 
eferipre  les  fufdittes  lettres.  Et  combiçn  que  les  aytpdr 
figure, touttej'fois  parfdulte  de  n’entendre  leurs  droittu 
ne  res  proportions, lesfaitt  corrumpues,d  dcf\)onneur  de 
Iceuure  C 7  de  ceulx  qui  lejdittz  lettres  ont  pourtraittCT 
defigne.Pourt.it  fi  elles  Jontpar  Lucas  Pdtiolus,Gcofroy 
T cry,CT Albert  Durer  figurées, lefquelles  egalement  ne 
fe  concordent  :  neantmoins  tay  bien  Volu  demonflrer  les 
aultres  pourvue  cimune  reigle ,enfuyuat  noflre  autteur 
Lequel  (  en  laijjant  au  derrier  touttes  fupcrflitions )  dyt 
d'une  tnejurc  coniointtCT  ajfembleles  Coulones  CT  Pif 
defldlz’.CT  par  l'auttorite  duquel  quafi  ie  Vouldroie  di*> 
re  ,  que  icelles  lettres  ne  doïbuent  eflre  faïttes  plus  ne 
moins  baultes,  que  Idconfequenle  de  chafcuug  ordre  de 
coulomnes.Mdis  pour  demonflrer  par  defeription  U  Sym 
metrie,a  celle  fin  de  non  trop  tn*  aduancer  ,Veulx  en  fut¬ 
ure  Vitruue  la  ou  il  ditt}Que  la  Coulomne  lonicque  e- 
flant  de  neuf  parties  en  baulteurfCTdujfy  que  par  ld  de - 
monflratii  de diuers  Autteurs,ont  efie  trouueesces  pre 
fentes  formes  de  lettres  au  pays  Ionique. Par quoy  lesldlf 
je  auffy  de  neuf  mefurts.  Et  fi  on  le  s  Voulait  faire  Jeleftt 
le  C  irinche  ou  copofite,de  dix  plus  ou  moins  parties.ne 
duiroient  point  mal.  Car  ainjy  comme  la  Corinthe  rfl  la 
plujpart  uje  pour  fa  gorgiafe  CT  délicate  forme,  fc  font 
auffy  cefdittes  lettres  le  plus  fouuent  de  d.x  mejurcs. 
Mais  font  elles  fdittes  auprès  la  Doricque  CTTbufcane 
de  Jeptou  huitt  diuifions,pour  la  dcuantditte  raijonne 
me  fimblproit  a  me/prifer,  confderant  la  matérialité  de 
lœuure.Pdreillemét  félon  la  dottrinc  de  Vitruue, fr  pour 
ront  rechanger  les  Symétrie  s, ainfi  que  deu.int  fufjifamêt 
cfl  mentiine :  car  par  aulcunes  caufes  famllent  ejtre  trop 
materieles  CT  délicates  Voire  touttes  faulces  que  en  e f  - 
fett  ne  font.  Pour  icelles  doneques  aifeemet  former, fe  fc 
ra  premieremêt  vng  quarre  parfaitt  en  partiff  mt  icelluy 
félon  la  groffeur  des  lettres  .  Mais  fi  elles  font  de  huitt, 
neuf  ou  dix  copdrtemcSjplus  ou  moins, par  ainfi  Jera  touf- 
tours  le  plus  delyc  traitt  dune  troiziefme  partie  de  U 
grojfeur  CT  le  traitt  des  trauerS  de  la  moittie  dicelle» 
Les  faillies  ou  beutz  aurot  pour  le  moins  ault.it  de  proie 
tture  c  ie  la  grojft eur  des  dejf ufdittes ,  tireesau  compas. 
Mais  de  cibienq  icelles  entres  CT  fortent  duditt  quarre , 
CT  en  quel  heu  Ion  pourra  ajfeor  le  cop.is  a  tirer  Vngrid , 
«oit  ou  aux  figures.  O  peult  on  mettre  Jur  la  mejuredu 
Q^.Li  queue  Je  fefiendevadung  quarre  CT dcmy,CT 

effonddungdemy  quarre -.aulcuns  font  quelque  peu  plus 
ccurtAe  ne  Vcu'z  foubflentr.icelles  lettres  cjxre  lésinai 
leur  Jamais  Vng  ebafeun  prengnt  ailes  a  J  en  pldijlr. 
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Fin  de  le.  III  If.  Iiure  d’archire<5hSebailicSerliî ,  tranflate  &  imprime  en  Anuers  par  Pierre  vâ  Aellt* 
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